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Yamashita à eupourmission
|-d'exferminer les Philippins

MANILLE,3,—Les
général

ai LA

4 novembre19458

entendus qu procès du
Yamashita, commandant japonais durant Yoccupa-

tion des Philippines, de 1944 à la fin des hostilités, incrimi-

Le lleutenant-général Tomoyukl
Yamashita, surnommé le “Tigre
de Malaisie” à caves de sa 16

recité,

sos habitants, quand les troupes de
Hbération américaine s'en appro-
chèrent. I aux gens qui lui deman-
daient de ne pas exécuter ces or
dres sanguinaires, Yamashita aurait
“répondu: “C’est la guerre. Je ne
Puis qu'exécuter à la lettre ces or-

Un témoignage accablant n été
celui du secrétaire particulier du
célèbre révolutionnaire philippin,
le général Ricarte. Ce secrétaire,

plus en plus ce militaire universeHement détesté.

 

Selon Lapux, Riearts a vécu en

après avoir refusé de jurer allé-
aux Etats-Unis. En 1042,

Fore le délégua aux Philippines,
ur tenter de l'archipel et
cer la société antiamércaine

cité publiquement un commandant
de garnison japonaise, à Manille,
pour son zèle à supprimer les gu
rilles autour de la capitale philip-
pine. Peu après l'invasion de Leyte,
lus de 400 civils furent arrêtés à
anille, et on les soumit à d'horri-

bles tourments, notamment au sup-
plice de

tyrs.

exil à Hong-Kong, puis au Japon,

dait la vie Ford de
la ment été révélé qu’en

er, Yamashitea féli-

l'eau. Des femmes se
trouvaient aunombre de ces mar-

Un entrepreneur de pompes fu-
nèbres du nom d'Esquerre a ajouté

   
  

 

D. ” senté ;Le “PetitJournal aPrerealas
“train le premier sa ;

| xvallmts Fusiliers Mont-Royal “

A leur réveil,
fers dormant encore.

chattedesnt le Petit Journal, non & leur por

 

ter tions:ux, aerepriseantfi
levoyage te, mals sur leur Jit, 8 l'ea vit alors deeta

reolaa vad

e
e

ire, Néron de tant de den

|

lumibros s'allamer COTE les vagons-dert pire:c'était

ites= guerre 198945 et on la guerre des officiers qui, es s'éveillant, n'a

| men” cette » pressé que de lire lo bao » or

le train, le représentant êu Potit Journal Pour 1a plupart. € premier Journeetait

weslonguement aves nos braves soldats rage qu'ils trouvaient à leur entrée oie bei

aussi mier salut vons de le

quedéfenseurs de nos droits. Inutile de

qu'en pou de temps, SuntLou

on ne vit Q
ais les nouvelles toutes fraîches de

I ébec, de jour

réaldeLeuruse de faire paraître plus courtes

les quelques heures de trajet néparagt encore

militaires de la métroa wat act

Fusiliers Mont-Ro! apprécié

a Petit Journal. Mais, d'autre part, Jo Petit

datalllon et de lui apporter us signe précerseur dé

nocuell grandiose et émouvant qui attendaït nes

triés, out des entrevues avec les officiers du

-len ot interroges Losimp soldats q "és

Ge leurs commandants, “où
Bataille comme des guerriers magnifiques”.

grâce à leur cran, à leur habileté et & leur courage,

Que nous avons de si nombreuses of de oi

I grandes batailles,” affirment les officiers.

Ces entrevues excineives ont paru dans Fédi

tion finale du Petit Journal de dimanche dernier.

Or, fait à signaler, quelques heures après as pare:

tion, cette édition finale de notre journal était .

distribuée gratuitement sun lo train, de bonne

boure, dimanche matin, asx Fusiliers :
Cette édition avait été ov à Lévis où notre

représentant, accompagnantles

père dépêché là spécialement se firent pour us

r

orn, ot uS soldats à Montréal.
La  

 

 
A son témoignage en découvrant de
vant la cour une affreuse blessure
qu'un soldat japonais lui à causée
au cou, à coups de sabre, ot Ul a
couvert Yamashita d'invectives, ax
point que bientôt des militaires
américains durent faire sortir de
l'enceinte du tribunal get accuss-
teur vociférant
Le procès dure depuis une se én nom de Lapus, a iu des notes

L'arrivée de la
une effusion de

 

WINDSOR, Ontario, 8. — Dès l'annonce que plusieurs
détachements de policiers fédéraux et provinciaux entreient
à Windsor, cet après-midi, des porte-parole des grévistes de
l'usine Ford ont dit leur détermination d'empêcher, par tous
les moyens, ces agents de briser la ligne de piquetage établie
Jusqu'ici avec succès. La situation s’est aggravée au cours
des dernières heures, et l'on craint maintenant une effusion
EE

maintenant 10,000, oe
paraly jours.

L'unien des United Automobile
 

présentée à la session d'hiver de
l'Assemblée législative de Québec,
& annoncé hier M. John-8. Burton,
avoest de Vaneouver et conseil de
l'Association des chiropraticiens.
M. Burton est retourné À Vancou-
ver après avoir conféré avee le pre-
mier ministre Duplessis et des mem-
bres du cabinet provincial. I était
accompagné de M. J-M. Gaudet,
de Montréal, président de l'Associs
tion des chiropraticiens de le pro
vines de Québec.
La prevince de Québec ot les pro-

vinces maritimes sont log seules où

gosvernement
fédéral encouragerait les démobiii-

à l'étude de la chiropratie et
Que la plupart des gens favorisent

; [Jour de chômage à travers le pays.
pathie, ‘

maine déjà.

police présage
sang à Windsor

Workers (C.1.0.) propose toute
l'industrie centralisée à Windsor
cesse de fonctionner, et que même
tous lea ouvriers de l’auto, à trs-
Jers LOntario, soientinvitde à faire

gr sympathie, ‘avori-
se de bias. la proclamation d'un 
comme symbole de sym,

le train, quelques heures plus tét. peur mieux connaître les détaille de la
bienvenue qui les attendait On voit ici, de gauche À droite: le K J-M. Larivière, major J-@. Beuvettt,
te it M.-D. Lamarre, le capitaine D. Lahaie, le capitaine À. Beauvais, ie It L. Larseque et le K AV. Resque.

(Photo du “Polit Journal).
 

A Ottawa, cependant que de
députés de la C. C. F. qualifiaient
de “provocants et dangereuse”
l'intervention de la police fédé- |

:|raie ot provinciale à Wi 1
Secrétaire d'Etat PaulMastin, gouvernemen

WASHINGTON, 8, — Lg gouvernement des Etats
Unis a reconnu de fait, hier, le gouvernement provisoire de préparent à reprendre
Hongrie et a ainsi surmonté un autre obstacle à l'entente! le comité national de la grève |
russo-américaine aur les gouvernements de l'est de l'Europe. dé eux
Cette décision est survenue à le

député d'Eazez-Est, à reçu une
supplique lei demandant de dé.
missionmer afin de prouver sa
sympathie envers les grévistes, la
Piupart résidant dans son comté.

Vendredi, quisze policiers lo-t
taux ont tenté de se frayer un
chemin à travers la ligne de pl.

veille de la première élection libre
jamais tenue en Hoagrie et au dé-

quetage, pour dégager l'entrée de
l'usine. II en eat résulté une rixe
de cinq minutes. Un policier s'en
est tiré avec un oeil au beurre
soir. Mais ei les polices fédérale
et provinciale entrent en scène, il
est probable que l'heure de la

13 septembre, pav une fois la po.
lice ot les grévistes n'étalent ain.
ni venus aux prises.

Selon le procureur général
Blackwell, l’état d'urgence existe
de fait à Windsor, et 11 convient
Ge maintenir l’ordre et de proté.
gor les bisne de la compagaie

Quand le décision d'ordonner À
pouce dived ee faire

assau i. 0 ue!

« été discutée au eoxeetl Pers
ville, le maire Arther Rhéaume
s'est opposé à uno toile façon de

“Ford. procéder, jugée trop visleste.
-

violence aura sonné. Depuis 1e |25

but d'un mois qui marquers ls tenue
de plusieurs élections dans les pays
du centre et du sud-est de he
rope.
Après l'élection hongroise, la

Yougoslavie voters le 11 novembre,
la Bulgarie, le 18, et l’Autriche, le

La décision des Etats-Unis de

Hongrie arrivedeuxjours aprèslon; ve
l'explicationdonnéepar le Russie
à l'Angleterre que !onu beone-

 

Les Etats-Unis reconnaissent le parsbiemate-

t provisoire hongrois juSib suiIt
alore que 43,000 débardeurs 0

des débardeur

leeti t Heu prochai- venablement à
fiections qui avres "aici 30 jours.

Le succès de la 9e ca

sa part, à vivement t
teignant le grand comatoué

    La compagne doit se pouceut.|(

@———— ouvtiers de retourner au à

te t eur les conditions

|

87ee l'entente qu’ils reprendraien- Baleares

  

 
A leur descente du train À la gare Bonaventure, dimanche dernier, nombre de militaires des Fusiliers
Mont-Royal voulurent encere consulter l'édition finale du “Petit Journal”, qu'en leur avait distribuée our

magnifies cérémonie do

 

les

— 31.000 sob

le travaik

a éema
tesvail

t des

'

la grève oi on n'accédait pas e02-rie et on Roumanie, ¢
‘leurs

 

mpagne
‘ ‘ °d'emprunt devient un record
“ Le Comité national des finances de guerre a manifesté

un grand optimisme, en fin de semaine, et l’on a annoncé
officiellement que les souscriptions à travers
gnaient, tamed! matin, la somme de $1,003,612,
objeetif de $1,500,000,000, aprés 11 jours de campagne.
La provines de Québes, Pour”vre une semaine encore, où tent

laisse prévoir que l'objectif sere
largement dépassé À travers lo

s attel-
sur un

Le derni Ge 4306,059,600, © qui repré- |pays.
roman otStaline pedovaoe re sente 78.46 9. ¢. do son objectl Durant ja même périods, es
es v ts vas,

|,

L'I6 Ge Montréal ebiessait on dernifr omprant, le total «NoEinnmr0aTE3Chl id SURn re y ”»
rapport de l'émissaire Smiricaln & chiffrefent per $330,433,900, ae1eimpegns 
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obtenit les plans de la bombe atomique
%M. King revient au Canada, porteur

de documents secrets
“LONDRES, 3. — Dans une émission ceptée per
le pacte d'écoute de le capitale britannique,
Mescou « décleré samedi que ‘l'Amérique et bien
d'eutres pays doivent s'attendre à de greves consé-
quences, si le secret de le bombe ato n'est pes
partagé per teutes les nations”.

|

——————————Par afllonrs, lo premier ministre‘ chose de plus solids ot de ioe

efficace,
Mu Cansdéa, le très bon. Willlam-

C'est pourquoi le sénateur Taft
Lyon Mackensie-King, & pu pres-

connaissance des documents & proposé que des | ons soient

faites dans tous les pays et que les
concernant ls bombe ato-

nique; pendant son séjour d'un armées des Nations-Unies fassent
l'invasion d’un pays où l’on décou-

mois à Londres. a doit somber.

ulhampion, à borddn Ou Tria avela bombe atomique estr ls poln employée pourLe Peur reveals ea Amiri.

|

pute militaire,
D'autre plusieure savante

Ave. Os croit que M. King apporte
eves lui des documents d'une ez- a

de Amérique du Nord erolent que
Is Russie serait oll en pos-

trême Importance sur l'énergie

session des secrets de ia bombe
atomique.

M. King sccompaguers le pre- atomique. Ils en sont presque con.
vaineus par lo fait la Russie

mier ministre de Grande-Bretagne, ue
UM. Attles, et tous denz rencontre manifeste beaucoup an enn

ce dans ses pourparlers avec les
ront bientôt le président des Etate-

   a
i
N
E

 

Le Sénat américain vient de créer un Comité de Pénergle atomique, dont les membres se sont réunieces jours derniers pour l'une des plus sérieuses tâches dans l'histoire du Congrès américain. Les mem-bres de où comité apécial sent, au premier rang, de gauche à droite: les sénateurs Edwin Johaeon
Uslie, M. Truman,et ile discuteront A

tres Nations. (Colorado), Millard Tydings (Maryland), Brien MeMahon (Connecticutt), Arthur Vandenberg (MichtDeratrésidée 97); au secsad rong. dans le même ordre: Thomas Hart (Conneatioutt). Eugene Mihm Coloresryæralt que cette conférence s’ou-
ærita le 11 novembre. Ÿ assistera
Wgslement fr John Anderson, je
bréniéent du Comité consultatif
Men recherches sur l'énergie ato-
mique.

Cette question de la bombe ate-
Mmique devient do plus en plas épi-
Seuss, surtout A la sults de l'aver
fissement mystérieux que vient de
lancer Moscou. Des observateurs
sont portés à croire qu'à ls pro-
chaine conférence de Washington,
M Kiaz apputers M. Attlse pour
demander que l'énergie atomique
ool, développée ‘omme moyen de
reconstruction de temps de pair et
comme service pour l'humanité,
Dintét que comme arme militaire.

WASHINGTON, 3. — Une pro-
Position concernant le contrôle vé-
vite de la bombe atomique à été
prsemiée vendredi par le sénateur
obert Taft, d'Ohio. Il a en effet

suxgéré que l'usage de cette bombe
soit complètement interdit et que

; des Nations-Unies soit
obligée de voir à ce qu'aucun pays
w'en fabrique.
hr demamment, lo sénateur

a u Nouveau-Mexique, avait
déclaré qu’il ne fallait pas trop se
fier à an accord écrit sur le papier
pour empêcher l'emploi de la bombe
atomique, et qu'il fallait quelque

Les pourparlers de paix n’ont
pas enrayé la

TCHOUNG-KING, 8. —
Journal.) — En réponse aux offres de paix du gouvernementcentral de Chine, un porte-parole du haut commandement

déclarer que,das que les troupes
pays recevront l'ordre de cesser

feront de même”.le Ministre de l'Information,®

communiste chinois vient de
du Kouomintang à travers le
le combat, les communistes
K.C. Wu, à déclarétres 4 que ces of.

paix ont pour but primor-dial de biter la fin des hostilités.
Quatre propositions concrètes ont$14 faîtes aux communistes, maisM. Wu B’en donne vas de détails.

Selon le porte-parole commu.
niste, “la guerre civile oévit àtravers toute la Chine. Le com.bat devrait cesser non seulementle long des chemins de fer, maisVe sod du pays Jusqu'h l’intérieurde ia Mendehourie, Les commu.Ristes approuvent la Proposition
SieMisc les soldats ane

par des po rs langbd cml* for, pourve que
pes Gouvernemes; ooTelirent & une distance do 10 ki.

tel que réclamé par les
Tomètres,
comm 3

Ces pourpariers À distance oefout précisément à un moment où

OTTAWA, 3. — (Spécial as“Petit Journal”) — 11 eat Cort

maines, le Parlement canadien
apprenne davantage an sujet de
ia bombe atomique. Car la pre.chaine conférence à Washiagtos
entre MM. Truman, Attles et Kiag
porters principalement eur cet
épiaeux sujet.

Certains  obegrvatenrs se de.
mandent même ai cetle réunion
d'urgence n'a pas été organisée
parce qu’ autre grande puis
«ace aurait vessel A voler soit
sux Kia

  

   

 

a ‘asada, lo secret of
jslossement gardé de la bombe
atomique.

BT est vrai que des espions
sont parreaus à mettre le main
sur fous lee plans secrets de is
bombe siomique, 11 faudra que
les Mtata-l'uie, l'Angieterre ot le

trouvent de nouvelles ar.
ur cé protéger contre les

reside éventuels de l'ennemi, dans
ase troisième guerre mondiale.

  

 

probable que, d'tet Quelques se.

Warren Austin (Vermont)

~—

et Bourke Hickenlooper (lowa). i] y a aussi les sénateurs Harry Byrd,
Richard, Russel et Tom Connally.

 

L'alle se plaint
du sort de l'Istrie
ROME, 3. — Le gouvernement

Itailen & émis hier soir une décls-
ration officielle exprimant de
V'inquiétade au sujet de ia pénin-
anle d'Istria, occupée par les You.
goslaves.

L'Italie tient alas! A attirer
l'attention de ia commission de
contrôle allié et à demander que
ce territoire revienne à la nor.
male. Les autorités d'occupation
yougosiaves sèmeralent l'effroi en
Istrie, depuis plusiers semaines,

multipliant les arrestations
lé'italiens. On cite même des cas
de mauvais traitements.

Rome et Reigrade affirment
lear droit à l'Istrie, qui fut ac-
cordée à l'Italle après la Gran.
‘de guerre. Eu mal dernier. les
Alliés ont permis sux troupes

  
   

A tout événement. on saura la FOUgosiaves d'occuper la pénin-
portée exacte den entretiens delBuie, en attendant que son sort
Washiagton. lors du retowr A soit définitivement réglé par la
Ottawa de premier ministre King, |Contéredce do la paix.
Les déclarations qu'il fers à la meChambre fédérale promettent d'é-| Les pluies ont causé

  tre fort révélatrices. une disette d'oeufs

Selon M. Brown, du ministère de
d'Agriculture, les nouvetles et gran.
des quantités d'oeufs qui arriveront
sur le marché d'ici quinze jours,
auront pour effet de mettre fin à

Ma disette d'oeufs qui sévit actuelle-
tuent d'un bout à l'autre de Canada.
M. Brown, qui a fait cette déclara-
tion devant les membres du Comité
Québécois de l'Aviculture réunis en
assemblée à l'hôtel Mont-Royal.
ajoute que cette disette est due aux
chutes répétées de pluie qui ont

lutte en Chine
(Service spécial au Petit

ns

la tension est très vive entre les
dirigeants commanistes et le
personnel militaire américeia en
Chine. Les communistes ont sc.
cusé len Etats-Unis de se môler
des affaires intérieures de la Chi.
ne, sous préteste de servir de gen.
darmes. On rapporte que des na.
vires de erre américains ont
débarqué des troupes du gouver.
nement central en Mandebourie
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prêts à lancer, dane des

Ces porte-avions appartiennent
aux Etats-Unis. Un de ces sous.
marine déplace 5,700 tonnes et
peut transporter trois avions. Un
autre déplace 3,700 tonnes ot ne
peut loger que deux appareils
seulement. Si les événements leur
avaient donné le temps d'accom-
plir leur mission, ces dâtiments,
toujours selon le même journal,
auraient pu lancer 16 avions con-

C'attaquer Tatoung, deas la pro.
vince de fpan-Si. afin de esatré-
lor lo chemin do fer reliant Pel.
ping à Sowi.Yan.
Au dernier rapport, to som.  provinces du paps, bat eo poursuit dans ense des 86

Les troubles reprennent au
Caire après un calme relatif

LONDRES, 8. — La bataille fait de nouveau rage dans
le centre du Caire, aujourd'hui.alorsque des foules se répan-
dent par les rues et attaquent indistictement magasins juifs
ou arabes, mais on rapporte que la police réprime peu à peu
les émeutiers. tion coutre de nouvelles sttaqnee . Loti ueuesrputoritésmilitairesbritammi Les nouveaux actes de violescs,ee troupes l'accès de la ville au Caire. ont éclaté alors que Ispour une deuxième journée comsé- police opérait arrestation de
eutive, Le calme relatif qui s'était: D'ou 1 soupconsées

=

d'avoir
établi après que 450 personnes, au Brovoar les atlaques d'hier con.
moins, eurent été tuées ou blessées ‘T® les Juifs.
hier dans des attaques antisionistes; Le premier ministre de I'Egyp.par toute l'Egypte s'est terminé au te, Nokresbi Pacha, @ lancé ua
Caire peu après midi. appel! au peuple lu! demandantLe ior 1 T.-W. itapa- de rester calme. Plusieurs auto.
triek,anyon la Tités arabes ont déploré les émeu.police du Caire, qui dirigeait per. ies. Abdul Eyoun, grand Ulemsonnellement ses hommes leur fit d'Alexandrie, dit que Ja vidlencedisperser une ulace qui lançait,BdIit à la cause arabe, parce

pe ; Pers établissements qu'elle s'en prend à “nos amie

 
|

retardé la ponte chez les poulettes. au cours de la nuit dernière, alore

Il est démontré que les Nippons
s'apprêtaient à raider New-York
marine japonaise possédait cinq porte-avions sous-marins

attaques-surprises, leurs avions
contre New-York et le canal de Panama mais que la chute

»|de l'empire nippon en à empêché l'usage.

des pierres su
commerciaux dans le prineipal dis-'
trict d'affaires de la vilie, au-
jourd'hui. ‘
Contrairement aux assauts d'hier,

dirigés exclusivement contre les
établissements juifs, les émeutiers |
ont aujourd'hui attaqué sans dis-'
tinction les magasins arabes et:
juifs.
A Alexandrie, la situation res. |

te toujours tendue, mais calme.
Tous les magasins et bureaux ont
fermé leurs portes par préeac.

Le Brésil échappeà
RIO-DEJANEIRO, 8.

nouveau gouvernement brésilien a
survéeu à une autre crise politique,

 

8. — Le journal Mainichi rapporte que la |?

tre New.York ou le canal de Pe.
ama,

Ces nous-marins ont une cer.
tat apparence de croiseurs. À
la surface, ils peuvent filer A une
vitesse de 13 noeuds et, sous
l’eau, à coîle de trois noeuds. Les
plus gros de ces porte-avions ont
un rayon de croisière de 49,230
milles et peuvent loger 300 hom.

 

Juifs et européens”. Salem Ard
Pasba, chef de la Jeunesse mu.
sulmane, a fait une déclaration
analogue.

D'autre part. l'hebdomadaire
Akbar E: Youm prétend avoir
appris que les chefs sionistes du
Caire ont engagé des émentiers
pour attaquer les magasias juife
et jeter du discrédit sur la grève
déclenchée en signe de protesta.
tion contre la promesse de com.
cession aux Juifs en Palestine.

une nouvelle crise
que le général Enrico Dutra a me-
nacé de retirer sa candidature à
l'élection présidentielle du 2 décem-
bre prochain. Durant plusieurs
heures il y à eu va-et-vient d'hom-
mes d’État. La résidence du prési-
dent José Linhares a été gardée

r l’armée, mitraillette au poing.
général Dutra s'y est rendu deux

fois et, au petit jour, a affirmé sa
ferme intention de briguer les suf-
tages. C'est lui qui dispose de

l'appui de Getulio Vargas, qu’un
coup d'Etat récent a privé de le
Présidence, après 15 ans de règne

uvernement Linhares, mé-
u'intérimaire, tient

faire disparaître ce qui rappelle
le régime de fer de Vargas, et a
mis à pied la plupart des gouver-
neurs nommés par ce dernier, C'est
sur co point que lo général Dutre
a menacé de faire du désordre.

Il y & quelques heures, le gou-
vernement @ reçu l'assurance que
les Etats-Unis, le Panama, le
Mexique et la Bolivie continueraient
d'entretenir des relations diploma-

me s'il n'est

 mes d'équipage. tiques normales avec le
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ILS ONT ECHAPPE AUX CRUELS NIPPONS
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Pris d'une quarantaine de mill-
talres cansdiene, anciens prisor
niers de Hong-Kong, sont arrivée
samedi A 1a gare Windsor et A la
garé Centrale de Montréal. Par
mi eux se trouvalent trois Mont-
réaiais que l’on voit lei. En haut,
te soldat Bernard Castonguay, au
milieu de ses parents et amis,
brandit un eabre enievé aux Ja-
Ponais. Cicontre, le soldat Jos
Lapierre étreint sa oneur encore
tout émue. En bas, le sergent
Maurice Davignon ssrre dans ses
dras ses trois enfants, on fançant
un regard heureux À sa femme.
On remarque à gauche, sa soeur,
Mme M. Coquette, ses cousin, le
major J. Martin, et Je “padre”
Reeves-Gravel. L'un de ses frd-
ves, le It Roger Davignon, est re
veau récemment de Hong-Kong
et un autre, le it Danis! Devignon,
fut tué en Hollande. Les deux
frères Maurice et Roger Davignon
furent Internés encemble au Ja
pon pendant un an et demi, puis
séparée jusqu'à leur libération.

(Photos du “Petit Journal”)

 
 

 

Le procès de Rudolph Hess
serait peut-être ajourné
REMBERG, & — Parmi les enquêteurs qui étudient lee dossiers

nazie attendant leur procès, on semble croire que l’amnéale
dont fudoiph Mens prétend être atteint est réelle.

dus docteurs qui examinent chaque Jour lee ascuele afin de
Or Rend-H. Jushil, Amsterdam, Now

convsineu que le css de Moss relève de le oimulation. Mais
psychiatre russe et colle probable d'un epéciniiets alle
i ne subira pss sen precls aves les swtres

Hoos est extrêmement maigre ot ne ples plus 140 livres. Mis
» de ieArarnypePe on8

   

 

      

| of un savani éminent
M | Le déche de Mgr Cyrille Ge.

“qu'au dernier instant,

Ottéwayrend des
pour‘enrayer la

correspondantdu Petié

Pour ondiguer les dépréda-
tions des bandes armées, telles
que les eagoulards ot les polka...
Yhon. Louis Bt-Laureut, mini dre
de Ia Justice, s'apprête À roobn-
rir à des moyens d'urgence en vet-
tu de la loi des mesures de guer-
re Le Code criminel va être
amendé de Ia façon la plus éra-
conienne. Ainsi les “gunmen” se
raient passibles désormais de J'om-
prisonnement à vie dans tous les
cas de vois avec violence. 81 le
bagne à perpétuité ne suffit pas
À enrayer la présente vague de
crimes, 03 J ajouters le fouet.

Mais ce n’est pas tout. Afin de
eapturer sans retard les princi-
pales bandes armées au large,
des détachements entiers de po-
liciers fédéraux seront mis à le
disposition des xntorités provin-
visles et municipales dans Qué-
bec et Ontarto. On croit à Otta-
wa qu'avec cet appui, la police locsie aura tôt fait-de mottre sous
les verrons les “gunmen” sargis
on ne sait d'où depuis la fin de Ja

‘guerre.
| D'autre part, À faventr les
condamnations pour port d'armes
illégal seront infiniment plus ed.
{rères que par le passé. Les Indl.

Ividus trouvés en possession de

  

Le Canada français
perd un éducateur

mon, recteur de l'université La-
val de Québec, est une lourde
perte pour le Canada français
Mgr Qagnen s'étalt en effet ac.
quis une noble réputation comme
éducateur des jeunes, comme thé.
ologien, comma soclologue, comme
écrivaln et comme membre actif
de l'Académie canadienne St-
Thomas-d’Aquin.
Ce grand disparu arvaît conss-

cré toute ss vie A la formation
des jeunes au séminaire de Qué-
‘dec et à l'université Laval. Com-
iblen de nos prêtres, de nos bom-
mes d'affaires, de Dos profession.
nels,” de nos dirigeants ont béné-
(field des précieux enseignements
(de cet éducateur éminent ? Ils
(sardent tous de ce noble prêtre
ie souvenir d'un homme char.
‘mant, toujours affable et d'un
dévouement inlassable, mais d'une
modestie remarquable.
Mer Gagnon Jjoufssaït d'une

belle renommée au Canada et à
l'étranger. 1! devait même bien.
tôt recevoir un doctorat honori.
fique de l'université de Toronto.
Une maladie mortelle I's terrassé
alors qu'll sccompagnait son ar.
chevéque, Son Eminence le cardi-
oa! Viileneuve, aux fêtes anniver.
saires de Notre-Dame de la Gua.

| deioupe, au Mexique. Toute ss
vie, Mer Gagnon avait été us
homme de devoir et 11 le tut Jus.

Tous les hommes qu’il & for.
més resteront le plus bean tribut
de gloire de Myr Cyrille Gagnon,
dont le pom res.era gravé À ja.
maio dans les annales de VBducs.
tlon au Canada français.

 

 

Mort de madame

 

‘eat surtout inces popule tu à |

Quibae a“ Ontario, ue les vols à main armée sont passés des accusés

à l’état épidémique,

I
I

va de soi que les bandits d'sprés-guerre (L___ em

ont surtout choisi comme champ d'action les grandes

mésüres sévères
vague decrimes

rie A la barrefrein à le

  
'7A « uno tendance,

pris - se manifeste
dans le sons du vol organisé per
da petits groupes de malf
Cost une orientation
mais juoquiol, waPas

de trois eu

dus Sen priéà8soore-
rution de plusieurs
groupes.
% Vols dans les autes
Francis Bergeron, 36

domicile connu, Laurent

resthier, ane, oans
nu, ot [rène Meunier, 20 ans, 1818,
rus St-Laurent, dtsient
d'avoir volé peurii de marchen-

dises dansPosto x Fdger Here
A Li »

a Perausds do vol de

revolver non enregistrés courront

désormais le risque de se faire

imposer des sentences de dix à

ans d'emprisonnement.

Le cabinet fédéral. à la vuite de

nombreuses interpellations de dé

putés au Parlement, s'est tort 1n-

quiété des que is va

gue orolssante de crimes est en

train de prendre d'un dout à l'au-

tre du pays. Car une enquête me

nés sous la direction immédiate du

ministre de la Justice à révélé que,

si l'on n'enraye pas sans retard le

série de vois avec violence, le dan-

ger latent existe que les bandes de

“gunmen” s'organisent sur un vé

sitable pied de guerre et conti

nuent pendant des années leurs dé-

prédations au Canada. On a pt

constater récemment que les bandits

ne reculent devant rien pour se

procurer des armes, lorsque trois

d'entre eux ont rafié revolvers et
mitrailleuses au musée militaire
d'Ottawa
La présents vague de crimes ous

cite d'autres craintes ches les au
torités fédérales. On redoute, en

effet, que, si les efforts de la po

lice pour capturer les bandes ar
mées n'aboutissent pas, le grand

public ne décide de se munir à son
tour de revolvers et de carabines

pour se protéger. Une population

armée de pied en cap pourrait cons
tituer un danger éventuel de trou

bles eérieur durant les époques de

érises inévitables que le pays tra

versera dans la période de transt
tion d'après-guerre.

Qu
iif

problème |rue Contre, ot René , 29

D'autre part, la grève de 10.000| 25: S614. ro sien25
ouvriers de l'automobile à Windsor.| sai avec effrastion dens ua mage-Ontario, qui menace de tourner à
la violence, est un autre problème
d'une extrême gravité pour le gnu-
vernement. On affirme danc jes
‘cercles ministériels très au courant
ue Je enbinet prendra des mesures

itives d'ici in fin de l'année
afin de faire cesser le malaise qui
règne depuis l'été ches les travail
leurs canad.ens,

I! est même question que l'on en-
lève complètement tout contrôle
fédéral sur les sslaires. Avec la
disparition du plafond, les employés
pourraient obtenir des augments-
tions allant jusqu'à 25 pour cent
Quelques ministres ne verrnient pas
d'un mauvais oeil certaines hausses
de salaires à esuse du coût crois-
sant de la vie. Quoi qu'il en soit,
Te prodoirs rement wn débet

animé au parlement quand
hon. M. Humphrey Mitchell, mi-
nistre du Travail, soumettre le bill
requis afin d'abroger les restrie-
tions our les salaires, Nombre de
députés redouteront qu'une telle loi
ne p use inflation effrénée
su pays, is que d'autres repré
sentants da peuple s'élèveront
contre les vexzations auxquelles les

ANNONCE

  
Lettre ouverte au sujet des taxis

—

Jo tiena A faire one mise su point au sujet du servies do tax!
B Montréal. Certalne conseliiers pritondent qu'il faut émettre de
nouveaux permis. |i es pout ques oss permis ne volent pas émis olm-
plement comme faveurs aux électeurs. C'eet dire qu'il y aurait Intérêt
personnel. Toute la publicité qui s’est faite, dernièrement dans
Journaux, à prepes du mauvais eorvies des taxis est un pou exagérée.

zg

de ne crois pas, effet, que la compagnie de tramways, par exemple,
qui est une velpublique, lose donner un rendement satisfaisant.
Surieut dane lee heures , 0a partisuller entre 4 heures of 30

. Corinne Woods
AYLM 3. (DNC). — Mme

Corinne Woods, veuve du docteur
1J-B. Wooës, ex-maire œagimer.!
ant Gécédée hier à 82 aus. Née À
St-Hyaclathe, fille de fou l'henorg-'
Me J.-B. Bourgeois ot de Frances’

deus fils: Me
John-B. Woods, ex-maire do Hawh.
esbury, et le docteur J. Wooés,
COttawa, do méms que $ soeurs,
Mmes À Laframboiss, %. Maltais, '
5 sean er
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“ Des.nageurs alliésontharassé l'ennemienla
|

- se faufilant sous l'eau, dans ses repairesWASHINGTON, 8. — (Spécial au Petit Journal.) —+— ->
Les membres de ce corps de ma.

Un de l'hiver le due et la duchesse de Windsor tion Rocketeller. On songe maints-

|

Fred Wadley, champion de nage $ “|odour roasureTaney"dans l'archipel des Bahama, dont poaphandelar “ Buretran afficter de polie à Beals tousteas.ISceeiines,foduedt pid occasion do causerAvecdeage. Amer. Le “programme d'enteatsement adoaneTrearatTrJaRamree, à un déeains florissants de santé et de muscle, qui apprenaient alors marineut best) srisine Chours

|

sous-marines des Alliés, en eas |barquement britannique.

 

’ eontérence t-Church- ‘attaque. Un premier fit

|

Une autre équipe de ces …s
Rager deux milles sous l'eau, sans trahir leur présence pas|ill, A Québec, € tembre 1943.

!

partie d'ane Eli vi di thikttes4 mien des bulles à la surface. p ’ Le major-général William Dono- J y Maries ir seLE, notammentonGrice, og
7 us-marine, dans Is Machef du service de Renseigne- canine et eut fort à r du-|France, en Norvège ot autres

«

_

L'un des Amérieains prépars vne0—————nenenennennnsennen-s mente américain, pro a Vami.

|

caine,

et

eut. s'oscupe: rance,BElSueaanPodeaEr,feDogaelge. , en “ lents John Booth, fit sauter ses ponts, et lui préparer
t jeunes se spécia-| L'idée de l'appareil respiratoire oF a rs amb

|

Pas Io nant .t dans l’art

d
e

faire couler portatif n’est pasneuve, mais elle Heats ‘soifentrainépour servir orTennaruconssimansepour Ortaines pe mtovens
anederrière lupans “connais 9 été adaptée Suk condiions sous géclairsurs dans les zones contrô- du côté de Sumatra et 46Shon
Us prenaient un cours epéeial dé marines, L'appareil suis par les Îlées par l'ennemi.

—
anglaise, aux Indes,

nageurs du service Cet entraînement des Américainsnage invisible afin d'améliorer

|

ments américain a été mis au point (commença à la base navals d'Anna.
» e…

urs chances d'atteindre certains

|

oor je Dr Chris Lambertsen, de

|

polis, Maryland, puis se poursuivitjectifs sans être vus ai pris. Philadelphia, attaché a la Fonda. P'gan-Oncfrer en Californie. On y
D

Cot entrainement à ia sage

,
l'eau n’est qu'une É A Pa / / e !

 

 

traineque ae do
Vcloie

pe 'SALADA
EXAMEN DE LA VUE

étaient sous la direction du com-

LUNETTES CORR:
sraciaLisTE Lorenzo FAVREAU ertométriete, 0. D.

ists de
Lucien Hébert, Bs.O., CamilleMentette, 8a.0.. Maurice Lauria, Ba.@,

mandant Herbert Wooley, un An-giais rété aux autorités militaires

Les rs entraînés de estte
façon devinrent si experts, tant à
la surface que sous l'eau, que deux
d'entre eux ont pa franchir un dé-
trolls en Birmanie, sans être re.

par patrouilles japo-
Pas, qui n'étaient pourtantSA
so rouges d'eux. Ces jeunes gens
sont parvenus à se moquer
du danger des uins. L'un des
dières, Treasure.Inland, « poussé
la témérité jusqu'à donner un coup
de pied à un requin endormi, et le
poisson partit, apparemment con-
us, sans attaquer

l
e

nageur.

 
 

  

   
    

 

Catravail est rohrc rendu
possi £rkce au eloppement
d'un appareil spécial de respira-
tion que le nagenr porte sur sesépaules. Il consiste em un masque
de enoutcheue relié à un eylindre
d'oxygène. La respiration du »a-

 

ur dans pe subst a
Bureau du centre Bureau du norépoiée Daraiimer qui en enlève lo tv

265 est, rue Ste-Catherine + 6890, rue St-Hubert
xide de carbone. Le la sorte, à au-

Tél LA. 6703 TéL CA. 8344
cum moment l'atmosphère ne de
vient viciée.
Munis de ce dispositif, les na-grers peuvent demeures sous l'eaupandant deux Deures sana interruplies, portant

A

ls main un eq.dran lumineux qui leur indique la
prefendeur, un couteau, et un eutil
spécial qui leur nermet de percerre

Darter

 
{ Fournaises aie

ROYAL CREST
A CHALEUR RADIANTE

BRULEUR SANS MECHE
Peete] 2 MODELES'

  
Ditesas) 1A.de1

Malntonent le combat a cessé, les Alllée commencent à faireLA 2227 3228 connaître certaines de leurs méthodes de succès. Une phase peuDe J.-A, LAMARRE connue de ln guerre a été sous-marine, comme le décrit l’article. - si-vontre. On y voit que lee Alliés avalent entrainé des équipes deea DENT:RS nageurs apécialiots dane l’art de couler lee navires ennemie, de1 URES 08 BUREAU miner leurs défenses et de faire des sorties de reconnaissance.Samed Soom To :$ = : ie Le scaphandrier photographié cl-haut, par exemple, pertait un cos1237 CARRE PHILLIPS tume epécial lui permettant de nager comme une grenouille sans |, : » faire le moindre bruit. Rien d'étonnant Qu'en voyant pareille apps
by, ds magasts PORGA!

Fitien, les enfante soient effrayée. t
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gite Fate Cesasia Standardétude. rs, ;Que serez-vous plus tard ?/iiBik&Giri 50lanches-glissoires et de planches .
Dane l'industrie des pisstiques qui envañirent bientôt TOUS leu marehée, que f rames, tandis que les Américains ) osorss-vous!…. que voulez-vous rel... Opérateurs ou sontremaitres?... en tensient pour je travail tout à, ov .INSTITUT DE PLASTIQUE MONTREAL fait sous-marin. À l'approche de ! FENn, l'hiver, le Pacifique devenant trop De Luxe—Cours de plestiques en frangals— froid, on décida alors de poursuivre =PAR CORRESPONDANCE le travail à Treasure-lsland. FR 50
dEPieMarrrrmmean0 aneraeursaméricains Ës &

! Sanesnout98 borsreves me fournir dos renseignements ! Ficain qui se charsd'entriner =ma
nt ren-' hug00mpiots our vos cours. ! dussoxBahanLroencument| at $ e1 Nomne,enaSO——— { |titré des Anglais était Hal Messin. t!

| gor, lieutenant fanslsmating& “ 2 couleurs
ee EN jen s bri

; pres américains fut un Californien,

|[§

3 à votre choix :EE ANNONCE NOIR ou"wa cuinornarigus || TENTEROCOLITE VAINCUE

§

i BRUN FONCE
“ médeci Scigner Intestine et este Plan budgétaire senferme aux règlements sur fee prix>; presmtites doreo ri Wog et le commerce en temps de guerre,cas brôlements d'estomac, excès de ble,

les piace- .
inoomnie ; ferrin r Pontéroctllements de nerfs Ye (trritationfosctionnelle du eôlon oùdens votre épine intl? 8 4atre aus un n°corsa rich as madees

meetdes menbranemove LAVEVSES — RADIOS — MEUBLES — PORLESpriaiea3"tot, tee ue REFRIGERATEURS — MACHINES À COUDREminute les
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Mme Ress-G. Kerr (à gauche) à utilleé ges talents oulinairee pour
inventer de nouvelles recettes de guerre. Lo De Thera Mardy (A
droite, en haut) a trouvé pour l’armée les meilleures qualities de

. fourrures. Enfin, Mile Mary-Thacher Cocke (A dreita, en bas), ble-
logiste, à étudié les habitudes des oisesux migrateurs pour aider

chasseurs à augmenter leur butin

La prisen d’Aleatraz reste
antie contre l’évasion

SAN-FRANCISCO, 8. — John-K. Giles, de Salt-Lake-
City, voleur plein de ressources, trouva un moyen de s’échap-

r de la prison fédérale située sur l’île d’Aleatraz, dans la
e deSan-Francisco, et a presque mérité l'honneur d'être

Je premier prisonnier à s'évader de l’ile et à gagner Je rivage.

Le condamné, Agé de 50 ans, tr&-qu'aucum prisonnier n’a réussi à
vaillait au quai quand un navire de Tivader a ses murs et traverser
l'armée accosta. Se glissant sous le je mille et quart de courant violent
quel 1 enfila ua wniforme militaire. qui sépare l'Ile de la terre ferme.
Qu'il avait pe se procurer puis fl Le gardien constata en effet l'ab-
menta calmement sur le bateau au gence de Giles et sauta immédiate
moment de départ. |ment éans-une petite embarcation.
Un gardien sanvegarda Is répu- Il rejoignit le bateau de l'armée

tation de la prison, de telle sorte, avant que ce dernier ait necosté et
Qu’Alcatras peut encore se vanter, ramena le prisonsiièr se= l'île
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Traitez done un rhume deRn mLES
prap foment, buvesliquides... et parparisez-vous fré-

avec nouvel Anti
septique Pepeodent. Constates
me Jesoulagement est

lez-vous
p de

Come

instantané! presque

   

 

! de l'information au bureau de Fad

  

emier
scientifiques pen

Maryland, 8. — (8
Journal.) — Leu femmes des pays alllés on

‘PATUXENT,

 

Lesfesamesmes ontjouéun:
rôle de :

plan dans
dant

jal au Petit
joué un

jerre, même quand elles n’ont pas
remier plan h

fraverss l'océan Fri même travaillé dur dans

munitions.
On se rappeñe Is part de plu-

tieurs savantes éminentes dans ia
découverte de la bombe atomique.
D'autres savantes ont contribué à
protégey des froids vifs les soldats
Qui combattæient dans l'Arctique
ou sur les montagnes italiennes
couvertes de neige, Certaines ont
trouvé pour les civils des aliments

asses riches on calories pour rem-
placer Ja viande rationnée où ab
sente.

Le Dr Thora Hardy est actuelle-
ment micro-analyste du service des

ot des bites sauvages, à
Patuxent, Maryland. Au service du
gouvernement américain depuis
1935, alle est employée depuis
1938 à l'étude des fourrures les
plus utiles à la fatrication de vé
tements chauds, de chaussures et
de sacs de couchage pour les sol-
dats cantonnés sux Aléoutiennes
ou sous d’autres climats particu-
litrement rigoureux.

Elle basa son travail sur de
nombreuses expériences ecientifl
quik ot l'étude des régimes alimen-
taires et des méthodes d'élevage
qui produisent, ches les animaux,
jes fourrures les meilleures et les
lus chaudes. Elle découvrit ainsi

quels vêtements conviendralent
davantage à l’armée sous les tem
pératures froides.
.Le docteur Hardy étudie actuel-

lement la production domestique
de fourrures qui jusqu'ici venaient
presque exclusivement d'autres
pays. Elle entretient un clapier de
lapins angora dont la fourrure est
en très grande demande. Elie esti-
me que chaque lapin angora pro
duira annuellement environ 12 on-
ces de laine qui se vend jusqu'à
$12 la livre.
Une seule personne peut pres-

dre soin de 1,000 lapins. Comme
leur nourriture coûte environ $1
 

POSTE DE CONFIANCE
=

Le Itcclonel J-8-A. Bois, qui
vient d'être licencié du service
militaire et nommé au peste de
psychologue pour le personnes ou-
périeur à la compagnie Steven
son & Kellogg (suceursale de
Montréal). Arès son enrôlement
en 1941, le It-colonet Bels devint
chef du service des recherches et

Judant général, sux quartiers
néraux de l'Armée à Octave.ii
fut également en charge de la
sélection du personnel peur les
districts militaires Nos 4 ot 6.
————————————
© Les membres des unions os.
vrières canadiennes utilisent
«bondamment le documentaire
comme moyen d'information, L’Ot.
tice nations! dw Film met à l'en.
titre disposition de ces organis-
mes loutes sortes de réalisations
sur des sujets variée,

PONOL
CONTRE LES POUX: Employes
PPONOL” oB vente partout,

 

 PEPSODENT
   

Dépée : P.-R. LAROCHE
268, rue GT-NICOLAG, Montréal.

les usines de

année par lapin, Mme Hardy

conclut que l'élevage de laplus An-

gorn se présente comme étant un

commerce très profitable.

Une autre savante, Mile Louelle

Cable, poursuit des expériences en

vue d'accroître lee bancs d’aloses

dont la pêche a de beaucoup dimi-

nué sur la côte de l'Atlantique.

Elle adéjà recueilli des renseigne

mente très précieux sur l'industrie

de l'sloss. Elle mn découvert un

moyen de déterminer combien de
fois une alose n frayé: une mou-
voile cicatrics s'ajoute en effet à
ehaque écaille chaque fois qu'une

alose à pondu. On peut déterminer

lesreche

Gr—— OS——

les poissons et lour permetire de

de |s'y multiplier, :

  

  

  

  

  

   

   
  
  

 

  

  

  

 

  

   

 

  
  

    

  

  

herches
la guerre
Mme Lucile Stickel, blslagiste

au département des poissons et des

bôtes sauvages, & fait d'intéres-
santes découvertes sur l'usage do.

mestique de lu D.D.T. Mile révèle

en effet que l'insocticide est mor

tel pour les animaux à sang froid,
les poissons ot divers végétaux,

Les amateurs de chasse apparé
clent aussi le travail de Mlle

Thatcher Cooke, dont les recher-

ches sur les Babltudés ot ‘la vie
des oiseaux migrateurs » eontri-
bué à accroître considérablement
le nombre d'oiseaux sauvages qui

font la joie des chasseurs.
Mme Rose-C. Kerr, diététiaionné

du même département, à ou don-
ner de précieuses indications aux

cuisinières pendant la guerre. Des
recettes de mets À la fois riches ét
appétissants ont sidé à la

ration de nombre de repas À l'épe-   de 1a sorte quelles eaux préfèrent

   

    

  

 

que de disettes de toutes sortes.

 

  
UN CONSEIL D’A [

IL WESTJAMAISTROPTARD POUR BIEN FAIRE Ï
un avenir nauté pour l'après-guerre
cuives un de na cours; mechiniste, sou-
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L’ECOLE DE METIERS
AVIRON LTÉE

des bleus, dessins a. vds. Tater

|

| 3 mochénists [) oandonr
Sinemae [lente mémaique | } alostens

334 OUEST, BNERAROOKE — BA. 1573
MONTREAL

Bem Gime them dshon |
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Un Jécalte ilslonn
§ Tairbombardersoncollège of
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église pour en déloger les Japonais- BOBTON, 8— Quand LoueJeponaisesourent PHENOMENEtnvahi l’île de M
Ba, un jésuite, le R, P.

je groupes de résistance la

Le RP. Jusqu'aure publiors.
Geus Dem un volume intitalé “Le
Padre de guérillas”, reçut ce
esrsom bs le début de l'occu.
pos Japonaise alors que, sous

 

ordres du colonel Wendell
rtig, 11 entreprit do coerdoamer

los diverses unités de guériilerog

|

de
Qui avaient surgi ça et [à sur ig
Grande tie pallippine,

Dans som couvre, 11 reeut le
Concours de tous les étudisats

aux
ames-Edward H:
dans les montagnes et demeura à

  
   
 

Sa Gvions noù détruits arrivèrent à tristesse, mais de joie, à la vue
des ruines fumantes. Car un an.

général MacArthur, en 1945,
Qu'il avait dirigés avant la guer.re, slors qu'il était recteur ducollège de Cagayan, .ot vendant
toute la lutte son groupe me eon.
nut qu’ene seule défoetion, laquelle d'ailleurs, due à un coup

tête, ne fit aucem tort à la
cause. °

Mansel — c'est un nom C'em.iprunt, — chef de la garde ducorpe du Père et ancien Girecteur
de l'orchestre du collège, fet lecoupable. Voiel comment 11 com.
mit sa faute.

| Lavasion japosaise n’empé.
chait pas les Philipping de célé.
brer leure fêtes coutumières, 7
compris les danses et l'Inévitable
concours de beauté. Selon la eon.tume du pays, ia fille ne nom de!laquelle on achète le plus grand

|

Au sours une querelle avec lede billets est proclamée

|

Shérif suppléant de Saint-Louis,Reine de la beauté. Manuel s'en.

|

Mo. William-B. Landwehr, 31 ans,detta pour faire eholair son amis,| *rrêta avec ses dents la balle quemals elle ne gagna pas le concours.

|

ul tira con adversaire. La seuleCraignant de la perdre, 11 quitta

|

Dlesoure causée Lard lo projectile,soudain les guériilos pour se rap.

|

9° calibre as. utone ractureprecher d'il apginseedoRentré au camp plusieurs Jours nt sur | haut.plus tard. Manuel fut jugé es cour ment sur la photo €martisle. lirité par ce qu'il cos.
sidérait comme une injustice, 1)
passe dans le camp des Japonais
et devint directeur d'orchestre
Sass wpe boîte de nuit japonaise
À Cagayan. Cependant il ne dévoila
sueun des secrets des guérillos

   
   
  

 

 

Appréhendé pour |
désertion après

A .son licenciement
DETROIT, 2. — Cornelius

Hill, 24 ans, parachetiste 1.
cencié récemment de l'armée,
vient d'être arrété à Pon.
tiac, Michigan, sons l'aceu-
sation d'avoir déserté de
l'infanterie. Les agents du
F. B. I. disent que Hill dé.
seria fl y a trois ans et s'en.
Sagea dans le corps des pa.
rachutistes sous un nom

Un fait amusant raconté per de
RP. Hazgerty, fitestre la loyauté
dev Philippios. Un jour, deux car.
cons s'approchèreut de Père of
murmurèreat furtivemest: “Pa.
dre, sous avons en secret à vous

. Nous sommes des erpiens
Japonais.”

ac à Totrictertamale: d'emprunt. “On m'avait pro.Qui les laterroges d'abord sur Les | mis de me faire passer chezJaponais puis leur enseigua ee

{

les parachutistes lors de mon |QUT fallait dire à ces derniers 1] eDrôlement en décembreli leur offrit ane récompense. 19417, aurait dit Hill. «Maismais tous deux refusèrent carré-

|ÿ

Comme on refusa ensuite de
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soufre, permet de guérir la lèpre
WASHINGTON, 8. — (Bervice spécial au Feetournal.) — Le monde médical vient d'apprendre qu'un

d'abordil y a trois ans comme remède possible à Ia.tuberculose, s'estrévélée In drogue la plus puis

|

———————

"20%

sante encore trouvée dans la
lutte contre la lèpre.
Le directeur de la léproseris na

tionale de Carville, Louisiane, le
Dr C-H. Paget, a rapporté pin
sieurs cas do cures obienuse gra
ce à cette innovation, à l'Institut
national de la santé. Il estime qu'à
date 135 lépreux ont bénéticié
d'une amélioration notaMle de leur
santé, après une injection de eette
drogue dans leur système sanguin.
Ce médicament nouveau a été

8ppelé promine. Son action con-
tre Ja tuberculose a déçu jusqu'iel,
bien que son effet sur les bacilles
de Ja tubereclose, en laboratoire,
et sur des animaux, ait été jugé
puissant. Comms toutes les dro
Sues A base de soufre, toutefois,
fl détruit les cellules sanguines,
et les officiurs de santé ont cons
taté qu’à forte dose {I est trop
dangereux. -
A Carville, on à songé à utiliser

cette combinalson dans les cas de
lèpre, parce que la promise avait
d'abord été trouvée active contre
la tuberculose, et les microorga-
rismes de ces deux maladies sont
identiques.
Ces expériences ont été accueil- { M.

lies avec grand Intérêt, car la le;
pre est l’une des plus vieilles ma-
ladies du monde. Xlle était désh
reconnue comme fléau, dans le:
proche Orient, aux temps bibli-
ques, et l'Evangile parle de gué
Tisons de lépreux. Au moyen âge, |
le lépreux était craînt et fui à
travers toute l'Europe, et on l'obil-
geait à porter une cloche, pour

 

   

  

 
       

 

   

 

PLUS LIBREMENT,
vous avez le nez

bouche par
lerhume—

portez dorenavant ce Bouvel Inbe-
laseur Vicks, “Renific >-le” un pen,
quand vous en seneex le besosa.

Mus su poire par les fabricentssignsier sa présence. Pourtant du Vicks V b ce nouvelcette maladie n'est pas très conta| [nbalecurVi ex puèreplus
leuse. Le bre à lades ! que

J
e

peur dour, ct

i
l

en
: considérablement * dimisué eu | boud'unLE

N
E

at

n
c
e

Europe et en Amérique, depuis ud

|

s5C0MDes!
siècle, mais le secl remède trouvé’ i Por lesfabricants

d
u

Vicks VapeRaba été d'éloiguer les lépreux du ™ a“
te de la population.

 
 

Achetez ves cadeanx des fêtes
dès maintenant. Vous aurez un plus grond choix

SERVICES DE VAISSELLE     mont, élasnt que les Japonais eux. me transférer, j'ai agi de moi.
mêmes lee paysieat. Depuis lors
l'ennemi acquitta lui.méme le no.
te de deux des meilleure espions
des guérillerce.

l'a cous-maris américain dépo-lle monde s'était enfui.se sur la rive um mortier de 81| 1e lendemain, le Père venaitmillimètres, ls première piècel, peine de dire la messe que desd'artillerie qu'utilisa le groupe di.

|

pombardiers américains desces.rigé par le Père y. Des of-|daient sur Cagayas et tachalentTicieru en firent l'épreuve en visant lleurs explosifs eur l’église ot loua séroport. sur lequel reposaient collège, qu'avait bâtis le mission-8 avicns. Troie eppareils furent aire pour ses fidèles.détruite. Les Japonais localisèrent Haggerty avoge qu'il ne ressentile mortier mais, quand les deux pas d’abord une impression de

  !
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gsarrete

|
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cien élève du collège, devenu cul. 

 sinier au quartier général Jape. 

  

J-O. GIROUX, OD.
A. PHILIE, OD.

J-A. ALLAIRE O.D.
G. GUERNON, O.D.

OPTOMETRISTES Les reins doivent‘Spécialités, EXAMEN de la VUE limi le idEsse

|

baie

nale, avait prévenu le Père que les
Nippon avaient établi leur rési.
deuce au collège et profané l’égit.
se en la transformant en arsenal
Ausel avait! lui-même trans.’
mis ces renseignements par radio
secrète au général MacArthur
Qui ne tarda pas à répondre par
ses bombardiers.

C
o

annonsé

     

même.” r

4l'endroit d'où l'on avait tiré, tout |

Le R PIS

pour 6 - 8 - 12 personnes
ve à §

$ ts Se Seiad
a mirve momon i de sable; partie pear

bois décoré EMail. Plows.$5 Canton Sides ot laure pot
deae "ea aa eatin J€ A a Flames of erayens Parker.

3e Des milliers d'autres ea-
5 ‘67 deaux utiles et agréables.

  

chromée avec
veux lumières

 

 

> GRILLE-PAIN $19 4
avec corde, Le même mo- ;Garanti de dèle, avec ba-donne qualité. ve d"lmitation

edTrès epécial
00

4 21
3% pouces de

4 Nauteur >

; Venez velr le choix com ;0 plot d’articles de décera
tion de chambre,

A PRIX SPECIAUX

mare

anne
* Services de toilette4 & partir de1 EN o 3300 sg

Ezpédition partout le Ouneda sur réception d'un mendet-peste
‘plus 2% ou 4% pour le tase, selon l'endroit)

ACL 44010111 SR
1871 cet, Ste-Cothorine — CHerrier 2105= . - double en 2004 i
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"Jo asHikcTON,3, —

tv ot sociale lalsssit
prévoir.

Depuis retour paix, nogs sujet de la mort de sa fems-
eATs rpétra- onRess tions séparée de-

fog tui wiiri pits8 shied,leTo
pi, Les wanqe Joy plus nous entendre. Par exemple,

Copan |otoroe perio33soir a; mes
eterités policières CEprearpere

, : . moins, conti-
lo mart ok el punis de larevoir environ ‘une fois

ie ca du par semaine.”
deMmeLydaT parie Le shérif Thomas à demandé une
’amésee une fortune analyse chimique des souliers de

hisser rang

da

Jaante soci:

|

601 de M. Thompson, I révèle
de ro avoir trouvé sut un de leurs clous

Détroit. es qui paraît être de la chair hu-
ac.Thompdow morte y™ maine. Les semelles portersient

‘un maniaque sadique à Mlausei deux taches noires dont

Resse perde rifThose l'examen pourrait blen révéler que
espère à des détails Inthe ©‘py, U0 008:

Bicéesparunbourreau,eat hhPar um uw,
identifié par des voisins.
Le coroner Cobb & déclaré

Mme Thompson avait été la vieti-
me d'en assassin “apparemment
animé d'une fureur maniaque et
passé, un motif amoureux”.

Jub,elle serait morte vers les
$ heures du soir, le 11 octobre der-
Rier, Cobb a révélé que la meur-
trier avait causé à sa victime 13
blessures
À glace ou un canif, blessures vrai-
semblablement infligées avant l'as-
onssinat proprement dit,
M. Thompson prétend de son

été qu'il ne connaît absolument

a

cS”
[Al(ES
COL TABLETS

VIS118140
vos yeux
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Une
  

 

ut disposition des enquêteurs qui tra-
illent à éclaireir le mystère dulL'odeur du cadavre attire Patten.

coup contre le commodore tien de la police qui mit rapidement crime de
Charles-S, Osborne, âgé de 27 ans|le grappin sur le meurtrier,

Le soldat Salvatore Gulislo, 81
ans, vient de comparaître devant le

On n’a pas encore ki d'sceu-
sation précise contre Thom
mais sa situation dans cette ire
est vraiment louche,

Comme celle de M. Thompson, ia
position de Mlle Helen Cook n' &

danseuse de cabaret de Bait âgée
de 27 ans et forcée de se Ala

tiré

et domicilié à Forth Worth, Texas.
Helen Cook, comme M. Thom

son encore, prétend n'être pour ab- juge
solument rien dans le meurtre dont
on la soupçonne. Quantà l'officier, seph

où son état a été jugé très sérieux. paru
Osborne aurait avoué qu'il n'a pas rs
été tiré accidentellement, La détec- plus
tive Anderson, pour sa part, dé-! dans
clare qu'il à trouvé Mile Cook dans n
la chambre de l'officier de marine

qu'elle était dans la chambre de
bain quand elle entendit le coup,

maines,
“mais Osborne a nié ca (
ment, J'ai aussi trouvé six bonteil-
les de whisky dans l'appartement
où s’est déroulé le drame.”

pes des plus enviables, C'est use pe Helen Buén

accusation d'avoir assassiné Jo-

om l'a transporté à l'hôpital naval ld'une umien ouvriè

a

et que cette dernière lui à affirmé 40 ans, qul,

’ coop de revolver. La police de
femme Sookdt dda Bradford, Penusyivanie, petite

ines,” détective .
2 |véle que Bellis a tiré sans donner

  
win

le bureau de la police aprèe y avoir 6t6 questionnés au eujet de
meurtre de Mme Thomposn

 Goldstein, à Brooklyn, sous

pelons simplement le monstrueux
siter Dahl dost mews

svons parlé le cemaine dernière.

On seit que ot ignoble assassin
avait débité em morceaux son cs

848 qu’elle avait ob
té pour faire le voyage. A ls
suite d'un avis dans un jour-
nai, elle reçut 8170 on argent

ort-Levwis, plusion pour PF
Targent qu'elle avait perde.

bourse

 

     
 
 

  ballel, Solon-B. Harger,

 

Ick et M. Louls-V. Thompson (on arrière) quittant { + a

i { YHAX)
TRAIL

LE MEILLEUR REMEDE
POUR LES YEUX

   

 

marade de chambre, le danseur de

   

En vente shez votre pharmacien
——

 

   

   
    

Flaherty, ancien président
re, est dis-

derea vis le 18 CE
évrier t Lux mo Diplimé

taré, on déc t le cadavre be
le canal Gowanus, ¥oniversité

encore Frederick Bellis, Meatréel
x après avoir abatts sa de

mme et tenté de tuer sa bru et EERE

1018 
 

Cette vague d'homicides ne limite
ses ravages aux Etats-Unis.
déborde même sur l'Amérique

: du Sud. On parle beaucoup préses-
| ment, à Rlo-de-Janeiro, du crime
de ce cerveau brûlé, de ce fils de

| millionnaire, de 36 ans, Anto-
!nio Bente, qui, avec l’aide de an
nouvelle amie, & tné, démembré of
enterré sa femme.
Les autorités policières brésilien

nes rapportent qu'Antesio a tout
révélé et qu'est impliquée dans est

‘ asssssinat ls jolie femme qui, dans
les affections du meurtrier, à zuc-
cédé à Irene Romero, A de 28
ans et mère de deux ses es
fants. La nouvelle amie r'aurait|
rien eu directement à faire dans,
cet assassinat. Klle ne 5e serait
“simplement” contentée que de te-
air b cadavre pendant qu’Antonio

lécsupeit en ts morceaux
pour pourveir le pus dans deux
valises,
Antonie se décida ume bonne

 

      

  

   

  
  

  

AMPOULES

GENERAL  
  

| niales,

journée à en finir avec sa femme,
après une querelle au sujet de ses
nouvelles aventures amoureuses, Î!
la tua done et, ne sachant qu'en
faire, garda le cadavre dans som
boudoir durant deux jours. C'est
alors qu'il parls de son initiative
àson amie, qui s'offrit & V'aider &
| diy oser de la morte encombrante,
A leur deux, iis découpèrent la vic-
‘time en morceaux et l’enterrèrent
:mais pas assez profondément.
——

| Liste de correspondants!
tt
Puarguol vows ;

Annetif} Chercher otreélvas
aces. Avene centaines d'abonnés ca-
tinfaits esit peus pouveiles connalssau-  

4 $500.00,

 

   

N'offrez pos une bague pnt
sons vous être assuré de so qualité. Î
nous fera ploisir de vous oider à foire
un choix consciencieux dons notre
assortiment, Nous en avons de $25.00-

—

OPTOMETRISTE-OPTICIEN
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wr —==————=

SPECIALISTE

POUR L'EXAMEN DE VOTRE VUE
6761, SAINT.HUBERT 330, RUE SAINT-GSORGES

STJERONE — TEL IT
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QUELQUES SUGGESTIONS OPPORTUNES POUR EMBELLIR

  
ECLIPSE

Cire BCLIPSS pour faire re
lire vos parquets, Linoléeme,
boiseries. S'étend Cactiemest

LIVRES
vouR »e

  

PARAVENTS
à 3 ou 4 panneaux

3 AU
18% x 63" ..........… 4.98

+[= x 68% coins 5.98

x3.49

A diven, coin
d'ute plèce.voici b_peravent rés
ponds & co besoin, Farceoo.

  

  

   

LE FOYERavant LES FETES

  RUBAN A CALFEUTRAGE
SN MATERIEL PLASTIQUE

   PAQUET SIMPLE,
(pour une fenêtre)  

 

Pourexcursions... velel uns
belie & LUNCH qui con-
servers sandwich, ote,
en parfait état. Bolte em
al busta. Newreis
forme (a poignée)
pouvant servi mu À
f'auires fine

CUIRETTE
JRUN, NOIR, VERT, VIN, ROUGE CLAIR

pour recouvrir des fauteulla, des clèges de chaises.

Lorgeur environ 35%" — 15
LA VERGE .............

Ponses à l'apparence toute fraiche et neuve qu'aura
ua fauteall de bondoir…. à la Bouveauté de tondes
sièges de chaise dans une sal's A manger. Cette
euirette est maltéable et facile à travailler. — Une
Qualité durable.

DUPUTS = trelaidme (De Meatigey)

FAITES VOS ACHATS AVEC NOS

COMPTES-COUPONS
VOYEZ COMME CE SYSTEME EST SIMPLE

Leraque votre compte est ouvert à notre bureau de crédit vous obtenez un livret
contenant des coupons d'une valeur totale de $15.60, 25.00 ou 60.00 suivant le cas.
Dass chaque livret M y à des coupons de .25, 50 et $1.00. Lorsque vous faites
vos achats dans les différents rayons du magasin, vous donnes le nombre de
soupons correspondant au montant de votre achat et vous receves en échange,
Ge la marchandise, tout comme ai vous avies payé comptant. Vous pouvez om-
porter les articles que vous aves achetés vu les faire livrer à votre choix.

Fermes ot conditions on conformité voee Îve ordonnances de je Commission
des Prin et Ou Commerce

Pair renseignements d'adresser au Ce ETAGE — DUPUIS — (De Montigny)

  

-RWK

dame fatériour banc extérieur.
(= LA PINTE 79

1 GALLON

2.69
§ GALLONS

13.25
 

  
  

   
  
  
  
   

 

   

  COUSSINS
très moëlleux

Chaque coussin est recouvert de



 

 

  
    

 

   

flançaihes de four f
à M. Willem Charles Baldwin, fils
de M. et Mme Thomis Baldwin

Le mariage vera
Tienà bre prochain.

Piocuanes
Tesckercats 68Quêtes,    . Mme J.-Amédée Thouin réani-
Ta quelques invidés à dines,
dred] prochain avant lo bal de le
Victoire, en l’hennettÿ €¢
Suzanne, débutéate,
BEE
Eu l'honneur de ses aides,

Milles Micheline ot Susanne Ber.
trané, débu Mme W.-At.
Jen Black offrite un déjeuner au

i

T
E
R
R
A

e
e
K
g

~

mayered]
bre à l'heure du thé

RECÉPTIONS
Mme H. Austin Ekers recevra

A diner, A sa résidence de l’ave-
sue Maplewood, avast le bal de
la Sais le 30 novem:
en l'honneur de ses filles, Anne
Catherine, débutantes #0 la eal-
son. ,

Mme Jules-R. Timmiss donnern
un thé-dansent pour ses filles,
Gloria, Julia etJean/toutes trois
débutantes de ls salson, le sa-
med] & décembre en sa demeure,
aveume Svnnyside.

Mme Albert Tétrault recevra
KW pour sa fille, Magdeleine, débu.

jtante, le vendredi soir 9 novem-
bre, avant le bal de la Victoire.

Mlle Helena Charron recevait
ces jours derniers à l'occasion
!des prochaine mariages de Mile
Lucette Nantel, avec M. Leurent
'Faacher, et Mle Rolande Cayer
ave M. Lucien Nantel.

    

  
   

    

  
  

 

   

    

   

 

    

 

  
  

 

+ Mme J.-Lesiie Hodges donnera
un thé-dansant, pour ea fille,

| Athol.Clgire, Mane dos débutan-
'tes do 1a saison, lo damoëi 33 66
cembre, dans la salle Dorée de
l'hôtel Mont-Royal.

LES PORESTIERS
CATHOLIQUES

Je 4 , auraDimanehe,
lieu l'initiation solennelle des nou-
veaux membres de l'Ordre des Fo
Testi catholiques. cérémonie
ener à 1 h p.m. et se tien-
dra dans le so de l’église du
Laint-Sauvear, roe Saint-Denis.
Dès 5 h. de l'après-midi, les portes
seront ouvertes aux dames de la
famille des membres qui désireront
assister au souper du “bon vieux
temps” et à la soirée suivra
Le souper sera composé mets ca-
nadiens: ragoût de , pore
frais, jambon, tourtières, tête en
fromage, tartes et beignes. L'ini-
tiation et le gouper seront présidés 

®. P. Fabien Meisan, sa.v, pre-
curour du séminaire, tréeerier.

par M. Rousseau,
get provincial. Tous les directeurs

(Photo du “Petit Jeurna!”) revinciaux y assisteront ainsi que
l’abbé Charles Beaudin, aumé-

renegv
A LA SOCIETE D'ETUDE
ET DE CONFERENCES

M. Roger | professeur à
l'université de Paris, doit faire,
à la Société d'étude et de conféren-
ces, une causerie qui aura ? su
Jet: “La vie romanesque d'Alexan-
dre Dumas”. L'auteur des Trois

 

tence aussi riche en épisodes et en
aventures que celles des personna-
£es les plus pittoresques de ses in-
nombrables romans.

L!

a, en même
temps, trouvé le moyen de faire
une vie de travail et de production
et 11 a tenu un grande place dans
Je mouvement littéraire de son siè-
cle professeur Roger Picard,
qui a récemment publié un livre im-
portant sur le romantisme social,
savra faire revivre, dans sa con-

|{férence, toute la grande é‘ poque ro
mantique autour de la biographie

i

 

  
 

k 2 d’un ses plus infatigables ani.; mateors. Cette conférence aurak Q [lio au Cercle universitaire, mardi> au proghais, À trois heures et quart.

AU Sate
MARGUERITE-BOTRGSOYS
Le dimanche, 4 Psombre,à sh

eeRT

se ue, |

‘Rite-Cariton, Je jonéi 32 novem-
bre, >

Mousquetaires a mené une exis-| Ÿ

 

G o'intitale: “Le sentiment
de nature de la comtesse de
Nenilles”. Sorent à la table d'hon-
peur: Mme Maurice Hudon, prési-
dente; Mlles Georgette LeMoyne,
Marie Girard, Irène Ga-
brielle Labbé; Mmes E La-
fontaine, Millet; Mlies Marguerite
Gauthier, Fortunate Gawdresu,

Léa Grenier, Marie Derome,
Monique Choinière, et Prançoise

af
OEUVRE DE LA SOUPE
Au Ritz-Carlton, l¢ lundi 12 no-

vembre, aura lieu la partie de car-
tes mensuelle de I" de la
Senpe, sous le présidence de Mmes
Gaspard Pauteux et LJ. Gaboury..

CONFERENCE
La prochaine réunion du “Wo-

men's Canadians Club” asra lien;
Je mardi 6 novembre, à trois heu-
Tes et quart, dans la salle de be!;
de l'hôtel Windsor. Le Dr WAI
Durant sera le conférencier.
eue

BAL DE LA VICTOIR®
Quarante jeunes Canadiennes

françaises et plusieurs Canadien.

nes anglaises feront leurs débuts;
an bal de la Victoire le vendredi
9 movembre en I'hétel Windsor.
Elles seront alors présentées Qu!
major.géaéral E..J. Renaud, C.)
B,C. B. Eet & Mme Repand.
Cette cérémonie de présentation,
aura lien à dix beures et demie,
Toutes les débutantes porteront
des robes blanches avec fantaisis-
‘d'antruche dans les eheveux. Les
officiers-commandants de ls Ma.
rine, de l'Armée et de l'Aviation

chef ran- jseront présents. Par permission
spéciale dee autorités militaires.
les officiers qui ont été licenciés
pourront porter l’ualforme.
Ly
BAL DE LA SAINT-ANDRE
Son Excellenee gouverneur

général et SAR, Is princesse Alice
ont gracieusement accordé lear
patronage au bal de la Vietoire que

Société Saint-André donnera en
Thôtel Windsor, le vendredi soir,
30 novembre, +
ue
AU BALDE LA VICTOIRE
Par permission spéeiale, les offi.

clers licenciés de nos trois forces
armées pourront porter leurs uni-
formes su bal de Ia Vietoire de 4s
Ligue de la Jeunesse Féminine, à

Fête aux huîtres
au Mont-St-Louis
Le conseïl de l’Asseciation des

Anciens Elèves du Mont-Baint-
Louis invite les anciens et leurs
amis à une fête aux huîtres qui
aura lieu vendredi soir, le D no-
vembre A 8 h. 15, sous le présiden-
ce du docteur Eugène Thérien, pré-

  

Saint-Lewis. L'Assoeistion offre  30 p.m,aks SrFe
rebcs que proponsezs Mme Robert

tuitement un billet aux s
trois armes ent fe

séjeur outre-mer t la guerre. 

La Jeune Chambre de Commerce vient de mettre on branle

oucode de son prechain pot pourri, et en
obtenir environ 8,000 cadeaux dest

photo ci-haut montre le fruit d'une première œveillette

Oeuvres sociales qui crise le pat pourel. Ces jouvss garedi Ho
Claire Quesnel, Yolande ne Jasgquel .

aorth ve Geweres sociales, Alfreé-A. Goulet, Roger Pleard ot
aura tieu cette année au mange militaire de le rue Craig, tes 16, Ÿ

Irène Falardeau, Germaine Pepin, te

 

sidesit $ TFAsseniation, et do Td

mandant dw C.E.OC, de .

 

    

     

l'hôtel Windsor, Je vendredi, 9
novembre,

SOUPERS AUX HUITRES
La présidence du comité de ré-

ception, lors des seupers aux hal.
tres de l'institution des Sourdes-
Muettes a été confiée à Mme Al-
bert-H. Renaud.

pe
SOIREE DANSANTE

Sons les auspices de l'Association
des Français Libres dv Montréal of
sous ja présidence de l'ambassa-
dear de France, le comte Jean de
Hautecloëque, une soirée dansante
sers don: le samedi, 17 novem-
bre, à 9 b., aux quartiers généraux
du CE.OC. de l'université de
Montréal,

  
une Intensive campagne pour asourer le

cotte occasion lance un appel sux marchande de Montréal

Inds à garnir les 48 kiosques de cette erganication de charité,
faite par les “commandes”

dévoute sont Mme C.-E. Polietier, Miles Denyes
Gérard Martineeu, CE. Pottotier,

Turgeon. Le pot
ot 17 novembre.

  

     

POINTE-CLAIRE. TEL, 086

GERALD DESPAROIS
1 EST, RUE OTE.CATHRRINE

CDIPICE CY-DENIS
SUITE 78, TEL: SE. 5186

 

Or ELIE JOBIN
| BEAUDOIN

selon
AMERICAIN

“arson ND
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£Fgh A .
” Meniit, choisir dis maintenant vos codeoux pour les

- ttes.—Vouséviterez ainsi l'encembrement de la der
nière houre et ausez l'avantage d'un choix sons poreil,

1-8 MODES D’ACHAT
1 1. AU COMPTANT— 2. A CREDIT

3. MARCHANDISE MISE DE COTE
Conditions conformes aux râgiements sur les prix où le

commerce on temps de guerre.

Le Chef-d'Oeuvre
EN HORLOGERIE...

 

  
   

    
     

 

  

 

  
 

GINES
La montre que portent les gens chics

 

    

LOCQUETS} -
FORMES VARICES

Pinls et
Jaune .00 [

TTerta JTERETURN :

=aN ROCR ;
LE oS Ra>

Bijoutier de fantaisie meso mdan) / l= preyo's oe af 3

| } Prés. Cleveland, 17 pi. 14 k. or Jaune massif $228 a

LON   
   

    

     
  
 

 

 

   
 

 
. (Etablie depuls plus do 60 ane)

. EMILE ST-JEAN ot IRENEE STJEAN, prep.

$000 cuest, rue STE-CATHERINE, pris Pool
524 eut, rue STE-CATHERNEE, pris S1-Doals
1374 ast, rue MONT-ROYAL, près Garnier  



  
    

 

 

  

N aves march sur un matelas ef pousses|
] q

 

 

où or

na LE PETIT JOURNAL, #.neverdire: 1945
  

matelas? La question
done que vous

eroire le matelas est i nation àque matelas mmense, qu’il une au
- 400 acres et une épaisseur variant de à 18 pi Vous
puresdinaé 1a sensation d'arpenter a tourbière 1 ux-

dont on a cammencé l'exploitation en 1942.
Liile.auz-Coudres est‘ aituéemn

dans le St-Laurent et s'étend de dit-il, “et of ne saurait dire qui en
Bale-SBt-Paui aux Eboulements. quoi nous conduit là où nous som-
On y euitive la pomme de terre j 08” . .

iERS|Bomt,
prtleulitsemest "le péche”. au Que de canalication était Indisper-

Marsouiné dent ôn faisait drèfenble, Ingénieurs, arpenteurs of
1 quatre A’ of ces géomêtres établirent das bornes of
dépail ain de me oy do jindiquèrent des niveaux. Les 400

acres furent divisées on rectanglesJ'huile nécessaire an
des harnais. des bottes 6$ des ru- de 806 pieis sur 200 pieds et l’on

ereuss,dimentaires lnstrements arstel. sipara cod rectangles
08. par des Sooués d'environ neuf lode

Avez-vous déjà marché sur
: - semble idiote, peut-être... indiscrète.

On joîte depuis quelque trois profondeur, afin de donner la

es, À aires, In tour- pente nécessaire à l'écoulement des
De fertilisante. Le tourbe oom- eaux rouges de cette tourbe.

 

Cet édifice est le plus Important de l'ile-aux-Ceudres: Il fait vivre
une très grande partie des Insulaires. C'est l'usine où l'on fait la pul-
vériention, ia tamisation et l'empaquetage de la tourbe. L'édifice
ressemble étrangement À un concasseur à pierre. 1) fonctionne un
pou sur le même principe. Des rivée à une chalne sans fin
conduisent les “écopeaux” pd haut de l'édifice où sont placée

meurs comme misepate| Eoeiesdemeures comme sein se pratique
principalement en Irlande, ne s'y| La première tourbe fut préparée

et mise sur le marché. Petit pe-fronve qu'entrèspetite quantité
Le som scientifique de la tour-\tit, les grands rectangles se ra;

De fertilisante est spaghoum. tissent et on enlève autour pot
La tourbe pousse dans les ma. des bandes de quatre pieds de tour-

vain C'est pourquoi, jusqu’en |be sur une profondeur de trois
1934, les cultivateurs do lleaux.| pieds. Ce n'est que lorsque tout le
Coudres n’ossient pas n’aventurer ! domaine aura été abaissé de trois
var cotte savane dans laquelle; pieds qu’on commencera à enlever
“en ealleit jusqu'aux genoux”. ame nouvelle tranche de trois pieds.
Les zéciegues prétendent que du, Me Blaise Fournier dit que le
Semps de Jacques Cartier, cette “gisement” est tellement considé-
Gerrible tourbière existait. Elle & rable qu’il faudra au moins cent
ane superficie de 400 acres. |aBs pour l'épuiser.

[ fait tourbie:

C'est un avocat qui décida d'ex-
Pioiter cette savane jusqu'ici négli-
$b Me Blaise Fournier, avocat

je la Rivière-du-Loup, commence
les premiers travaux en 1924, I
est propriétaire, administrateur et
gérant de l“Excel Peat Co” et con-
serve son étude de la Rivière-du- 4
Loup.

¢ Blaise Fournier est natif de!
Notre-Dame-du-Portage, Très jeu-, ~~
ne il vint à la Rivière-du-Loup avec,
ses parents. re, marchand

rai, lui fit faire un cours à
Aune-de-la-Pocatière. puis le:

confis au séminaire de et
à l’université Lavil de même
ville où Blaise Fournier étudia le
droit. Marié, 11 habite la Rivière-'
du-Loup durantl'hiver et l'Te-aux-
Coudres, l'été. F est père de deux
fillettes et frère de I rable Al- §°
phonse Fournier, ministre fédéral 4
des tsavaux publ ‘

L'initiateur de la tourbière de 4
Feamegeralt dire
exactement ui vient
d'exploiter ce domaine, “Ce sont
des idées qui viennent comme cela,

des concours de circonstances,

TRAITEMENTS POUR

Des chutes laissent tomber la
tourbe temicée dans des boîtes
Piscées veus chacune d'elles. On
veit iel un ouvrier qui enlève une
belts dane laquelle on vient de

    

      
  

  

   
      § livres et sent encore passable-

lent homides. Une fois séchés fis
ne pèsent plus qu'use livre. C'est
dire qua poment de l'extraction

vre tourbe contient de
sept à huit fois sa posanterr

| Une fois sortie de la anchée,

BUSTE - PEAU
BOUTONS

Informations gratuites
Halles votre nos, séresse of timbre 20
LABORATOIRE DES SCIENCES

  

       
    

  

UnésavansdePIle-au
- devient unesource de rie

do sont espacts de six à sept pieds.

    

  

  eanaux irrigateurs, Elle ost on-
foro empilée en cônes de quatre
Id cing pleds de haut. Ces cônes

Ils sont tellement nombreux qu'on

eroirait visiter un cimetière aux

monuments teus identiques.
Quand il est nécessaire d'obtenir

‘un séchage plus rapide, ces blocs

de tourbe sont placés sur des es

Pèces d'étagères de bols à travers

desquelles le vent passe pendant

que le soleil plombe.

La tourbe extraite au printemps

eat sèche à l'automne et celle ex-
traite à l'automne est prête pour
le monlin an printempe après up
hivernement sous la neige.

  
I s'agit, ensuite, de réduire em; Non

portés à l'usine, un broyeur à dent
los déchiquette en petits morceaux.

seulement on extrait de la tourbs, mais en f

poudre ces blocs de tourbe. Trans-{ qui servent à l'expédition. Des Jeunes filles de lile-aux:-

   

 

-Coudres vtt

pals sn montecharge va porter est le poids de la boite est plusyserve l'humidité nécessaire aux
faite de l'édifice, ces “écopeaux” de
tourbe et les déposent sur us pre
mier tamis

L'usine ressemble étrangement
à un concazsseur à pderre, dont le
dernier étage est beaucoup plus pe
tit que les autres Un premier ta

plantes. La tourbe est meilleure

Le marché de la province de [que les engrais chimiques, elle est

Cansds n'est |plus asturelle. On remet ainsi au

en:a tourbe. L'é. [201 une matière végétale qui lai a

duestion reste encore À faire,

|

#14 enlevée par leueLester

C'est aux Etats-Unis que cette [T9S Neuves produisen a

"élevé. mis mobile sasse ces petite mor-
ceaux de tourbe et les déverse sur
un second tamis qui sasse lui aussi

" . matière végétale à été eoaservée,
reeonTearoi > mals quand une Lerre à été eaplos

jeore plus st la produetion était |iée, quand “elle & bien trovaitié".
11 tai tant un tonique, ot cotte for-

 

  

   

 

Sous chacun de ces tamis, une boîte Plus grande. De Québec, qui re.
: en forme d'entonnoir conduit catte coit cette tourbe par ramion, lee
l poussière de tourbe dans des chu-!navires la livrent aux Etats-Unis.

tes de bois. Ces chutes passent par Le ministère de l'Agriculture des

lle, deuxième étage, c'est-à-dire l'é-'Etats-Unis demande énormément
{ tage du milieu où se trouvent les de tcarde pour engraisser les ter-
moteurs, les ouvertures pour déblo-!res. I! fait même de ta pablicité
quer les chutes, ete, et conduisent dans les campagnes pour (nttler

la tourbe ainsi tamisée au premier le cultivateur à cet engraie nate.
étage où l'on empaquette le produit. rel qu'est La tourbe fert!lisante.

çoit cette tourbe et la sasse. le se-|vieille Kurops. Avant la guerre,

cond Seatws Berer cette toarbe était importée de
t le prem: e (ASS. Fislande, de Norvège et d'Allome.

L'étage du milieu sert aussi à lo que. Les plus grandes demandes
ger des potds qui alderont à leverique reçoivent les courtiers dec
les palents des empaquetears éont|mtatsUnis pour la tourbe viennent
eat. perions su paragraphe sede Maryland où on l'utilise pour

Îles ponlailiers avant de s'en ser.
vir pour fertiliser los terres.

| La tourbe est un fortitisent 2e-

|

 
Il faut diviser 6 département

en, deux sections: @) fabrieation turei. Kile amoublit ie vol & com
[ges boîtes et b) remplissage des

Ou fabrique sur place des bot.
tes de bois. Ce bois est préparé à
Bale-St-Paul et à été coupé dans
les Laurentides de Charlevoix
Les villageois de la Bale.ft-Paul
«savent que plusieurs vivent indi.
rectement de cette !méuatrie de
la tourbière de !'Tle-aux-Condres
car ils préparent le bois pour ex.
pédition de la tourbe. |

Appuyés près des chutes. des!
armoires sont construites. Elles ‘
sont assez grandes pour contenir|

les boîtes d'expédition. On y pla-
ce la boîte, on ferme la porte et. |
au moyen d'us bâton on laisse
tomber la toarbe dans la boite. À
trois ou quatre reprises et même
plus nt au besoin. on arrê.
te Ja tourbe de conler pour fouler
à l'aide d’un levier celle qui oe
trouve dans is boîte.

 
   

Cet thehous... mals c'est veal ft
Un homme déteste visiter une

femme su viata teint.

  

he troisième étage de l'usine re | Le marché à été enlevé à 1b

 

ce, la terre la prendre, dens le
fertilisation naturelle

11 7 n d'autres tourdières, ebtre

(Suite A Ja page 14)

PLASTIC

[bottes A cause d’un mauvais teint

Une jeune fille qui à mouvale tatet
c'en rend compte... 64 préfère we

pes sortir.

 Cette boîte eet ensuite retirée ;
de l'armoire et un ouvrier la fer. | A
me définitivement. Deux ouvriers
s'en emparent et Ja transportent
sur un diable dans l’entrepôt. Une '
fois nèche, la tourbe pèse 180 If.
vres dans ces boîtes, mais au mo-
[ment de l'empaquetage elle con-
tient encore un pourcentage d'eau

Persstne ne s'oscupe de vous.
Votre vilaine peau est eortaine-

ment je œuge.

déposer la tourbeMAIGRIR pressée au moyen depoidswi
ENGRAISSER slissont le long dos chutes.
RENFORCIR | § DorpJeeSuite. malheurs

Les blocs enlevés pèsent de 7 à ers Sardos-malades d'expési |

 

Morneme médisamentés et serven-
vous-eu chaque soir ot chaque ma:
dans ce dernier ces comme créesDS

paseralssouss. Cen'estpusve SueRoun BANANTAIRMP Spooks uae simple romsgotoire,
Un sal mogadin à Montetas tique qui préparation gpharmaceue

1818 eoù rue Galnto-Catherise or Sacvelt Mae ponteenr  cetle lourde est placée sur le bord

Cwa dotn  
  

Len patrons préféreat lm employées
au teint net. Île leur offrent de

l'avancement.

Voici comment des milliors so déberressont da enttp tere
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xmillionsos

‘       

divorçant

  

| d'avecl
pairon qui l'engageaà $25 par semaine

«
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major

uf où saisean1EtmdFura    

 

  
  
    

menacé de ia molester et de Sm. ment dy jugs Thurmand Où ;portuner, Dérôthy régolut dé dl. Ja safe dame entente, es wn nevorger. Blle récla tous les ose que le major aurait faites àbiens qu’il avait à son nom. C'é- se femme furent retirées du dos.tait en ma! 1944, Les deux par. sier. Le règlement de l'affaireties s’entourèrent des avocats les comprend des dispositions relati.

 

         

¢ , y Plus réputés pour le prix ot Is va- ves av testament de Mme Fleet, |‘ “NEW-YORK, & — De toutes Les jolies pténodaetylos,

àuilai

rapporterent

deTros5L

leur de leurs services. Des pour. En verts du document, la distri.Dorothy-M. Tleot-ent sans doute celle a contracté le plus néfices eitvirile ro parlers s’engagèrent pour le rè- bution du capita) du fonds se ersfructueux mariage avec son patron, multimlifion- mirentÀ ton Toeral Bare Element du différend conjugal. entre les trols enfants des partiesBaire d'une compagnie d'aviation. Originaire de Buffalo, [ve et d'âste, si 1m richeme du à aisance, ontsreslivcioeque] Contractantes, Chaqueenfantre.M.-Y,, elle avait commencé à travailler pour $25 par semaine. FooeonanPd sombre silégaie en Californie. "l’âge de $1 ans: 20 pour cent daDarenseanede bits:raediE magnet ouvrit un jour un |L'Pomme ul n'avait pas comns 0 reste à 88 aus et TereliquatàDoretky vient de mot. [compte de $15,600 à la banque, Ii [d'échec on affaires ne réussit pas! “La cause vint enfin devant le 43 ams,eeruneTieSoul . w entreprit ensuite des opérations es smour, selon Dorothy. La jeu. | tribunal, ot Dorothy Ila gagns' (Suite à la page suivante)

sun divorce d'avec le major
Molils Plest, dont Ia for.

ge eat évalude A $10,009,000.
8 en même temps obtens de

con ez-mari la somme de 21,650.
000, qui lui fera sans doute ou.
tier les joies du foyer, Dorothy
réclamelt la fortune complète du
major, male la cour juges bon de
modérer son appétit.
Le pouvelle millionsaire d'a

vait que 16 ans tersqu'eile entra
A Yemplol dn majer Yieot, fl y 8
20 ans. Mile ne mit pas de temps
à entisfaire sem patron, qui aug.
menta gradsellement son salaire.

gor décids alors d'épouser ie jeu.
2e stévedactyie, qui accepta veus
Butter.

Pleet n'ua continua pes moins
B dicter den lettres À se femme.
Ce travail. q3! se se faisait piue
av bourses. mais A domicile, ne
tarda pes À dépisire A Dorothy.
Mile déciéa d'en finir wae foie
Pour toutes: elle demanda je éi-
vores et réclama toute la fortune
de con mari. La cour isl sscorda
us loads Ge rente de 81,350 000,
V171.500 on argent et $320,500 en
Propriétée, y compris le château
de Hoimby, évaiué À 8110.000, et
va 6 de 8960.600 aise à
Paim Springs. Dorothy obiint ea.
fia la garde de ses trols enfants:
Preston, 11 esse, Dorothy, $ ans.
et Naney, 6 ana

Le major consertait ses autres
miliens et propriét y compris
noe maison de $126 000. à Ban.
Diego. 11 obtenalt aussi le droit
de rendre visite à pec -nfants à  des tempo éétorminée.

La vie que Dorothy mése do.
se ruptare avec le majer

‘est plus la même qu'astrofeis
Le soile stévodaetylo pouvait dif.
fiellement oo permettre quelque
Jese avec ten 828 qu'elle gagnait
en 1928. Les revenue qu'elle tes
che dopaie sos divores lu! rendent
Ja vie plus agréable. Ses dépenses
mensuelles t'élèvont à une moyen
ne de $4,171.50. Rlle & soumis
À la cont fo budget suivant: nour-
riiure, 8500: vêtements peur elle
ot 208 enfants, 4500: dépiace-
mesta, 9100 ; médecia et dentis.
te, 0100: Duandior et nettogeur.
$138; corvicss divers, 8200 : 5
servitenre, $610; employée tem.
poraires, D150; éducation des en.
fants, $280; entretien du Jardin
et de ln propriété, $314.50; be
soins personnels et divers, $1,-
+00. Dorothy dit que le major
Tetient toujours 84,000 de son re-
venu mensuel Ge $30,000 pour le
paiement co dépenses Indias.
pensables.

Dorothy, âgée de 36 ans, à dé
claré Àia cour qu'etie avait
sen aptitades Ge dactylographe et
qu'elle n'était plus en mosgre Lu
pourvoir à la subelstance su
enisate Lorsqu'elle à admis avoir
-ne fortune personnelle de $136,-
000, la cour lui @ ordonné de
prendre les moyens d'éviter d'en,
tamer le sommé reçue de 008 48
clen marl,

Te fenés mis à le disposition
de Dorethy-tui aosuse un revess
annuel de 045,000, Los astante].
héritereat duherttan private! à la mort

Pour revenir au major, À fut
WD temps of sa fortune était bien
Jefé-leure au fonds accordé par
la cour À son ez-femme. Lorsqu'il
ong Dorothy comme ‘aténes

usa,x. situation

dad x,

aS 21101087 dactylo, et imeTarren)

wrndiiy Pile semmangas
  

  

% ”

LE Q VOUS CAUSE-T-IL

AUTANT DE

POUR ce chat de Perse bleu—comme pour tout
sutre félio—la traditionnelle “neuvième vie” est
un objet de satisfaction aussi considérable que
les buit précédentes,

Les Canadiens renseignés sur les bons place-

obligations de la Victoire contiquent d'être ua
éxcoliéat placement. Ces Canadiens avisés cons-
eat à chaque nouvel emptunt qu'ances 'antre
placement au monde di pouvait lue être plus
favorable. -

i

2

-
t .

-BanquE DE
i J

   

Flatormédiaire noire Cemprunt à trme ®

 
- meats éprouveat la même satisfaction à propos -
- du 9ième emprunt de le Victoire. À leur avis, Les

-

 

Ce

’

"Lesdollarsque vous places dans les obligations
de le Victoirejonent au double rôle: ilsgravailient
pour leur propriétaire, c'est-à-dire pour vous, et
ils aident votre pays à reprendre son existence
normale, car il faut rapetrier les combattants, soë-
gnet les blessés et les réadapter à la vie civile. Ces
dollars sontua placement ans ia victoire même.

Tirez un parti maximus de cone neuvidme op-
pormnicé. Faites travailler vos dollars pour vous

_ mime ot pour le Canada. Engagez vos épargaes

actmelles et Éntures c : : SIGNEZ POUR LES OBLL-
GATIONSDELA VICTOIRE, AUJOURD'HUZMÊME

"WAI  
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Lespompiers brûlés rue Mentana
- ont quitté l'hôpital Notre-Dame

Les trois pompiers qui étaient ebeore hospitalisés à
Notre-Dame, après avoir brûlés par l’explo-
sion de la rue Mentana, ont quitté l'hôpital vendredi, soit
exactement sept semaines après le tragédie. On se souvient
Que cette explosion de naphta, survenue le vendredi 14
septembre, a fait onze morts et plus d’une trentaine de
bleasés, dont une vingtaine d'enfants.
Les blessés furent slors trans

portés Aux différents hôpitaux de
Montréal, sortout à Notre-Dame,
St-Luc, l'Hotel-Dien, tandis que

enfants étaient conduits à
ustine. À cette dernière ins

Situation, les petites victimes fu.
rent l'objet d'un dévouement In.
lsssable de la part des médecins,
des gardes-malades et des roll.
giouses. Un des médecins, lo Dr
Bayer, se fit même installer un lit
dans \a elinique afta d'être tou-
jours prêt à répondre aux pre
miers appels. Rien ne fut négligé

r sauver la vie de cos enfants
qui étaient horriblement brtiée.
Ea plus des soins dévoués-et

Snccogants, les petites victimes fu-
vent aussi l’objet de nombreuses
sympathies. Elles reçurent des

ers, des bonbons, des jouets en
abonésace. Plusieurs personnall-

y compris Son Exe Mgr Jo-
seph Charbonneau: archevêque de
Montréal, ont tenu à leur rendre
visite. Son Excellezce a égale
mest reads de nombreuses visi.
tes aux victimes hospitalisées à bo
Notre-Dame ot sux autres hpi.
taux.

Cinq pompiers avaient été trans
portés à l'hôpital Notre-Dame à la
suite de l’expiosion. Ce furent le
ecapitaime A. Pageau, du poste No
14; Se lieutenant A. Beaulieu, du
poste No 16, et les pompiers Jean-
Paz! Morin, A. Riendeau et À. Bt-
Amour, aussi du poste No 16.

Les pompiers Riendeau ot St-
Amour ont quitté l'hôpital, 11 y à
quelque temps. Quant aux trois
autres, dont l'état avait été à cer-
tain moment fort critique, ils ont
quitté Notre-Dame vendredi, ea

Une jolie...
(Suite de la page précédente)
Avant d'en venir à une ééci-

sien, Dorothy raconta tristement

 

comment le major lui dictait ses fe
lettres. Bille dit qu'il avait en tem.
pérament violent et qu’il blas
phémeait souvent.

Une amie, Naomi Miller, corro-
dora les déclartions de Dorothy
sur je langage injurieux de ma-
jor. Aw cours d'une colère (rré.
sistible du major, explique Mile
Miller, Dorothy s’enfoit ehes elle
et y resta jusqu'à ce que l’erage
os tat dissipé.

Voilà thistoire extrasrdinaire
done petite sténodactyls. Chacun
reconsaîtra la morsie qui sen Gé-
gage: Tout homme pest dicter à
une stésodsctylo, mais ascuz ne
peut dicter à sa femme.  

+—-_-_-_—_—_—_—mmmmmennnns”

parfaite convalescence. À cette ins
titution également, les autorités
n’ont absolument rien éporgné
pour sauver les victimes.

Ainsi, le
lieutenant Beaulieu et le pompler
J.-P, Morin ont subi chacun l’infu-

sionduplasma pendant 48 heures
ves. Co était four-

ni par l’Institut de microbi
de vorsité de Montréal, sous

itions de tout ee qu’il
fallait. Tout le travail était dir
par la Rév. Soeur Dessurault.

se er que l’on avait ves
t brûlés, sont mainte-

nant ris, sans pi aucune
eicai et nulle té. Inutile
d'ajouter que les c ts

capitaine Pageau, lo:

- “

Cette pheto » été prise ces joure derniers à hôpital Notre-
Qui y étalent encore hospitalisée. On veit ascis, de gauche

Pageau et le pompier Jean-Paul Merin; av second rang, dane
-P, Beaudein et M. Peulin, le pempler À. Riendeau et ia garde-maiade

taine À
lades M

 

A
tres Infirmières spéciales qui prirent soin de ees pomplers pendant sept semaines furentLes gardes

Lebeau, C. Gingras, Y. Bélanger, À. Houde, M-P. Feriand, MJ. Jobin ot Madeteine Vési

“ du “Potit Journal").

 

sous un pont dans de la toarbe sé- défendu de fumer sur la tourbière
chée par le sole!

 

[considérable et c'est avec beau-

 

sont entièrement recommaissants BY
aux personnels des institutions qui
ont eu pour eux tant de dévoue-
ment et de généresité.

Une savane...
(Suite de la page 12)

autres celles de l’Ile-Verte et de
la Rivière-du-Loup.

Sur l'Ile-aux-Condes, TPautre
tourbière combustible inexploitée
n'est pas utilisable pour Ia fertilt-|
sation, On nomme généralementce,
genre de tourbe: terre à feu car
on s’en sert pour chauffer les mai
sons comme on le fait en Irlande
avec celle extraîte des Peat Bogs. '

 

|
Le plus grand ennemi, c’est le
un.
Dans uae savane?
Oui, car une fois sèche, la tour-

be est très inflammable. Tout ce
qui est sec de la tourbière pent
passer au feu et ce feu serait dif-
ficile à éteindre car il n’a pas de
flamme et ia tourbe brélerait com-
me le fait une cigarette Jaissée
seule dans un cendrier. Le feu se
propage per l'int-rieur ot pent mé.
me demeurer sous la neige tout un
biver de temps peur recommencer
848 ravages au printemps.

|

|

 

   
    

  
Un ouvrier enlève une autre cou
che de trois plede d'épaisseur.
On a ici une excellente vue des
opérations. A l’extrême gauche,
te premier canal de neuf pleds de
profond qui a servi d'irrigation et
sépare deux “morceaux de ton
rain” de 200 plede our 200.
Quand es premier creussge à été
fait, on enleva une épaisseur de
8 plods our une bande de 3 à 4
plede; l’euvrier que l'en voit el-
haut est À enlever une autre
bande de 3 pleds de profondeur.

Le vent peut porter une étin- coup de précaution et même avec
celle à 260 ou 300 piods. un semblant d'exagération que

Pendant que notre correspes-l'endroit brûlé fut arrosé et sur-
dant était à le tourbière, un com-|veillé.
mencement d’incendie se déclars HI est strictement et totalement
 

  
CENT CAMIONS TIRES AU SORT

  

L'inquiétude fut [ou dans l'usine,
de bons soins, grande bien que le feu ne fût pas| Il s'agit d'un “gisement” impor

tant, dont les fermiers ont besoin
et que, dans quelques aunées, aus-
sitôt leur éducation faite, les eui-
tivateurs cafadiens demanderont.
Il s’agit aussi de nombreux ou-
vriers et ouvrières qui gagnent
leur vie par ce travail. La tour-
bière produit actuellement 300
tonnes par semaine et elle à une
possibilité productive de 100 ton
nes par jour durant huit mois.
——————————

Réunion des C.C.F.
du Nord de Montréel

Le dimanche 4 novembre, les
elubs CC.P. du Nord de Montréal
tiendront uns réunion publique en
la salle MeCaughan, 631, rue Chris-
tophe-Colomb, à h. 30 de l'après-
midi. Ils y discuteront des grèves
et du chômage qui sévissent actuel-
lement. De plus, ils exposeront la
nécessité d’un Code national du
travail et l'opportunité de mainte-
nir ouvertes garderies. (Com.)

ANNONCE

Mucosités de l'asthme
disparues dès lo ter Jour

 

di
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i
l i yi il

Mendace ches

  

 
Partout où vous trouves

un épicier recommen-

deble — vous y trou-

LA PARISIENNE
EAU DE JAVELLE

morte, car ils sont
retournés

Dons la première

argüe et la première
terre.

Heureux ceux qui sont

morts dans une juste
guerre.

Heureux les épis mûrs
et les blés mois-

sonnés.

(Péguy)
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LESFONDATIONS
Une structure financière solide est la seul&
base de la sécurité.

(Tout en dépend …notre gagne-pain, nos foyers}
nos industries, nosfermes, notre avenir. Nou
avons prêté nos dollars pour nous assurer la
\phctoire. Prétons-les maintenant pourjouirdes,
fruits de cette victoire … une vie meilleure, id
[plus randes opportunités et une prosperit
(durable où tout Canadien aura sa part. "

(Placez votreargentdans le Neuvième Emprunt
ide la Victoire et protégez vos dollars tout ca
[augmentant leur valeur jusqu’à ce que vou
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4 ‘ fr wi. XE - puissiez acheter Leschoses que’ vous désires
' SITESEN iet dont vous avez besoin.aLLL%

     
adhFu CARADIAR  WESTINANOUSE COMPANY LIMITEO mearafal, sauiLro@

Fag)  Vestinghouse
SAR STARE

PUURWUN NIVEAU DE VIE AMELIORE

   

DANS LE MONDE DE DEMAIN

SOUSCRIVONS AU 9e EMPRUNT
| ENSEMBLE,GAGNONS LA PAIX!
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| 06LE PETIT IOURNAG ¥searTO, |
| Au FiL DEs LETTRES

par Dollard MORIN

{| Le Chemin de la Victoire
~ Son Exe

enfants. Se biographie
renferme tout un programme de

 

autour raconte eu jeur le jour le
Prec

vie of romplleot41SUC 16 isa “Mme Georges Bousrias, satene
faved Traduit est universel comme| de Les Nouvelles Mamans, &pour

la gloire de Pasteur. portant traité d'y
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Clairement et sans détour, l'émi-
Ment écrivain démontre pourquoi

L'INDISPENSABLE

 

 

intéressant met aux prises un
aviateur et lafemme de ses rêves.

DU PEINTRE [j=dns sim om homme 22loin de litre sur le plancher des
vaches, et le lecteur aime à lire

on oes di y espérances,

Dlliment dicoralomr o.crcroquet ‘culequ'il aimeST ST, ethCleat au pays lo soul trated sore CC Lu»
epéciaiement pour les peintres. Charge. La sois dubadcb Ilre

téressent au métier de la peintu-
-Îre. Idéal peur ceux qui veulent

peinturer eux-mêmes Intérieur
extérieur de leur maison.

iss du temps et assure
les résultats. L'auteur, un hem-
me de métier, est diplômé de
lEocle des Besux-Arte de Lyon,
France. || ost fondateur de l'E-
esie de Peinture du Gouverne
mont à Montréal

Un livre que tout [ld

A Pusage de tous ceux qui ¢'in- et cells ob il manque de

8

 1488 Sainte-Ellesbeth, Montréal

LA. 65086 — Maison fondée en 1981   
    RARES OCCASIONS DAS LE DOMAINE DU LIVRE

Groupe Ne 78
Lu EeeEN DOUCE
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Le Cerele Littéraire

  

    

très

|

nos gouvernants, de tous nos chefs,

i réalisme L Avec l’art d'a -
peintre doit connaître hologue,Paule Rohanne 8 rei

Prix de-voiumet $8.38 oise de femmeen quêted'amour
Par la poste: $1.30 véritable, sa joie profonde en

sence de l'âme aimée, ea douleur

Editions Edouard Garand ||ssisante dovant je destin qui 1a

 
  

Chombes 306, 84. Mignier, 72, de l'Eglise, Québec .

   

‘été provoqué per l'élimination des
principes du Christ dass ls Conseil

des Nations. Le monde d'anjour-

d'hui a été mené au bord même du
suicide parce qu'il s’est éloigné de
Dien” IR {i affirme: “Le paix ne
peut pes régner per l'épée!”

Dans un autre chapitre d'impor-

tance vitale, Mgr Spellman traite

de l'éducation des jeunes et de la
nécessité de la discipline. I] ineiste

triotisme et le religion “qui se sou-
tiennent, se renforcentet se com
plètent”.
Le Chemin de la Victoire est un

livre des plus précieux qni devrait

se trouver dans les mains de tous  de tous nos représentants, comme
dans celles de tous nos Drofession-,

nels, de nos hommes d'affaires. de;
nos édueateurs. Humbles et puis
sants, éirigeants et simples sujets!
devraient en tirer un énorme profit. |
Ils trouveront là le secret authenti-|
que d'une véritable paix juste et du-
rable. Voilà ce que le monde re
cherche et demande à grands cris!
(Ce livre est en vente dans toutes
wes bonnes librairies.)
————— ———————
4 L'armeire nermande, do Mags

M. est un roman csptivant qui re
vile Je troublant secret de cette
aruseire où la petite Mona trouvers
le bonheur. C’est une publication
des Bditions France-Livre.
 

Editions France-Livre

   ., Tee

NOUS AVONS FAIT
UN BEAU VOYAGE

ow le dynamique Francis de Crelsset.
oys@e aux Indes mystérisuses, à

AVES 000 “boutiques de fom.
mes”, comptueuse à Kapurthaia;
fe lune 6e costumes des mahara-
he ot des princes hindous. Atmos.

père quil Jane our les moeurs, cou-
et lone entre sastes. Veus

sn Ge lieux atrietement

ns TS .». &
anstoutes lou librairies ousun

Editions Frence-Livre  Sa 990Sujarte, Montréal 24

     

     
    

       

     

  
  
  
  
  
  
    

  
  
  
  

 

      

 

    

      

 

     

      
       

   
       
      

n ne| Ter an late ot sociale.
L'{nlassable archevique de New-Y Mgr mort on 1896, BoM VOY |SS

Francis-J. Spellman, vient de publier auxEditions Brentano's roulgrcebestFolpent aor
oeuvre

de

supréme valeur qui a pour titre Le Chemin de vant. Nous retrouvons Pasteur

Victoire. Tout l'ouvrage peut 6e résumer en cette phrase: dans l'intimité, dans ses,Jolee,ou y — -
ous ne pouvons espérer rien accomplir de solide et de pinsSeerors Cuvons ‘Passe Gémps

Hurable sans solliciter l'inspiration divine; H nous faudra st‘dans os Gloire, mals
dus que Jamals pr les vertus chrétiennes et nous) toujours effacé et ne eherchan Nouvelle asetien lllustrée

. mettre & la lof Dieu.” 44 monde « comnu je guerre. “Le jemais que le phe do Is vérk “ART ot BEAUTE”
Dons oa prétace, 8. B Myr Spall monde est ea guerre,” éorit Mgr Mecomme 11 avait toujours de soit

rappelle ja vocation chrétien-| Spellman, “parce que les dirigeants à ves selentifiques, Pasteur
Me de la France. ainsi que le destin et les peuples cuzmimes ent mé LenIntieur terrible. Dans le
lu Canada frençais “qui offre unlprisé ou ent oublié Dien ot ses Gétense et la poursuite du vral, sa

. tes exemples les plus magnifiques|eommandements. Aujourd'hui, la force atteignait même à la violen-
de cette Thalitsawa éonnée à Ia vie humaine, qui oot le dien je plus ce. Mais, chez Lui, quelle tendresse
France — Chrétiensoe précieuxoh. l'homme, cat Severe fillale st paternelle, quelle pitié

four, “s’est perpétué, aprèe troiside, parce que lee hommes et leurs
vents ans, Ron comme un simple té-| gouvernements ont sombré dans le
moin démographique, mais comme|pagenieme” It l'archevêque de

Ration trouvant em elle-même, New-York ÿ fait sur e pauvre

  @ AUTOUR DE L'ETRE

MASCULIN
Dr Lusion Reysr, comprenant les chapitres oulvents : tue sugane-

Se rdeleseanee: Fédueation =Jeune homme; savelr oe

t; faut.)l aimer? deveirs du fiancé; eo que nous

To ce a l'en apprond ot se Que l'on devine: la curiosité coxuotte

et jee appétits d'amour; l’éclairelssement oenuel; l'élequence amoureuse;

Part d'aimer: rôle Initisteur de Phamme; shiigations conjugaiss :

Phomme désiré: l'homme qui plaît aux femmes: caractéristiques Sur

   

 

Don Juan; Fhemme dédaigné: l’homme toi qu'il cet; quelques aspects

sur jee tempéraments; le jateun: lorguellieux; te brutsi; vie ot ou

estion dos erganes; la passion Se l'amour; physiologie de l'amour; lee

excitants; rééducation de ln aencibilité sexuelle; la faute 6e l'homme;

ecluli qui ne comprend pas: l'amour menctone; Prepes sur ia ocnti-

nence; la continence est-cùle nuisible?; le péril vénérien; la biennerrie-

pie; ia oyphilis; les portes céminaies; porversiens sexuelles; (à ob B ost
Question d'âge: comment guérir l'iImpulesance senvelle; los vies man.

Quécs: commen: vivre! asshone vieillir, où, ete. Un unique

(pour lecteurs très avertie et pour aduttes seulement) œui dot es
trouver dane tous les foyers cérioux. Commandes-ie aujourd'hui même
ot vous le recevrez par retour du courrier. Prin par poste: $1.88.

© AUTOUR DE L'ETRE FEMININ
par le Or Lucien Royer, comprenant les chapitres suivante: “jeune
fitte, jeune fleur; patite veostale; éducation nexveîte: 00 Que révète
16e année: les mi du sens; la puécur ot repre,
nermaie; 6e Qu'encelgne la physiciogie de le femme: de
l'amour; 60 que l'en aime ot ce que l'an eroll aimer; promiere aporgue
sur l'amour, 60 la consusiité shez la femme, le pureté Gane Fameur:
lee désirs de l'amour, ja freldeur chez la femme: l'éducation do
nature; l'imagiestion; comment on traite Fameur; ta femme normale
l'inatinet senusl; be vice; faiaiitée organiques; l'hérééité: le
ohez la femme, manifestations de l’hystérie; le mariage; son rôle social;
< que la femme attend de mariage; boue quel aontet le fuiure épouses
entreve:t.ofle som mari? l’a de l'homme; le première confronts
tien; Pryménée; Fhsure some: Finesmpatibilité des enrestéres,
diverses manifestations dons l'amour: le puéeur et le timidité ;
Phomme timide, l’homme violent: premiers éohese; l'homme dons NB
mariage: os qu'enecigne le de l'homme; 00 qu'est te
Pharmenie Gañs l'acte d'amour; je volupté ohes homme ot
fomme: Ph; sexvalle: les affinités ssuvelies; le
Fhomme: la etériiité et l'amour; lee conditions du bonheur:
te eseur de la fomme; rôle cocial de la femme: ja Pomme est-
rieure à lhomene; LA femme et la vertu: la prostitution; le
et sos je:es: lu femme qui Lravaiite; Is femme qui d'instreit;
une véritable encyclopédie our lo femme, un livre vñique qui

;
|
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bi
Questions que voue chercherez vsinement ailleurs. Co livre (pour
lecteurs très avertie ot pour adultes csulement) fera le bonheur de tous
te foyers. Toutes les femmes Foimerent. 0.000 moto de tente ou
moine. Priz per poute 61-58. Commandez-le dirontoment aux
Ge l'Etoile et vous le recevres par retour du courrier.

® (HOG AU GOE
por Jean Desgranges. Ce livre tant atiendu ne vous décovra
fut entièrement écrit sur la terre brûlante du Mares. Co
rappelle l’entheusiaome et la feugue Gee jeunes amours. C'est la
telle qu'elle act, avec ose bassesece, 008 turpitudes, nee joies
veilieui ses grissrise multiples. C'est une ceuvre magietraie
foctaure avertie ot pour aduites seulement.) Co n'est pas ua

:
a

uf
r
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sontaine de £3,000

en elreulation. Du auteur: “Les Sept VI
au Moyen-Age: 00.081 “La Belts doe Kharbine” ou les pase!

en Asie (pour lecteurs avertie) 90.08; "Une petite femme
00.16; “Espionnage et ContreBande™ 90.90; “La vile aun
00.25; “L'Amour au Mares” (pour lecteurs avertio) 00.90; "Tu
vas toujours” 9040: “Le Rayon qui tue” 0848, Vi ores
Jolumes de cet auteur en circulation. Demandes catalogue

* VIE DE

î i : iIti it
à & 2

I: ki

par Albertine Morin-Labersou Gostour
de Montréal. format bibiiothéque, per
auteurs “Vig de Chapin” 0840; “Vie de

Mandeiosabn 000M of s08 $90: -n ; ”e ae

RET BtBa,irtSE
Wh. A. Moria.L'abrecges sot INDISOUTABLAMENT P

Ba langue frangsies Setueiioment ® pus lu dune toute r'anérus,D
volumes en cireviation on $ ans. Achetez tous 666 ouvrages, vous Re 9.

pos.

LES EDITIONS L'ETOILE |
4000, SLESANSSENS, AL 1 SANA

i

   



 

TRURO, Mouvelle-Noose, 2, —…
Quelque part on France, le veldat
Gordon Talbot pourra visiter se
propre tombe. Talbot regut le
bapiéme du fou avec le “North
Nom Seotis Highlanders”, alors
qu'fl portait en motocrelette un
message au quartier général.
Quand le marmitage commença,
21 courut s’écraser dans un tvou
d'obus Un obus démantibuls ee
mole of quelques minutes plue
tard fl tombait aux mains de fan-
tassing allemands. Talbot passa
dix mois dans un camp de concen-
tration puis réussit à s'enfuir en
‘Tchécosiovaquie où !1 rencontra
Quelques Américains avec lesquels
fl rests jusqu'au jour de la vie-
toire.
À son retour au Cansds, Taibet

apprit, & Sackville, Nouveau.
Brunswick, qu'ss soldat avait dé
couvert ia moto démolie et, tout
près, troie endayres non Séonti
flés. Le militaire enterra les
corps de ce qu’il crut être des sel.
dats alliés et, étant sous lim.
pression que Talbot était eu nom.
bre des morts, plaça ses zum eur
1a croix qu'il plants sur leur tom.
de

 

 

N es! fusillé, mais
reste bien vivant !
LONDRES, 8, — Le R. P,

Stephen Trochla. provincial
des Galésiens tehâquetr, cet
l'une des rares personnes
Qui, ayant été condamnées à
être fusiliéea par un peloton
ait aurvécu À le fusillade. Ii
vient de rentrer à Prague où
11 fat l'objet d'un nceuett
triompbal à l'église nalésien.
ae

Le R. P. Trochts avait été
envoyé au camp de cosces.
tration de Dachau. Il y svalt
été condamné À mort et avec
d'autres prisonniers, fl avaît
Hé conduit devant 1e peloton
d'exéeution nari. On entes.
dit alors le détonation des
fusils ot les victimes s'écrou.
lèrent sur le soi. Maïe je re.
liglenx fat nimpioment bles.
sé par l’une dec balles aile.
mendes et recouvert par les
corps des autres victimes.
Tout en sfmulant Je mort, 0)
fat tragagorté au charnies,
dont 11 rénost À réchapper
Quelques heures plus tard,   

  

La visite de Rommel
annonçait colle du
maréchal Montgomery

PatJournal).À On raconte que. — Os raconte que
le fold-maréchal Rrwin Rommel fit
un jour une visite à Copenhague.
Pour une raison où une autre,
Allemands croyaient qu'il recevrait
une réception leureuss. Aussi

 

F

boute Les Allemande auole-
taient avee étonnement à ve ras.
oe t, désireux de savoir co
qui ne it.

manda de quot 11 o"yahtink,gut“i ps toujours de près le maré-
chal Rommel.”

La foule fut disperséet   
 

Des se sontréalisés
dernier crampoa enfoncé, le 7 novembre 1685, pour relier les tronçons est et ouestnouveau chemin de fer transcontinental construit par le1e début d'une période durant laquelle on allait assister à Is réalisation de projets que;Jmoque Là, on avait pe, non sans raison, considérer comme des rêves.
Bientôt, des navires arborant le villos quadrillé rouge et blanc du PacifCanadien naviguèrent sur le ~ Teehôtels, On organisa des centres de ture, des lignes de bateaux, côtières er intésrieures, des services de messageries et télégra, le tout formaat ua vaste systèmetansport et communications rayonaant sue us de 1a moitié de la surface du globe:

pd de tonnes-milles de marchandises
aider à la guerre. 6, 128 milliards mi etnes es

Pacifique Cansdien, marqua

+. . puis sur l'Atlantique. Où construisie

n fut mise à la disposition des Alliés pour leur

ont été transpartés sur les lignes de la compagnie:

ee

pusl'escenniques ont été mis en service actif et plusieurs d'entre euxennemi.

Perpoire

|

le Pacifique Canadien envisage de nouveau l'avenir avec confance:
éjà prêts pour la construction de locomotives et wagons améliorés

Sy

ecg res, wagons-lits, salons et restaurants; pour la rénovation des garespourla construction d'une fotte nouvèlledegrands paquebots océaniques:
Daas ua monde en le Pacifique Canadien continuera de faire sa part pourfournir pux Mit

modernes,

pide

6

sre

Pacifique Canadien
transport pas terre etper eau i Ia fois eficacesy
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_ eaines libres de toute dette. Ï

. 9a ville vient de rembourser les der-
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entier apprendra avec plaisir
que le célèbre et historique
baleen de Juliette, à Vérone,
8 échappé À la destruction
des bombes alllées. On dit
mâme que le balcon est assez
solide pour soutenir Je plus
leur& Roméo qui tentersit
d'y grimper. Une bombe de
Cimensions moyennes tom-
Ye dans la rue voisine, pé-
Détra dans un égoût et can.
es une explosion qui démolit
la chaussée sur une étendue
de quelque 120 verges. Co
fut je seule menace à In des.
tructien du célèbre. balcon
Gent le légende fut expioitée
of heureusement per Sha-
Kesgesre.

Colorado-Springs
n'a aucune dette

   
 

 

Après 76 ans de dette obligataire,

siers 8392 d'obligations sur le ser
vice d'eau  Les autorités municipales décia-
rent qu'à leur connaissanee Kals i
masoe, Michigan, est la seule autre |
ville américaine de 30,000 habé|

 

     

   

  VJOYEZ 0e gracieux dourenil qui œutaase

des noisettes dans le creux de som

arbre. Il a l'inetinct de prévoyance.

Voyez ces deux vieux: ils coulent des jours

heureux, oar ils sont à l'abri du besoin.

Les Obligations de la Victoire permettent de

pratiquer méthodiquement l'économie. C'est

un moyen de grossir sa rente. Et ne l'ou-

blions pas. plus nous achèterons d'Oblige-

tions, meilleure sera notre situation finan

cière plus tard.

Le Canada doit compter sur l'affuz continu

des épargnes du peuple durant la période

de reconstruction. L'occasion est propices

pour placer notre argent et le faire fructifer

tout en aidant su rapatriement de moe fils,

à loue réadaptation à 1a vie civile et ea con-

teibuant à le prospérité générale.

Encomble, gaguous (a pais

Un seul emprunt 12 mois pour payer

it — - 2207—usTL.
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,* -GARDEZ VOS OBLIGATIONS
— La campagne du neuvième emprunt dé

le Victoire se poursuit admirablement. Nous
en sommes tous éminemment satisfaits, mais
il est une chose contre laquelle nous vou-
drions mettre nos lecteurs en garde; c'est
que personne ne doit se débarrasser de ses
préc

PE

obligations. Ne revendes pas vos
tres pour des raisons égolstes et, surtout,

ne cédez pas à la sollicitation des escrocs.
Les obligations de la Victoire, que les Canadiens ont

@chetées depuis six ans, constituent 1a meilleurs valeur que
pois notre pays. C’est non seulement une valeur moné-

ire: c’est l'emblème du eivisme prévoyant, de l’épargne
res ble. C’est un actif qui, manié avec souci du lende-
main, sera vital dans le maintien de la sécurité et de la

de notre pays au coura des années à venir. Mais
ngers pouvant détruire ce vaste fonds de bien-être

Rational sont très grande et très nombreux.
Des essaime d'hommes d'affaires véreux, de vendeurs

de titres sans sécurité, de gamblers et autres experts dans
Part de dépoulller les gens sont à l'œuvre. Ils se pourlè-
chent en songeant aux jours lucratifs qui s’en viennent.

La ville de Toronto eat affligée, depuis asses loagtempe,
d'une clique de ce genre. Le gouvernement de l'Ontario à
manifests, par-ci per-là, des velléités d'agir contre ce fléau.
Mais les encrocs sont bien implantés, et pas faciles à
déloger.

doo
Aux Etats-Unis, la menace des faux vendeurs et des

ehevaliers d'iddustrie, lichés su milieu de millions de
maifa, dont l'argent acquis grâce à la fausse prospérité de
Les menace !8 Fuerre brûle les poches, et qui n'ont

aucune expérience dans l'art de le placer —
des escrocs Cetle mensce et prise très sérieusement.

Récemment, un Comité national fut formé, représentant
den associations d'honnêtea financiers, afin d'arrêter ce
“massacre des innocents” qui devient un dAnger terrible.
Une formidable campagne de publicité a été déclenchée dana
lea journaux et à la radio, pour exposer les méthodes dea
Dbrasseurs d'affairen douteuses, et pour prévenir avant tout
les détenteurs de titres du gouvernement, parce que ce sont
surtout ceux-là que guettent les bandits.

Pourquoi notre gouvernement fédéral n'entreprend-il
à son tour, une campagne intensive contre les escrocs

ce genre? Ce sont les citoyens qui payent pour la protec-
tion de la police. des pompiers et des hôpitaux. Ce sont les
citoyens qui détiennent la majorité des obligations que le

vernement leur à vendues: ils sont prêts à payer pour
protection supplémentaire de ne pas se faire dépouiller,

par des êtres sans scrupules, de leurs épargnes les plus
précieuses. “ea

Mais en attendant cette campagne, nous allons nous
permettre de donner ici quelques conseils, à l'unage des
enidata revenant à la vie eivile, ou à celui des gens inexpé-

conse rimentés en affaires:
Quelques ite Ne portez pas sur vous de grosses
de prudence sommes d'argent, et ne Jaissez

pas

dans
vos maisons vos économies et vos obligations de la“Victoire
= Ne arenes pas pour acquis qu'une vague carte d’identifi-
cation » gnifie que le personnage qui vous sollicité représente
une entreprise sérieuse. — Ne vour fiez à aucune promesse
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À cette saison}
de l'année, je crois
qu'il est veoup
mieux d'avoir
Fheure solaire.
Aussi, je fus bien
rise de voir revenir

l'heure normale. Toutefois, j'émet-
trai l’opinion que leprintemps et
Phiver, l’heure avancée est préfé-
rable, Pour le profeessionnel et
l’ouvrier, qui doit voyager de la
ville à la campagne où il s’est établi
pour l'été, l'avancement de l'heure
devient un réel bienfait. Cela per-
met A ees personnes de jeuir da-
van du site enchanteur où elles

 

 ont élu domicile pour ln saison
d'été. Puis cola diminue le compte
d'électricité, qui est toujours trop

IX.

| P.-Emile Bowr

 

St-Bruno, .
Vraiment, je

sirais le retour à
| l'heure normale,qui

| guerre, iI sem!

nous spparalt au-
Jourd’hui une nou-
venuté ! Après tou-
tes ces années Uu-
Tant lesquelles no-
tre mode de vie a
cha par suite des mesures né-
cessaires à la poursuite de la

bien qu'en retour-
nant ainsi à l'ancien système, on ae
sente revivre. Maintenant comme
| autrefois, jo revois avec
"erépuseule s'étendre sur

aisir le
ville à

une heure moins nvancée de la
journée. Pour le travailleur qui
revient à som foyer après l'accom-
plisssment de son travail quotidien,

maison apparsit sdremest plus

  A
de réteur à|

   
LE CIGARE ET SES PROBLEMES

M. le rédacteur:
Nous avons im aver beaucoup

de sympathie une lettre publise
dans votre journal en date du 21
octobre, dans laquelle le signa-
taire, M. S.-I. Gare, attirait l'at-
tention sur la rareté Jus oigares
à prix tres. Malgré qu'il
demande Pepimien d'autres fu-
meurs de cigares, nous ne
 

| Lomelonte.

Mile =
Lilisne Guna,
4824, boul. Désorie.
Je erois le

retour à l'heure
normale fut one
trés benne chose.
Car oela semble
avoir ranimé les
mens qui se sentent
aujourd'hui en pé-

riade de paix. Toutefois, n'y a
pas de doute que l'heure avancé
at ses bons points Personne
ment. je sus en faveur, pour l'été,
de l'avancement d'une heure sur le
‘cadran solaire. C'est prouve que ce
cyslème possède pluxseurs avanta-
ges pour un grand nombre de nos
robettoyens: aussi, je suis davis

si nous revenons à l'automne à
! re normale, il convient que
nous reprenions l'heure avancée au
«printemps,
rs AAS——————

1-4. Myette, .
1690, rue
'aisenneuve.
Oa peut eom-

M

rant la guerre, les
autorités aient ; ‘

prendre que, du.

ire d'avoira,reçours à l'heure
. avancée afin d'à

Qui n'est pas écrite sur un contrat. — Ne contribuez pas |
aves votre argent, sur un simple coup de téléphone, à une
entreprise, charitable où financière, quel que aoit le nom
“que votre interlocuteur vous donne. ndez qu’il vous

rive, — Ne signez jamais un chèque en blanc, dont le
montant doit être inscrit plus tard. — N'acceptez aucune
marchandise que vous n’aviez pas commandée.

Enfin, méfies-vous des étrangers qui :
Vous offrent quelque chose pour rien; vous disent qu'ils

ont tout vendu, et que cette proposition est leur dernière;
Yous garantissent un emploi en échange d'une commission;
frappent A votre porte avec le récit de leurs malheurs;
et de revendrete ite yous ont vendu; Jour
attent pour vous ven quelque chose; vous prometfen

de gros profits sur des prospects lointains; s'offrent à
prèter de l'argent sans r de licence officielle; vous

t de ne parler personne de ce qu’ils vous propo-
sent; vous poussent à vous engager sans réfléchir, de

votre chance”; deviennent évasifs ou se
vous leur demandes des papiers

me dix tFS

fed
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pargner l'électriei-
Lu guerre finie, retourner- à
l'heure nolaire semble plus na
turel, pour la bonne raison que,
Raturel, pour la bonne raison que,
dans notre enfance, le aystème de
l'heure avancée n'existait pas. C'est
dire que durant de nombreuses an-
nées, on s'est habitué à voir, été
comme hiver, le soleil se lever et se

à certaines heures. Oui, je
fus content de revenir à l'heure
normale.
Srp

Rend Desrochers,
Curran, Ontario,
Pour moi, l'heure

avancée où l'heure
normale, cela n’a
œuère d'impor-
tance. Tout ce qui
m'intéresse vraie
tent, cest d'avoir
du travail. Al
e

vrage le matin i {heute fixée par
lo patron, I y à des nes qui
prirent l’heure solaire en toutes

avancée. je rai qu'elles
n'ont pas tout àfait tort. Quant
aux autres qui aiment mieux
hou | qu'ellesarm!oi
tout Jemonde et en

 

 

 
er pas mal à propos ces
quriques mors d'un gros manu-
Jaeturiey de cigares à prix popu-
darres.

Jusqu'à present. 1! w'y 6 eu que
deux raisons pour le manque de
vigares se vendont à 6 cents eu
moms. Premièrement. À faut
prendre en conmderation que la
demande est plus grande, et deu-
trémement la rareté de lo main-
d'oruvre pour les produire, deux
Tuisens qui proviennent directe.
ment des resultats de la guerre.

Toutefow, d'après ies chiffres
officiels du gouvernement. le
nembre de cigares à sir pepu-
laires produit en 1944 flail sew.
lement 18.4 pc. de moms quien
1941. Prenant tout en considera
tion, la production aurait pu être
bien moindre. Les crgaves pha
dispendieur que lon voi! su éta.
lage dens les maganins y sont
parce qu'ils ne sont pas ex de
mande auton! que lee (migares
à prir populaires lesquels sou!
générolement réservés en cachet
pour les cliente véguhers.
Malgré le retour de la main-

d'oeuvre aur manufactures de ot-
gares, il est malheureux de conp-
tater que les manufacturiers se
voient menacés d'un manque d'un
certain genre de feuille à cigare,
ce qui empéchere laugwments.
tion de la production de eigares
à prix populaires qui autrement
Pourrait être attendue.

Contrairement à la croyance
de votre correspondant, le tabas
Havane n'est pas difficile à ob-
tenir, pourru que le manufoctu-
rier soit prêt à payer le prix oie-
ve que les cultivateurs eubains
demandent pour re genre de
feuslle. Aux Etats-Unis, où lea
Prix de détail oxt augmenté ou
méme double pendant le guerre,
les manwfacturiers ont pu paver
des prz plus élevés pour le te-
bac r!. par conséquent, ‘ls ont
cause de grands ennuis eux ma
nuforturiers canadiens qui se
roient obliges de rendre leurs es
pares comformement au plafon
vermont des prix.

Nous esperons que res quelques
remarques aideront à éclairer la
sifmation vis-à-vis ros forrespons
dants et revillez croire que les
manufacturiers n'aimeraiont ron
de plus que de pauroir produire
tous les cigares à prix populaires
qui pourraient être fumes.

Benson £ Hedges
(Canado) Limited,

Alerander MacLean,
directeur of gec..trésorior

——

SUBLICITE ONTARIENNE

M te directeur:
Je lisais dermidrement que la

province d'Ontarie se fait éuor.
mément de publicité em Europe
afin d'attirer de nouveaux venua.
Ontario. dit-on. € méme publié
we livre? on ume brochure em can
leurs de £2 pages intitulée : “On.
tario, the heart of the wew world”
(Ontario. le coeur du nouveau
monde). Ou y donne auasi dee
formules à remplir, formules de-
mendant la “citoyenneté onta-
vienne” pour le “Dominion de
l'Ontario”.
wlZones,Ontario se fait de

publisité on F'wrope et, par rico-
chet,on parle du Dominion ton
terio” sans point d'interrogation.

lei, deux questions d ee poser;
a) ai le Canadien de la province
de Québec est froinsé du terme
“le Dominion de l'Ontario”, on
perf comprendre que le Canadien
de FOntarie ait froissé lorsqu'&
entend parler de la “Républiose
indépendante de la Lanrentie”;
b) que fait la province de Oude
Bee nour se faire de le publicité
en Europe, à part une couple de
voyages de un ou deux des vingt
© un ministres provineiaux ?

Ontarie profite de Peccarion
pour augmenter oa po J
otuebec sera encore 8 Par
ridre,

Père de famille.
—

“UN PETIT CHAR POUR LES ETUDIANTS"
Pauvres étudiants, comme nous

sommes à plaindre ! Tout le
monde ambitionne eur nous. On
nous pousse, nous bouscule, on
nous tasse fi retasse, of bien
qu'on a l'air de vraies sardines.
Ou ne parle pos d'étudiants

assez dgéa pour se défendre, mais
des 8 jewnes (les filles our.
tout),
Pourquoi pas avoir un vékioule

pour nous, dtu.
{ndianien, 4 vue,

Nous nous plaignens surtout
des grosses mademes qui vent
s promener aux heures d’afe
fluence,
Nous ponton juatice pour le

evoir droit au moine 4 ls sym
pathis générale,

Mores, :

rendues sardines.
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nous Favens dit plug
 

(D) LE PROBLEMEDE PALESTINE
Commentaires pes

Fornend DENIS,
rédacteur en chef

of

les trols ou quatre semaines A venir

terminerent si, sul ou nen, Ia guerre

Solater dans ls monde arabe. Depule

mois, des étincalles vôlent dans un ale

ourehargé de poudre; une conflagration

peut 6 déclarer, qui ombrasera

Fimmence région aliant de l'inde britaæ

nique jusqu’à l'Egypte.

On eurveille eurteut les Etate-Unie, et

i

Fon arelt que c'est uniquement en out .
anant la Grende-Bretagne, puissance

mandataire, qu'ils préviendront Pexple

sien. ee jour, le gouvernement

appuyé les demandes dec

Juife qui veulent qu'on ouvre toutes gram

des los portes donnant accès à l'Iimmigre-

tien en Palestine. Mais Washington n'a

it pas directement. On a cité rautre

, une lettre de feu lo président Resse

Veit au rel Ibn Saoud, de PArable saeud!-

te, promettant qu'il n'sgirait pas avant

d'avoir tenu une grande consultation aves

Une attitude singulière

Voilà une attitude passablement ambl-

gui. Neus neus souvenons qu’en mars

1944, le président Roosevelt recevait en

audience, à la Malson Blanche, les deux

célèbres rabbine sionistes Silver et Wise-

et leur déclarait: “Je suis heureux que

les portes de Palestine soient ouvertes

aux réfugiés Juifs. Loraque de futures dé-

cisions seront prises, pleins Justice eera

rendue à ceux qui veulent avoir une pa-

trie Israëlite.” C'était, ce nous semble, ta

promesse nette qu'après la guerre les

Etats-Unis soutiendraient les ravendicæ

tions sionistes. Hélas! Feu ce grand

homme d'Etat avait oublié que les inté-

rête pétrolifères des Américains sont sur-

tout em Arabie sacudite, ce qui lui ren

dait facile une attitude protectrice envers

les Jyifs de Palestine, mais que mathew

reuseiñent, c'est en Palestine que les An-

Blais ont des intérêts similaires! Car l'o-

léeduc transportant, pour le bénéfice bri-

tannique, l'huile des sondes de l'Iran et

de l’irak, passe en Terre sainte et se ter

mine A Haifa. Le président Truman a dû

-réfiéchir à ce problème récemment. Un

Journalists a eu 1:mpertinence de, lui de

mander, l'autre Jour: “Ne croyez-vous

point que la force de résistance contre

les Juifs puisse ee calculer par la profon-

deur du pétrole arabe?”

Tant que l'oncle Sam cherchera, de f2

gon assez paradoxale, à obtenir de Pin

fluence sans snesurir de responsabilités,

le prudent John Bull évitera soigneuse-

ment tout choc direct qui pourrait pro-

vequer l'explosion palestinienne. En st

tendant une décision du président Tru

man, les Britanniques s’en tiennent à la
politique suivante:

En premier lieu, catiefaire tes Arabes
ot s’en tenir au Livre blane de 1980 limi.

tant l'immigration juive à 15,000 persen-

nes par année, durant cine ane, et limi-
tant sues! lee achats de terres.

Le fomeux Livre blanc

Que lo losteur nous exouse lol d'une
asses longue paranthèes; c'est qu’une ex
plisatien c’impost. .

Les journsux, prenant peur ssquie que
le publie sait ce que sont la “Déclaration

Baifour” et le “Livre blane”, en parlent à
peines selonnes sane jamale les définie.

slel do que! II o'agit: le comte Arthur
James Baifeur, alters qu'll était secrétaire

aux Affaires étrangères britanniques,

avait promis on 1917 la création d'une

“patrie Juive” (Jewish National Home)

on Palestine. Balfour avait fait setts db
elaration Imprudente après que les Br
tanniques ovrent enlevé Jérusalem aux
Turse! elle avait été endosete par la

France et Ultalie; les Etate-Unis la ree
parésient d'un sell favorable. Le mouve-
ment ploniste en prit un grand esser.

 

Lemonde de l'Islam va-til se soulever ?—

Deux ou trois millions de Juifs sañs patrie

veulent aller habiter en Terre sainte.—Un-

- problèmeinsoluble ?.

Londres

ne

veut que ve corhpromet
re décisions gros

bon meséquencesvisanent de Wash

ington.

 annuelle de 18,000
 

comme Île le vont actuellement
aves los clauses de la Charts ds Atlas

que le Livre blanc n'en finait que 18,000

par année, et cola durant sing ne

plue Importants, c'est qu'en continue ment.

éaliouer in pénétration on Palestine do .

1,500 Juits par mels, soit 18,000 par an Le a

née; on a suse) rolbohé jusqu’à un ebr-
tain point les permis pour ssheter des

biens immeubles. Male la demande des

Slonistes, exigeant l'entrée Immédiate de
tion palestinienne entre lee mains de
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digé en mal 1939. Ce document déclarait

qu'après le 31 mare 1944, aucune frmante

gratien juive ne serait permise en Paise

tine. ON fixalt pour oes cinq années, un

contingent maximum de 78,000 Immi

grants A raison de 16,000 par année. Male

somme, durant ie conflit mendiai, toute

Immigration qessa, 06 contingent était en

retard do 27,000 À la fin de la guerre. On
permit alors B oss retardataires c'atlor

habiter auprès de l'antique Glen. %

Gopondant, con moscioure de Londres

viennent d'adopt:" eortainee

tiens, issquelles nb entisfont Peresans :&-

      
(années

POrganisme des Natiens-Unies, ont dé

slaré: “Caol ne pout conatituer une er

suse pour maintenir, durant ce temps,

tes exigenota du Livre bisnc, dont te ree

ponsabilité Sehoit ou gouvernement du

Royaume-Uni, et 8 lui seulement: s'est

tui qui a forfait À où6 engagements, ot

n'est lui qui doit réparer te mal qu'il à

causé.”

Cependant, ls aituation devient désee-

pérée. L’ “Independant Jewish Press Sen

vice” repporte de Londres que les offh

siers britanniques rappelient d'Autriche

des membres de la Brigade juive, peur les

Questionner sur un organisme qui ferait

 évader, de l'Europe orientale et centrale,

des laraëlites persécutée, afin de les faire

passer en Palestine par contrebande, ex-

actement comme les abolitionnistes amb

vicaing aidalent les esslaves nigres A

passer au Canada, durant la guerre ds

Sécession.

Les Juifs fulent de toute l'Euroge. Une

dépéche au “Manchester Guardian”, de

son correspondant de Vienne, mande que

des réfugiée arrivent de Polegne et de

Mongrie. L’Autriche en reço:t 800 par se-

maine; par contre, quatre mille Juifs se

dirigeant vers ia Palestine ont reçu l'hos-

pitalité dans deux anciens camps de cone

centration, en Byris. Cing milliony de leurs

cereligionnaires sont morts, en cing ans,

eur ie continent européen. Les survivants

cherchent, par tous les moyens, à quitter

vette terre qui ne veut plus d'eux. L'on

salcule qu'il rests on Europe entre deux

ot trois millions de Juifs.

.

Changement de politique ?

Sous cette pression sans relbche pour
» faire ouvrir les portes de Palestine, If

paraît que Londres va soumettre un autre
projet. H s'agit de la résurrection du
plan de la commission Peel qui. en 1937,

avait proposé que ln Palestine fut sépe
tée en Etate Indépendants, arabe et juif,

aveg mandat britannique sur les Lieux
saints dame jes deux zones (voir notre

carte ci-contre).     
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a
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L'embêtement, c'est qu'Arabes et Sie
nistes 6e hérissent ensemble centre ce

projet. À la Conférence mondiale du

Bienisme. tenue À Londres voilà quatre

 

| Sindivise ot nen diminuéc”. De sen côté,

le Ligue arabe ne veut pas céder un pouse

de ce terrain, situé au coeur même du
monde de l'islam, surtout su mement

même de 1a renaissance de la grandeur

mahométans.

Voilà le gros du problème. Blen 2290

vera celui qui pourra le résoudre avant

que le diéu Mars vienne s'en mêler,

 

=[PARTAGE BELAPALESTINE
1 EN 1937DANS
SÎLE RAPPONT DE LACO

nes [MISSION ROYALE BRI-
! TANNIQUE,   BE] AsaDans

sont mille loraliites, survivants des mas
vacres germaniques, à été refucée. Ce re-
fue-était pénible à donner; on y set arrivé
après une dure discussion au Parlement
de Londres. Cortaine miniotre
un compromis qui eût about!
coixante mille permis d'entre
nest'Bevin, secrétaire aux Aff.
pères, n bloqué le projet.

Naturellement, les Sionietes en oént
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ARRANGE-TOI MAIS MOI

        
    

 

   

‘ JE NE PEUX T'ARRÊTERoe LE SERGENT ME SAUVE Dricit MAIS, SI ROY EST MORT,
a . = TU AJOUTES UN MEUR-

; R O Y TRE A TON VOL!  

  

  

    

  DE LA POLICE
  

  

   

 
 

NE SACHANT PAS QUE ROY EST SAIN ET SAUF DANS UN
VALLON PAS TRES LOIN DEdA, SIMON CROIT AVOIR
ÉCHAPPÉ À LA JUSTICE...

 

TU N'ES QU'UN SALIGAUD! VA-T-EN:
SAUVE-TOI! JE SUIS CONTENTE DE

TE CONNAITRE SOUS TON VRAI
JOUR’

  DRAME! CE N'EST
QU'UN POLI.    

   

 
 
 

 

  ’Al UN PEU DE PROVISIONS! JE VAIS
A LA RECHERCHE DE SIMON ge

  

 

" ROY EST VIVANT! JE VAIS L'ARRANGER!
JE POUSSERAI SON CADAVRE DANS UN
DE CES GEYSERS ET IL NE RESTERA
AUCUNE PREUVE DE MON CRIME!
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JE CONNAIS CE BATEAU QUI

APPARTIENT A MORRELL, DE

 

POUR CELA FAI ETE A
PAR UN RIVAL EN AMOU
ET UN BANOIT QUI
VOULAIT MON
POSTÉ.

JE VOUS CROIS ET VAIS
FAIRE UNE ENQUÊTE.

 

  

  

EST EDMOND DANTES —

ET JE JURE QUE JE SUIS

 

     

   

  

 

   

 

eg 3 a

CoeAS Na

3

NS

PREFET, J'Al
TERMINE MON
INSPECTION —
JE VEUX VOUS
PARLER...

 
 

  
  EN FRANCE, SUR UN CHAMP DE

BATAILLE COUVERT DE GLOIRE —   
 

 

   FERNAND MONDEGO, AU NOM DE
L'EMPEREUR, JE VOUS DÉCERNE
CETTE MÉDAILLE MILITAIRE POUR
BRAVOURE AU COMBAT— JE VOUS

FÉLICITE,
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“Vite.” dit Mason; “je pronds le voiaati”

AIRE! = Messen, event of a ctmef200M T Perey : rapén =.

Bonville, reAre > maison d'Rétime

amarie, Port
Boeke à déarert Ste ote = hashes.

AAoy errno FX ape Be “3
votseuve slors ahs femme qui tnnait ane pardeste&oe-
Nein. B c'onpare cined da bébé. mois femme prond lu fuite
 

eauto 6e Paul Drake s'approche de Is chaussée. —
“Vite. Dells!” eria Mason: “eautes dedans. et c'est moi
Qui prende le volant!” La secrétaire de l'avocat pégétra

 

lle passèrent par ja fenêtre.

D'autres détonations se swccédèrent. Malatemant, les
Ceux policiers s'élancèrest: l'un d'eux veru l'arrière de le
maison, landis que Mason grariesait le perron avec l'au-
tre; ou dernier brise une vitre avec la crosse de son fuefi,
et lle pénétrèrent par le fenétre. Dans le salon, ils aperce-
rent ia forme Jason Bartaier, étendue our le plancher.
Bartaler était pyjams et (1 tensit un revoirer auto
matique dans main érofte

Mason se penche. vit qu'il avait ét4 Liré dans une cuis-
se — "Il n'est qu'évanoui” dit-il. Mais de l'arrière de la
maisou vint va ori, suivi d'un coup de revoiver, puis dé la
Gétonation profonde d'un fusil de police. Sans s'en occuper,
Mason et ie policier couchèrent Hartsler sur um sofa, et

de
LL
[3

 

- 0 _

L'aute gagna de ia vitesse.

dans a voiture, tenant le bébé dans sos bras. L'auto bon
Git en avant, et augmenta sa vitesss de seconde en se
conde. — “Pas si vite, Masoca!" ¢it Drake; “où allez-vous
avec une telle hâte?" — “A la maison de Jason Bartsier…
pour empêcher un autre mourtre!”

La voiture passa eur une lumière verte sans stopper.
Un bruit de sirène se fit entendre derrière. Laconique-
ment, Drake remarges: “Mon cher Mason, vous avez un
client!” L'avocat augmenta encore sa vitesse duvantage,
disant om même temps: “fl ne reste que quatre coins
de rues. Faxpliquerni À Is police ensafte!™ L'auto des
agents activa A som tour sa vitense: nn sirène poussait
maintenant des burlements ininterrompus, arrétant ainal

 

Mason se pencha sur la victime.

tai t du cognac entre ies lèvres. Une voix. de l'ar-
rire, dit: “Hh! Bill jo crois que J'ai touché um type qui
ne sauvait…. [| est dans l'allée.” — “Va le chercher,” répos-
dit le poticier.

Des pas lourds ot rapiées ébranièrent les marches, et
d'autres agents envahirent la pièce. Le Ueutenant Trazg
était parmi eux. M! regarda Mason et demanda brièvement:
“Que s'est-il passé?” — “Frank Gieomore a voulu tuer
Jason Bartaler.” répondit Mason: “je crois que votre hom-
me là-bas a eu Glenmore.” Trazg dit rapidement: “Parfait!
Commnt vous sentes-vous, Bartsler™ — Le vieillard re
venait justement à lui. en toussant. — “Ca va” dit-il:
“Gienmore «& reçu un appel «éléphonique. 1) était excité.

Carl Fretch s'en allait en bottant

racha et la tua. Ensuite N effaça lee empreintes digitales
sur l'arme et alla la placer dans la chambre de Diana, afin
qu'elle soit accusée du- meurtre. A ce moment, un poli-

vervint: “Nous avons retreuvé Gilepmure,” dilil, Cet 11
HN réclame une © he afin de faire sa

Plus tard, alors que Mascon et Della s'en revenaient à
leur bureau, après avoir laissé le entre len bras de
Bartalee, ile apergurent Carl marchant es boîtant
sur le trotèolr. Mason éclate de rire: “Apparemment, la
compagne que Drake lui n fournie cousaisseit l'art de se
Géfondret” anil

/ oo
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{ Curlouse histoire d'emeur of de meurtre

  

toute sirculation... ce qui donns la chance à Mason d'aller
encore plus vite!

Mason dit: “Tenez-vous bien, c'est lo dernier coin.” I
applique les freins, les relâchs aussitôt, les rapplique, puis
Les relâche. La voiture, sans déraper, se mit à tracer ses
pneus sur le pavé glissant. Puie elle s'arrêta. Derrière
elle, l'auto des policiers stoppa à son tour. Sans se retourner,
Musom bondit vers la maison de Bartsier… Mais un bref
commandement d'un agent retentit: “Arrêtez, ox je tire!”
“Dépêchesz-vous! riposta l'avocat: “je cherche à empêcher
un meurtre!” Mais le policier dit frcidement: “Faites en-
core un pas st je vous descends.” Mason s'immobdllisa. A
cel instant, en coup de feu retentit dans Is maison’

 

A l'arrière, une détonation retentit

M à voalu téléphoner de nouveau, mais nous nous aom-
mes aperçus que les fils avaient été coupés. Me doutant de
Quelque chose, j'ai prix mon revoiver… Mais il vint derr‘»
mol; fal vu par le miroir qu'il avait une arme à Ja main,
et nous avons tiré l'an sur l'autre. Finalement, D m'a a:-
trapé dans la cuisse, et j'ai perdu connaissance.” — “Ne
parles pes davantage.” dit Tragz: “voici l'ambalance. ”

Mais Bartsler riposta: * Je partirai plus tard’ Comment
oe fait-il que vous soyez ici. Mason®™ L'avocat se mit à
rire: “J'ai fait certaines deductions.*dit-il. l! expiiqua aiors
Qu'il avait deviné les soupçons de Mme Kennard, lorsque
Mildred Danville Jui avait apporté le bébé. Elle était a:!ve
chez les Bartsier: Frank Gienmore, en entendant sod hie

  

 

“Aliens manger,” dit Macon: “nous mourons de faim.”

Enfin. Della posa la question qui lui brûlait lee 18-
vres: “Comment alles-vous annoncer à M. Barteler que
l'enfant n'est pas son petit-fils? — Mason sourit: “Je ne
le lui dirai pas” eépondit-ii; “l'enfant est orphelin, son
nom légal est Robert Bartsier et le vieillard l’adore: 1
trouve déjà que le petit ini ressemble!”

Mason arrêts va voiture en face d'un restaurant: “Al-
leas manger,” dit-li à Della. Nous mourons tous éeux de
faim...” FIN

Commençant dimanche prochain: “Cses Timberiane”,
le dernier roman du estèbre Sinclair Lewis, dont parle

toute l'Amérique.
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“QUAND, PAR LA MALADIE OU PAR D'AUTRES CAUSES,
LA POPULATION DE NOTRE VILLE DEVIENT TROP PEU
NOMBREUSE, NOS GUERRIERS YONT A LA SURFACE DES
EAUX CHERCHER DU SANG NEUF.” .
AiA+ Tepo 5 à

 

A6
2S

SOUS LA CONDUITE DE LA
REINE, MANDRAKE CONT|-
NUE SA VISITE DE LA VILLE
SOUS-MARINE. LA REINE
MONTRE AU MAGICIEN LA
MACHINERIE COMPLIQUEE
QUI CREE L'AIR ET LE
POUVOIR DE LA VILLE...

       

 

       
  

   

oi
EE ————————

“DES VILLAGES QUI ENTOURENT LA MER, NOS GUERRIERS

APPORTENT LE NOMBRE D'HOMMES ET DE

  
i _

“ORDINAIREMENT, CHAQUE GUERRIER VOIT A CAPTURER --
LA FEMME QU'IL SE PROPOSE D'ÉPOUSER. S'IL NOUS FAUT
DES HOMMES, LES GUERRIERS VONT AUSSI EN
CHERCHER.” LS

‘J'ÉTAIS POUR ENVOYER MES GUERRIERS À LA RECHER-
CHE D'UN HOMME DONT J'AURAIS FAIT MON EPOUX.
MAIS JE CROIS QUE CE N'EST PLUS NÉCESSAIRE MAINTE-
NANT,” AJOUTE LA REINE EN SOURIANT. “IL VA Y AVOIR _
DU TROUBLE,” MURMURE EN LUI-MÊME PTS
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[ LE FEU! NOUS SERONS CUITS EW Si
M8: COMME Des OEUFS DANS Y,'/
> QUELQUES MINUTES! A

‘ REBT Eu >

PAS

  ET IL N'Y A PAS MOYEN

DE SORTIR DE CET  
  

 

    

IL ME FAUT
FAIRE ATTEN-

MINUTE! JE CROIS QUE CE

COFFRE-FORT DISSIMULE

UNE PORTE! ALLONS

  

  
 

  
VONT ATTEINDRE LES
DÉPÔTS DE COMBUSTI-

Wa![3% |  

 

    JE VOUS
'AVAIS DIT!) © a) anL'AVAIS NV
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Pillettes, fillettes, ne vous préoccupezpesdel'amour:f D—Je désiresuggérer que l'on dé-
| construire dans presque toutes rire sesvousn'yentendez rienIIn'estpesencore pourvousrun,2morecure (Paerie

D—Je viens seulement d'avorr quinse ans ot je suis déjà amoureuse,
Mon jeune ami s un an of quatre mois de moins que moi et il m'aime. Il | So: . Comme le blé, les patates, le
= Pa dit et À ne ment jamais. Il ne voudrait pas m'en faire aceroire. gedore les fèves, Yo mals,et l'avoine

un aloocol qui remplacersit je Mime oi vous sves remercié de

vive vois les jeunes filles qui ont

participé à votre beevous
devez quand même leur envoyer

à chacune uns lettre de remercie-
ments officielle, en mentionnant
le cadeau que vous avez reçu de
cette personne. Les remercie-

mets présentés oralement we
suffisent pas, surtout nd on

les offre par téléphone.

loi aussi je l'aime, et ls exit, Nous sèmmes très affectueux tous les représenteront, pour les besoins deu
doux. Il noue arrive souvent d'être seuls ensemble pis) amis et mes ; Mistilieries, une grandeétendue de quiamies disent : “Il est avec eg blonde.” “Elis eet aver son chum.” *Faites rt: oosereunsare Pertes,
altention, c'est dangereux I" Cola m'ingulte car un “chum” c'est un eevitera les frais qu'ocensionners le
ams de passage et le mien est sincère et s'il m'abandonnait ce serait une transport des produits de la ferme et
déception d'amour. Je vais souvent veir se mère, qui esl une vrais amie ‘donnera de l'emploi aux chômeurs. Je
peur moi et qui me comprend mieux que ma propre mère, Je vais lui vous remercie pour is publication de
@vouer combien son fils et moi mous nous aimons. Cette affection ne ma lettre. — UN BUGORÉNONNEURme dérange pes dans mesétudes et luix. plus, our fousavonstoujours Dare,potenofimpossible de fabri-
‘encollentes places en classe nous réusvissons bien. € sn" 4 ueiconque qui pourrait
Pre Jomills @ un bon renom, Est-ce bien de me confier à ou mère ? Cireaus hon arendre aussi bon marché que la

ié-je continuer à m'attacher davantage à mon ami ?,,— JEUNE pasoiine et ut pourrait fair concur-| -      

  
  

     

  
  
  

    

     

   
  

    
     

    

   

 

Heel carburent, à : \ ;
AMGUESEse lettre était la toute première du re qui me soit supposer que Falooosput étre even nB: repoil ux? D oune! papublvotremindsbe =, 26 M'écrisrais: “Grand Dieu,où allons-nousfP ais ily a tapeusemen‘ iitigcommetet.JIZon title . uw“ ospeutralleporterdesboue pondanes.

temps que ma surprise west pluséveilléeà co sujet oar nombre 1oit.S pas’vendre leur produts avo

|

eles dorsilies ? — BOBBY ROX, " D.—Quel sss 30poids mormal @'de fillsties de votre dge ment déjd con/ié leurs inquiétude amoureuses. profit et qu'elles seraient vite ecculées ture Junero - ap rid jeune fille de 18 ans €'une taille da“Vous waves pos douté un instant, j'en suis certaine, gue je vous à ia faillite si elles n'avaient comme

dans le même sens que Telit fait votre mire si vous Pavies que Puttlisstion de os produit retlles. — Om pretend que couper assez pi. 10 po? — MARY LOU.

  consul fi vous cher ; rçon . di leur resterait à fe- fréquemment le bout des cheweus leur  B.—Environ 107 Neres.

poseL'unefontPeris, Je pees herdo Heli x Sriquer daFaicool how pour on| att 9 ean t.| D—Quel est le poids Bormal @'
d ire, cortaine qu'elle oat de Lammarion, soit pour ler usages indus-|II y @ aussé certains shampongs qui. pe fille de 29 ame d'une Willymon avis et qu'elle trouve enéarconnet de treiss ans trop jeune pour trieis, Dans ce casou entreprises Li sansJoindre Les cheveux, ies portent à d'a or = Day

Hire aimé aussi sérieusement vous. trouversient assufeities sus fédé- ‘ . pe.? MERGE D'AVANCE.
Votre lettre pourrait avoir été éerite par wna jeune fille de vingt raiesou conirbent srciemas fol” TemCRSeen Lid tees

ons ot plus qui so serait Lum jeune Nomme do son dye, mais jo dricstion entour ea produit. 11 est oteje lui foire prendra du Fhôtls ve: ¢ Nils LENA JOBIN ofamis convaincue qu'une enfant de quinse ane, à poine, ne voir un
chagrin amour. Vous ne aver rien de l'amour, aurenee

pius que que ces entreprises, | guilérement et combien de fois par s- lantErts GAUTHIER: Je ne pula pu

ins qui mettent l'amour en jeu et des duperies et des trahisons ,Î
sinsi multiplides, trousersient à ‘écou- | maine ? — MERCI BEAUCOUP.
ler leur marchandise, cer l'aloeoi n'est | R.—Un vétérinaire vous prescrue les

"ils vent endrer. P i vous ji i vous uit dont le gouvernement doses €, , pour maintenir voire Rép & Mile JACQUELINE BORDE-
personage lipemia tLomone lores noredio28oo eeMor ard ns van | hat opeene LEUR of 4 M. OBRARD PAQUET: Je

 mère Gé praves désordres sociaus. Pour je;
ce Garçon ot votre Teste, je ne sacke p6s que les cérésies Quelle est l'adresse de Barbare

que vous énumérer se vendent si mal mutton ot de Jimmy Durante? —
on devrait en faire de l'aicoo! ein! Tupepaz
favoriser les cuitivaleurs. Ces der- M—Berdere Nutton, studios Pure-

sers niers vendent /acilement touf se qu'Ùt | mount, 5651, rue Marathon, Hollywood.
Produisent. St vous aviez plusiews og _ Hmmy Durenie, studtoe Geu-
milliers de dolters de cepitel fe erois. menc-Brituk, Lime Grove, Exepherés

ne faut Josoa en présceuper. La mère
vous le diront vous leur ferez dea confidences.

Vous avez raison d'être mécentente lorequ’à votre passage on
murmure: “Elle est avec son chum.” Non ement pour le présent,
mais aussi l'avenir, cette fréquentation déraisonnable
jugée. On dira de vous: “Dès l'âge de quatorze ans et quinze ans, elle
sortait avec les petits garçons.” Entre aufres choses, vous a;
frotte. que les jugements du monde sont souvent injuates et ssurnois. r

vous avez prêté, même inconsciomment, mctidre à médisance et à les cas. fe vous en disrusde fortement.
eslomnis, vous vous apercevrez vite que votre réputation sert d’eppât Achetez plutôt des obligations de le

puis publier votre demande de
sondence.

Rép. «€ M MARCEL COTE: Je
pretre, mats LU ne m'est pes posible de
publier votre demande d'échange

D —Quel est is mille normale d'un

 

B —Be tails srreti-olle de sir guedsD-Ques est l'horascope d une femme

LACHINE que c pouls sait encore escosnf pournée en février? —

 
eus potins malveillants et que, Jacilement, d'une petite histoireon peut Victoire !

{irspeneprem vouswooswnSchone” Pot que vous €les UNE bse suis très “Tir” ot pe deviens
Puisque vous cor .:arssez la satisfaction de réussir dans vos classes paripeedre WsInneoe

eb que vous obtenez des succès, consacrez-vous encere plus complètement ‘maine dernière, 11 s'agissait d'un vrai
à vos études. Votre avenir dépend de la formation actuelle que vous : beau “boy” que j'ai rencontré au res-
recsvez. Plus veus serez instruite, pius équilibrée sere votre intelligence ‘taurant où je vais. Me faire un amt
et mieux formé sera votre jugement. Vous comprendrez alors que vous | *érieux serait-il un bon moyen de me
auries maintenant fait fausse route en vous faisant croire que voue | PTS! 7
aimez ce garçonnet. Ce que je vous éeris veut aussi pour lui. L'amour : R-—Cemoyen de vous corriger est

R—Les femmes nées dans ce mou
ONE un DOR TNGEMERL #1 UN coeur ez-

éellent. L'instinet d'économie est une
de leurs qualités tent qu'elle ne tourne

mas à l'avertce. Ce sont des épouses
modèles

D Que signifient ie noms: Ja,
Hector. Lillianne ? — PFLILY.
R-Ces moms mgniftent: come da

Dim; vigoureux Géfrnseur; pure.

estte jeune fille de 20 ons.

VOTRE BUSTE
eu amaîiere à vutre
BATHMFACTION on

 

  

   

   

   
  

L'HUILE
… MAMELINEn'est pas un jew enfants: ils n'y entendent rien. L'âge of ls temps! wr tient I"

leur révèleront qu'il apporte des exaltations et enchantements, ry | comment ‘cous outer, dorevotre ft D Quel st l'horacope d'un homme
souvent aussi des trahisons. presse Tolage, sous faire un “emi s4- | D4 x ag! ~ BRUNETTE AUX

ene sortie walfonsive. Mmervest
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°. Votre eté décou TRU.FRANCOISE. | bavie : slot diapo eepore. | R—Les Aommes né» dens ce mou Pris: $5.78 tesco melons
D~Jai fait 1a connaissance d'un | “D.—J'ei dix-sept ans et ma sbouette cler vos quaitiés. Au feu Be laisser ON! WN fugement sûr of Us sons Aedes | Par holt 19 wes stditienartsbeau Jeune bomme que je revols mns best pas comme elle devrait | POtE petif coeur surssuter e: s'épren- lueilement doués dun tempérement 11+ Mudie VENI N Ear. . Montréal

came dans ma pensée. Je ne l'ai revu ches une jeune fille de mon dre sans les connaitre de l'um et de Pourewz. Constante dans leurs 6/f00- 2001. rue Bt-Demée (prin Bberbeonbe
de- « llautre, oceupez-vous donc de choses toma et (ravailieurs tenscrs _—ss"t-il moyen de remédier à cela? —

MERCIdu
e
pe
s,

mandé st me souvenais de lui. Com- ; | sérieuses qui formeront votre fugement —_—
ment aurais-je pu oublier ce beau gar- R—Vous pouver remddier & ce que |; ©! votre esprit Vous me pareisses ero D --Que signifient Les nome Laurent
qan-lé ? Si Je le revois. dois-je lui par- vous dépiorez en portent ies soutien. dt nombreux lotsws, empiopes-ics pins Hubert © — YEUX NOIRE
lor en stmpie camarade car je sens une porge indiqués Adressez-vous & une tllrment que de vous laisser tourner la À —Ces moms mgnifient

bonne corsettére. tête pur ie belle apparence des jeunes © du prestige.
VOUS” rencontres, sans sazou —

is poing ques votre coeur D —Que signifient le name: Rim,
,Polpite pour eux. Pourquot émailler Claire. Mégis* — R. C
{votre lettre de mots angles lorsque R-—Ces noms mgnifient: parie; tnset-
, vous soules écrire en françou ? gente, ui gouverne

A
| D.—Que signifient les name Gistie,
Olivette, Julien ? — YEPX BLEUS. .tFude, Lucienne, Mertt? — BLONDI-
&B—Ces noms signifient: fable; paot- METTE

Neue; dons.
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R.—Ces noms mgnifient: franche; tm—— telligente; etoiles

 

D-Que signifient iss nome- |

002" Du dix-sept ans 8 je vais au —_— nate iyrong : cinéma. Je suis épris d'une jeune file — Mla JEANNINE MORIN. Mewtsu- £L N'o0nset Je passe mon tempe à la regarder Dan-les-Mines, comté Ga Porteruf, PQ. SVEN| Devrais-je aller lui parler? — UN QU] demands la ehenson: Les réves mgmt “we Valier,EST EFRIS D'EULE charmante. siler. Québecm'a fréquentée —  mea

Mme A. COURVAL
mousefra. 1ème  CORSETIERE DU NORD
ot Arietta. Corsets Commandss cn éoluve des villesfaratt Contre médiesiee. sttention. — Catalogues retenants

 

 

    
ANE marque de mauvetse éducation qué,
ne que dépiatre à ceile qui en est

— INDE- .Fabjet. Un Rommage, pour être appré-
cid, doit étre discret.

D.—Quel est l'horoscope d'un homme |
BANTE.
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& mate: ve à vous sorvicer

 

  

 

le de tempe à M en août. ? — EXIQ CORSETIERES EXPRATES 3138 Messen
, B.—Les hommes nés dans os mols 4236 St-Laurentnt plus: Pose un fipement win. Ta Ceurval wisJoesadent un Se soin. ou: Mme A. al cn Surat   2 ANS D'EXPERIENCE  

. Ne faites pas allu- | leurs, mais ruscoptidles et parfois tras-
prudents etTraveilieurs ores 4801 O., Sherbrooke   

| — Mile CECILE BELZILR, Saint-Pran-
gols-d’'Assise, comté de

chanson :

COIFFURES LES PLUS RECENTES
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TONIQUE: LAXATIF & À
la crème too cons machine. Seamprete patin :

tout $3.» et Toi ET AMTRS ake ses|
compris plus
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Ciriororicl'éloniontiondesreisedes Invenio,

    1604 ost,Laurier, FR. 5225 |
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Il ne le pensait pas si proche !
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MORIDONTALIBERNT

3—Graves, dangerous. — Traits,
© réelts des temps fabuleux, hé

rely
5Motlyeroisée de laine pour

les robea des rveligieuses. —
Qui ont de gros os.

8—Avent-midi. — Us des Mats
Unis d'Amérique. —Ville de
Hongrie. — Féminia de mon.

vôtres. — Pileuve de
France. — Ville de l'ancienne
Phénicie. — Alléné.

8-—Genre de m: ul vi
vant dane vogue pour
vis. — Voyetion jumeiles. —
Négatien. — Peuple darbere
de Tac tinnolse ou tartare.

uz, —- Répéta >. de fois, une socon

I a de mouvements
mpts. — Double coup de

pasnoite frappé sur un tam-;

#—Déjà. — Dounième conjugal
Gi Ge tonte courbe formée

aurons — Coutume, pre
ue consacrée.

3 four, —
pe

partie de
i“lh u, mis pour ses.

nme,
LIP RI
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18-—Fabriqua. — Autrement qu'il
ne convient. — Qui n'a fas de
valeur. -- Kpoque.

12-- Terminalson. — Nation, race
n © de rocher. — Telle

men
146--Le point de la voûte céleste

qui se trouve sur la vertieale
de l'observateur et directe
ment au-dessous de ses pieds. '

Brûler. ’
16—Vase sacré, oa forme de petite

assiette. — Garnir de leat un
dâtiment.

VERTICALEMENT

$—Bralera b l'extérieur sans cui-
re au dedans. —
dans du sucre.

8—-Grimace faite par méconten-
tement. —— Peroevoir par le
moyen des your

$—1le de l’océan Atlantique. —
Linguiste spécialisé daos les

[RAIN VF Pd BLUETS   

P| rou LU
JE SUIS
MARIÉE*

LM 
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CA NE FAIT RIEN? y A runner
VOTRE MARI SERAIT [LUI CEST LUIX
PROBABLEMENT M ©! UI VOUS RA
HEUREUX DE NOUS #4 PA SE
ACCOMPAGNER! Pr
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langues slaves. — An, Tet-
versé.

4 Prétixe signitiant égalité, —
F'ossédé. - - Article simple, —
Dans l'Inde, escalier descen-
gant au Gange.

8— Hepétition distinele d'un son.
— Consonaes jumelles. —
Pronom pers. — De la Médie.

€—Grand marché pablic. — Nom,
donné, en Turquie, à certains:
fonctionnaires civils. — Qui

 
tient du chien. là

T—-Moine et compliateur grec. —
« Ktoffe. cornet de panier non

collé, à travers lesquels on’
passe un liquide qu'on veut|
purifier.

lique.

9— Mort en venant au monde. —
Qui a rapport aux lignes d'un
dessin.

10—Violoaiste beige, né à Liège.
—= Loncue ceinture en soie
des Japonais. -— Peau de
boue, cousue en forme de sac,
pour recevoir des liquides.

MAÇONNETS à
FILLETTES 2

GRATIS!
Vous pouves obtenir ce merveilleux baromètre

1 vous dit s'il [era beau ou si vous
vous attendre à de la pluie où de le neiss.

ous qaures d'avanceàYous pouves sher patiner
X mis vous crolrontEEE[od

de eng Po Treesfare&us tavo!

vous envoyons Le are re Geatis et
d'Ecrivrsnoue - jourdnul.Un—

nine r on voyes

Rew wrens conliantt ou VOUS

Lea Gone do la Médaille d'Or, C4,
10 Oe ot BATT Saat

 

 

 

.| 18—Premiéres letires de Hubert

“USS

SA

Tr la NA—€

8 - Moavement spécialisé do le : dif |
Jeunesse Indépendante C'atho- 2

11—Tttre donné à l'empereur de, 13—Fn les. — Décharge de ple
Russie. — Absorbé. — Petit sieurs fusils. — 4e con).
Tuissenn. — Redevanee que 14—Abréviation familière de mos-
le veigneur percevait sur lol sieur. — Rivière de France.
prix d'un héritage vendu dan3 15—Qui annonce un rapport de

sa seigneurie. cause à effet. — Courant
d'eau qui ne se gète pes en
hiver, et où se retirent les
ciseaux aquatiques.

 

=——Interjertion. — En cas que
— Ce
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Le fomeux romancier Sinclair Lewis

n’a pascraint d‘y lancer un défi a toute
la société. C'est une attaque impitoyo-

ble contre la situation de la femme
dans notre monde moderne.

L'amour du juge Timberlane envers
une femme assez jeune pour passer

pour sa fille nous est raconté en des

termes inoubliables.

Ne manquez pas un seul numére de coîte série,
qui paraîtra entièrement en Images, dans

LE PETIT/JOURNAL
COMMENÇANT DIMANCHE PROCHAIN
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Metz? VITE AVANT
« QU'ILS NE
N° SOIENT REVE-
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ILE M NOUSramsernous

HOMMES NOUSET
IS! ET MS

MONTREVENIR!
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TUENS LA CARTE D'ALFRED! À un a

IL L'A LAISSÉE TOMBER PEN RP i
P DANT LA BATAILLE! Ass
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PAR LES BANDITS EUX

»

J'AI UNE IDÉE POUR NOUS FAIRE AIDER
EME! ÉCOUTE

JE VAIS TE DIRE!

 

 

Sivous ameslspages en couleurs, acheterPHOTO-JOURNAL
. - .
Fe“ache: aged ots LIN se

 
 



)

LIT > - 5 LA PET JOURNAL # reve 1945

L'université catholique de Tokio vit dans les ruines
    

ut iin 08

PcEATDy
=

a

Voilé la carcosse de l'université catholique de Tokio. Erigée en 1912 por feu le cordinal
O'Connell, cette construction moderne a été détruite au cours d'un roid de B-29 améri-
caing, le 25 mai dernier. Les pères Pierre Herzog, Bruno Bittner, Aloysius Michel et Joseph

exominent ici les ruines de leur maison d'enseignement réputée. || est probable
Que l'université sera reconstruite dons un avenir ropproché. En attendant, les études

continuent dons les sections les moins endommagées de l'édifice.

wl,

Savetier et tailleur de l'université, le père Karl Gepp
répare des choussures tout en cousont avec queiques
confrères. Quand son atelier fut détruit par les bombes,
le père Gepp s'installa ou dehors de l'édifice. Assis sur
une chaise à l'état plutôt rudimentaire, il fait son travoil

le sour:re oux lèvres.
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‘Le petit jordin cultivé por le Blessé ou cours du mémorable raid sur Hiroshima, un Cette vieillepompe à incend.e qu sembie-t-u, ne pourrait

père Pittner, de l'univers.té, prêtre ast soigné à l'hôpital catholique de le capitale. même pas éteindre la foible flamme d'uneallumette a

supple quelque peu à lo es révérendes soeurs Marie-de-Jésus et Julienne l'aident pourtant servi à épargner tro:s des cinq édifices de Funi-

rorbté de la nourriture. à marcher, Ces dernières sont Japonaises. . versité touchés por les bombes oméricaines. .

: Images qui illustrent une histoire de terreur
:      

  
Le bombe atomique lancée sur Hiroshima Chassés de leur étoblis- Fkmère joponaise, blessée por À

un is: sement bombe ‘explosion, s'approche

tovenesvousde

|

meCes atomique.cas morchonds fils replocer un pansement.*

|

coton ou de sole pour suivre lo mode du

Citoyens brûlés d'Hiroshimo, première joponais ont placé une La de l'enfont fut horri-

|

temps. Depuis que le bombe atomique

ville dévastée par la bombe infemale, se pancarte sur ce qui reste blement brûlée por lc chaleur est tombée sur Hiroshima, cette lle

souviendront longtemps de cettaghrose. d'un mur du mogosin. terrible causée por l'explosion. coutume est devenue une nécessité hygié-

* Les victimes reposent ici

à

l’intérieur “Nous déménogeons” y Tous deux sont couchée eur le nique cortre le danger d'épidémie que

= Cune-banque prosque détruite. » Jit-on, Oui, mais où? plancher d'une clinique. cause lo désogrégation’ des cadavres.
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Dane la belle saison, la grande
‘fraîcheur d'un bifteck lui don-

à ‘ne de ia fermeté, parfois. Asper-
ger alors légèrement le viande
javee de l'huile de table, la met.
tre entre deux assiettes et, quel-
ques heures aprèe, l'en retirer et

 

J.-Renéd

tendre.

Console.toi. Le vrai malheur est
d'en commettre.

 
 
 

Ouimet !* ‘aire cuire. Elle sera tout A fait!

Lospirasto — langue Intec
tienale dont le see sign
“celui qui eopère”, d'abord le
pseudonyme du fondateur — 8 été
créé vers 1887 par un médecin rus-
se, le Dr Zamenhof, Ce langage
conventionnel tient en seize règles,
qu'on peut posséder rapidement, La
grammaire,
cité, se borne à fixer
et les flexions des mots. L'auteur
a choisi, dans les langues les plus

dues, les racines les plus fa-
milidres, qu’il éerit phonétique-
ment, et il ajoute à le racine une
terminsison qui indique si le mot
est un substantif, un adjectif, un
verbe; ai l’action est au passé, au
présent ou au futur. Si l’on prend,
par exemple, le radical am, qui in-
dique l'action d'aimer, on a, es
ajoutant un % le subetantif: ame,
amour, un 8, I : ama, smou-
reux; un e, l’adverbe: ame, amou-
reusement. Pour constituer le ver-
be, on ajoute au radical: § pour
l’infinitif, aa pour le présent, is
pour le passé, es pour le futur, |
Sa netteté et sa simplicitd ent

valu à l'espéranto un eertain sve-
cès: en rencontre aujourd'hui des
espérantistes dans presque tous les
pays du monde,

LES GRANDS REVERS
re

 

  

  
i=

etoaion .

Le
C’est dans le creuset qu'on éprou- ” ps

ve l'or; c'est dans le malbeur qu'on “gravés” ou piqués
connalt l'ami véritable.

x qui
{oui dont le moine 2

eroët l'être, pouf l'ex
qu'on à
compté qu'on ne l'est pas.

doit se servir pour ne défendre et
non pour attaquer. ; .

aie -
®La ealomuie diffère de le mé
dlaance en ce que celle.ci padile
Je mai d'autrui et que l'autre l'tn-
vente. 

 

Un manteau d'automne-hirer à *
larges revers tuxédo est loujours

ma élégance. Ceixi |
; que voice fait ensemble avec le

tailleur façon couturière. Les
' grande revers sontencaster. Ce
manieeu possède e rges em-

maschures de façon à pouveir
être porté sur les }

embotta

Le soif
—

| Les animaux. les terres, les
arbres ot jes plantes s'abreuvent
javec de l’eau; les Ivrognes avec
ie vin, les alcooliques avec des

 

 
spiritueux: les gens mal élevés |”
avee des injures ; les personnes
maussades avec dos chagrias.

L'adbreuvoir est différent selon
le classe des assoitfée, votià tout.   

ronattiê

  

 

TUE CONGUIERT
oCETTESOUPEÀ L'OICHONFAITEÀ L'OXO

Brossez vos cheveux

  
i lent avoir de beaux cheveux, on ne dire

foilstropTetesentretenir - les brossant tous les jours, 1! feut

four donnes au moins cent coupe de brosse. lls vont

sinel

propres,
légers, flous et si souples qu'ile 66 mettent on plis à

AEE

ETES

sagesse des nations Nettoyage des eciers

 

 

(Menime orientale.)

commandent
beuit.

Moins on estintelligent, plus on
te raison

us de mal à se rendre

Froites les parties atitein
avec un oigaos et ne les
pan de 34 heures. Pollssseles e8-
‘auite à la poudre de pierre
teaux, humeciée @easenee
rébenthine.

Ce sont eux

 

L'esprit eot une arme dont on

 

i fait rien n° t à rien.
Qui mei    

 

marne

PARTOUT DES AMIS]
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“Maintenant, écoute,” murmural-
à Marguerite, ma femme, un
de ia semaine pausée, en pas
ot repassant sous son nes une
parfumée. “Ceite lettre vient

‘Yvan Leroux. Ta te rappelles
feu n'est-ce past”

Oertainement, répondit Mar
Certainement. Il était, au col-
ton camarade de chémbre et

a épousé une jeune fille nommée
Jasbelle.
—C'est bien ça J'espère aussi

que tu n'as oublié comment ils
Deus ont recus l'été dernier quaud
nous sommes allés les voir alors
Qu'ils domoursient au Lac-St-Jean.
— Certainement que non. Je n'ai

pes oublié ça lis ont été des plus
tils pour nous Nous n'avions

vu co coin de pays et ils
Bous l'ont fait visiter à notre saoul.
= Essctement Mt je t'annonce

& l'instant qu'isabelle et Yvan vien-
ment à Montréal pour quelques
fours. His n'ont jamais mis le pled
dans notre ville que nous devrons
Leur faire vialler, Sois ausel gentille

LES COMEDONS

  

 

   

 

 

 

Jeunes filles! Souffrez-vous de

TENSION NERVEUSE
“CERTAINS JOURS”

du mois

Tee?
Des fonctions

fatiguée eu dpasste? Le

principausor de debebe 1
et extrait d'herbes où racines sale.

Astier!olis€Pins

DURE LEÇON

 

   PORTA
pour eux qu'ils le furent pour nous.
— Sois certain que je le serai.

L'ARRIVEE
Cels se passait lundi. Le mercredi

suivant, Isabelle et Yvan arrivalent
à la gare Bonaventure od nous al
Imes les chercher pour les cone
dulre à notre appartement. Isabelle
ne voulut pas s’attaider aux grands
magasins, € vait Ju, nous disait
elle, un tas de choses dans les
journaux à leur sujet,
Après souper, Je lui déclarai en

souriant: “Je crols que vous ne
détesteries pas vous promener un
veu, rue Ste-Catherine, pour y ob
server l'animation qui y règne.’
Après avoir échangé un coup

d'oail avec Yvan, Isabelle répon-
dit: “Je connais la rue Hte-Cathe
rine par mes lectures et le ciné
ma J'aimerais plutôt aller en des
endroits que j'ixmore totalement,
per exemple, à ca délicieux petit
cabaret Au rève bleu.”
— Au rêve bleu, répondisje?

Mais où que ça se trouve?
— Mais, rue Papineau. rétorqua restaurants sont difficiles A bat-

Jaabelle avec le plus d'assurance tre, à ce que j'en sais.
au monde. — Certainement, répliquaije, eo
— Rue Papineau? J'al toujours pensant que je n'avais jamais visité

vécu à Montréal et je ne connais|ces endroits, moi, un Montréalais
pas ce cabaret. Mésolé, mails je ne|de naissance. Mais n'oubliez pas
pourrais vous y conduire directe: que ie vieux Montréal est uussi
ment sans renselgnements préafa-, très Intéressant à visiter,

bles. — Nous avons va ÇA, répondit
C'EST SIMPLE Isabelle, grâce à certains documen-

- Hah* Rien de plus simple! Ce taires cinématographiques. Leo Cha-

cabaret se trouve Juste à l'angle de |'rau Rametay, le marché Bonse-!Papinezs et de Dor hester. Santons O97 Notre-Dame-de-Bonsecours,

s dans voire auto Je vous roodulra |J8! eBcore tout cu devant les yous.

    
Ce petit cabaret ressemblait à
ceux dont on peut lire Ja descrip-

tion dans certains romans...

ui coup de mous avoir montré tout ça.

 Apres ie souper, belle, Ysao Nous allèmes donc, comme le
+re et laste ares antuhaitalent nos visiteurs, au Jar
4 destination duscaberet Au rive dt® Botaulque et dans le “China

bel, de virer là. de prendre (le! rac | encore wn émerveillement pour

ARTprShrnoest elque .
nutes voda Dotdeactes rants et que nous he connaissions

qui ai véce À Montréal depu.s ma "béotament pas
naissance, par celle etrançorr qui} La lendemain, Isabelle et Yvan

ay était jamais venue
Arrivé am but de Boire vorage,! leur air, nous nous rendimes comp

nous «êtes la sarprise de notre te quills partalent A regret
vie, ma femme et moi. Ce pelili LE DEPART
cabaret ressemblait à ceux dont on S -pestlire 1s description dans donton Nous alldmes les recondulre h la

romane Dee perveuses et des gar
cons de ables aux costumes les
pius origiseur. un Intérieur pitto
resque, 66 ja musique sutrainante |
«1 den dances folies Le plaisir nous
retint 1A très tard dans le nuit Ks

sTeveRAN( à la Maison, je perdie
mao chemin Isadelle me le retrouta
dane lo temps de le dire. Le Jende
main, su pelit dejeune:. J@ crus |
faire un coup d'État en annoucant: |
* Ecoutez les amis Comme vous de’
meurs Mainienaü! dane la Go-pé
sie. Yous ne Yonet pas souvent à
Montréal Ri vous le voulez bien,
seus allons. ce matin. Visiter Je
vieux Montréal le Montréal du port
et Au Château Ramezsy.”

EMBARRASSEE
Seabelle semblait réeliement + œ

barransée mais see your brillalent
dune inébrasiable détermination. :
Kile répondit: “Non. Yvan et mot |
voudrions plutôt aller am Jardin
Notanique. Puis nous reviendrons
manger dans je “Chinato®Wn”, où les

  

 
   

à la saveur

taires (avec vitamine BA) pour
AssisTen la nature, Æst-ét chose pins
toisennabie?

Un bon conseil: Achetes une bou-
teille de L; Pinkham
aujourd'hui quelle diffé
rence il pout faire. Suives les imstrug
tionsdonnées sur l'étiquette,  

Slow. Jeabelle me disait de tourne: ‘PR. 11 va sans dire que ce fut,

‘repariaient pour la Gaspésie. À,

 

r

gare. Avaat lo départ du train, Iss,

SSBIE

UTTS

Wammm—

belle ambrasss Margot of me serra Constipation bannie1a main en mo éisaut: “Merci beau

sons drogues
par la culture sigue, bain ture,
massage. Ces tral sent auvel
indispensables pour malsiess orgi-
niques. Conserves l'adresse.
2642, Heonril-Julion — LA. 166$

       

 

  
   

Vous aves été d’une gentillesse in-
comparable.”
—Ce serait plutôt à nous de vous

remercier de nous avoir fait con-
naître Montréal, répondit ma fem-
me.
— Certainement, Montréal est ré

ellement une belle ville. Je suis
heureux de l'avoir visitée, ajoutal-je
en riant.

Dans le grincement des roues du
train qui partait, nous entendimes
Isabelle et Yvan nous inviter, pour |
l'été prochain, à aller admirer la!
Gaspésie. Nous le leur promimes.|
Sur le chemin du retour, Margot
m'entraîna dans une librairie. Je
Jul éemandai ce qu'elle y voulait.
Elle me répondit: “Je crois que
pous ferions bien de nous procurer :
“La Gaspésie au solell” ou un livre
dans la même veine.” Je eompris,
que c'était là une excellente idée]
et m'offris même à payer ie volume
de ma propre poche. |
 

 

  
"NOUILLES

AUX OEUFS
CATELLI

UNE PÂTE ALIMENTAIRE SUPÉRIEURE

EMPAQUETÉES ET SCELLÉES
POUR VOTRE PROTECTION

DEPUIS

 

QUAND CETTE
INNOVATION

Onaurait dû m’apprendre,bien avant aujour-

d’hui tout ce qui concerne la saveur vivace

du Thé Lipton.

Oui, vous avez manqué quelque chose si vous

n’avez pas encore goûté le Thé Lipton, le thé

vivace, fraîche et de pleine force,

jamais eventée ou insipide. Les experts en thé

se servent du mot Vivace pour qualifier la

saveur exquise du Thé Lipton. Procurez-vous

dès maintenantle thé savoureux et vivace-æ

de Thé Lipton.
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 # 1d'une certaine
les fait réfiéehir longuemen IR

ssez apathiques, elles
‘petit bonhomme de chemin.

aies, ni tristes, ni ni

Mathilde ent caofles une
bilité très vive
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—Tu ne vois done pas qu’il
parie au rayon de soleil qui brille
sur es cadre de tout

uis l'âge de deux mois, a
petse tesà ces conversations à
deux ayllabes ob lo son « tient la
priorité. Sans doute sa mère avait-
the raison. Il “parle” > soleil,À Ia

peton ent dars
samen,re dentelle de som ri-
desu... Il lui parle surtout, à elle.
Quand elle vient boio 3 ull
est repu, boureux, n ns -
ron maternel, unentretien vest

ne nous entre eux

=Âra, aga, ata, redit bébé.

= Qui, mon amour! Oui, mon
bel oiseau bleu ! Ags, mou petit
ange ;

Cela dure des minutes et jamais,
sans doute, deux êtres ne ss sont
mieux compris sur terre.
teint pourJe commun des mor

c’est-à-dire son père,
n'y 2 pas à dire, bai

à ei nn . t-être, à six plus
probablement, mime un peu Bus
tard, qu'importe ? bébé ra

le premier par la petite
bouche dont on attend toutes lea
merveilles ? Maman est toute prête
à s’effacer, à déclarer triomp
ment: “Tu sais, il a dit Lars, né
Ne sait-elle pas qu'elle est laprété
rée, la bien-aimée, l'unique ? Et ne
sait-elle pas
pour aimer, d'être payée de retour,

jour, avee patience et habileté, les
ehaïnons de l'amour paternel ?

D'ailleurs, elle tient sa revanche,
ear bébé n'appellera “mama” nulle

nuyeux, mais on pe peut pas l’em-
her de nommer ainsi tous les
nmes qui l'approchent.
Nous allons done lui apprendre

Votre parfum

  

  

   
  

    “Une femme bien parfumée est
discrètement parfumée.” Ne

2 jamais une odeur t
i attire Pattention €

plus forte raison qui donne
à la téte à ceux qui vous ouivent
siese trouvent ing la même

‘e que vous. Choisissez que
que chose de disévet. Un sachet,
ane eau de toilette qui vous pars
fume comme on éclaire. C'est le
eonseil vous donne Lynne

Baggett, que vous voyez ici.

Pilules Dodds
POUR LES REINS

lueres LTT

Er

€

forte,

     
  
  

   

    

 

° 4% e

d'auunetame.communion qu’ils se comprennent on lea gar oaDredprondsees
sans paroles. C'est-à-dire qu’ils ont, pour leur langage exclu- des gens fort intelligents. Bébé n’a

ft donton a ds de nsCeslentefl n’est guère besoin ES jte, |
6 11 existe de V'un|Yenis dans randy porary,Slassis

 

commence à devenir intelligible ?

gestes naîtra facilement, dans l'es-,

 
‘elle n’a pas besoin ;

tandis qu’il faut forger,Jour après

autre femme qu’elle, tandis que: '
“papa”... mon Dieu, c’est bien en- |

 

 

  

| aft, une sorte de code secret, alphabet Morse de leur mutuel as iris cela.

amour. t+ ANNONCE —
: débé it à qui le mys-

5fgbien es Aét humain

   

  

  

 

  

   

  

 

  
  

Evidemment, mais nous nous gar-

derons d'aller trop vite. lei, le

temps travaille pour nous. Lais-
sons les idées s'associer selonJe
thme voulu par nature aux,

Tages qu’elles représentent. Ne.

fatiguons pas le cerveau fragile.

De 1 tion de certains mots,

appliqués toujours aux mêmes|

rit de notre petit homme, le sens
ces vocables. Dodo correspondra
r lui à la sensation du sommeil,
à colle de le faim, donns expri-

mera bientôt le désir d'un objet; | .

mener, celui d’une promenade. TOUS LES JOURS SONT JOURS
On a dit — on a eu raison ! — DE GRADUATION quand il v'agié

qu'il ne convenait pas d'apprendre de choisir un thé supérieur,
aux enfants les mots déformés du um thé qui possède une saved
langage puéril. Il est, en effet, par- Vivace, yes le Thé Lipton an
faitement ridicule de leur faire goût Vivace. Les experts discnû
dire: une lle pour une pelle qu'il a une aaveur vivace,
ou une chaichaise pour une chaise; be, active, de
mais on ne peut oublier qu'au dé-
but de son Seitiation, il a besoin wes dès

  

       

    d’un vocabulaire très simple et que heureux et nouveau des
dode et lele, r exemple, répon- thé. Demandes à votre épicier
dent à ce Tout est ici ques- Thé Lipton su goût Vivace.
tion de mesure et d'intelligence. Ce

  
 

qu'est le vôtre
Des ALIMENTS

Heinz
deQualité Controlée

 

  

       @ Du jardin potager jusqu’à
l'étagère de !' » toutes les
étapes de la préparation des Alle
ments Heinz pour Bébés sont
l'objet d’un soin tout à fait spécial.
La confance que les mamans ont
en ces aliments est également
spéciale— 00e confance soutenue
per

76

aan

de

téputation ue
Qualité inourpassée. poe
Le refroidissement

retient à va haut de lonvieamitesvitamines

      

  
    
  
     
  

 

 



    
comme dit le

des idées nouvelles, un
sait si la négligence qu’elles apportent uis

qu (et surtout les très jeunes à ne te eh Sue
me provient pas justement du fait que pendant des années
be n'a rien présenté de nouveau? Lassées de poster toujours

Malgré le mois de novembre, “Novembre au mänteau
poète, Is mode est charmante et gale.

à mille raisons de l'être. Il faut bien, après les longues
anndes de “congélation” qu'elle sorte du marasme et donne,

regain d'intérêt aux femmes.

PS rentré où c'estce wlaor av
‘excentricité et c'est

les “Bobby

:

pour les hommes,

i   

 

es qui mace ovale Ta Shoots
Sox” pour les femmes.

sod inspiration jusque dane
Voici, en haut, de gauche à droits: un

  
onde de bijoux et de poilleties et,

medernicé. Le bonnet-perruque

à côté, un bonnet do dous tous,
= contre, une coiffure du soir

en bas, un bonnet visterien
est uxe création Homri Bendeil.

Tous ces modèles viennent de New-York.

INSPIRATIONS

Mogreusement, le plus fort est |
fait Paris ne peut pas encore,
faute de matières premières, ?e-

erSena depuis ours tou
même donner des Titer.inspirer

lew-York, eapable. lui, de travail-
» C’est non pas une rivalité, mais

RE NÉGLIGEZ PAS
LE ROUME

DE BÉBÉ
LATE, pes je petit buse votre

ua * rame" que)
es à Mme Géo. Mer

 

   

 

ThERRA |

‘bien une coopération. Le génie
créateur de Paris mis au service
de l'habileté américaine.
On mous présente, cette année,

des chapeaux dont l'inspiration re-
monte loin: jusqu'aux XVeet XVIe
siècles. On nait combien, À eette
époque lointaine, les ehitelaines
avaient de la majesté lorequelles
sortaient, avec leurs lourdes robes

| de tissus brochés, enrichis de four-
rures précieuses, et leurs coiffures
devaient aller de pair. Hennina,
bonnets, hautes tiares, por-
taient tout ce qui pouvait les ren-
dre plus jolies et 1] faut admettre
qu’elles y révasissaient fort bien.

1) serait difficile de nous imposer
1a coupe des robes médiévales, en-
core que les mariées s'en inspirent
souvent pour la belle toilette du

nd jour, mais pour les coif-
ures, c'est autre
Ces chapeaux à la fois modernes

et anciens sont i pour Je jour
et pour le soir. Il ne serait naturel-
lement pas question de les porter à
huit heures du matin.

Florence Reichman, ds New.
York, qui assure que les
caines aiment montrer le
veux, à créé toute ne né
rables chapeaux d'inapirat

* diévale. Elle les explique en décla-

 

a toilette et aux parures

I

rant qu'au retour des Croi: LesBriim
chapeaux les magnifiques tissus,
Les votes, Jos Tse que s maris

ridrent sans eomes okiki
dont ils Sirent présent et qui
étaient jsqu’alors ineonaus en
Occident. -

poiour delalangue puertadesr ngue guerre des
hommes de notre é et elle eon-
seille aux femmes porter des
tissus éblouissants, des fourrures,
des brillants, des bijoux, justement
pour redonner à leurs maris l’oces-
sien, après -une si longue absence,
de les treuver de plus en plus jolies
et charmantes.
Et elle trouve le moyen de com-

|peser une coiffure qui soit à la fois
un bennin du moyen âge et un tur-
ban 1946.

AUTRES CREATIONS
Henri Bendell,, également de

New-York, fait revivre le chapeau-
perruque. 1! le propose en feutre
ou en satin, pour le jour ou pour
le soir. Naturellement, ces cha-
peaux demandent à accompagner
une belle robe habillée. Mais c'est
le chapeau le plus pratique que l'on
uisse trouver. met en valeur
"ovale du visage, le contour de la

Tuque sur les cheveux,

Saliy Victor, autre grande créa-
trice newyorkaise, porte toute son
attention vers les bonnets Elle ne
va pas chercher son inspiration
tout à fait aussi loin que les créa-
teurs précédemment nommés. Elle
redonne un regain de jeunesse aux
eoiffures du genre Victorien. Elle
garnit de sequins brillants ceux qui
emboltent strictement la tête, ou
bien elle leur adjoint des mino-
ches do plumes ot des boucles de
velours.

Laddie Northri préconise le
fes tu arni de bijoux et de bro-
deries. y Dache préfère le tur-
ban de drap d'or, ou de satin bril-
lant. John Frederick emploie du
taffetas et enveloppe la tête d'une
f exquise, en donnant à ses

tions la ligne médiévale au
moyen d'un pan qui retombe du
chapeau ot ferme une écharpe.
C'est d'autant plus chic que la
coupe moderne des manteaux de
fourrure se prête à cet arrange-
ment.
Et il est même assez curieux, à ls

fois paradoxal et amusant de voir
™ modistes nous présentent,

une époque où les voyages aé-
pre vont devons plus ee Jus
réquents et rapi ma

de l'époque deschevaliers bardés
de for... Il est vrai qu’ils sont
blem modernisés... ‘importe,
l'idée ne manque pas d'imprévu.

LES FOURRURES
On est arrivé à donner tant de

charme aux fourrures d'un prix
abordable qu'elles plaisent aux
femmes les plus raffinées. Oh! bien
vêr! Un manteau de vison sera tou-
Soeurs un manteau de vison et il
N'est pas un “ersatz” qui puisse 

|

 

tête, et il tient comme une per-!

ue le Va-tro-nol se
I des membranes, soulage irritation, apaise
Ia congestion, aide à déboucher les voies nasales em-

woearNA-TRO-NOL 
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rivaliser avec lui de beauté ot d'élé- couple. sédééral,
ance. Maly tootle monde ne man! nera *
pas songer au I! faut mode pour 1948, Ia mode inspirée,
voir les goûte plus modestes. Et JANIE.
vous assure, parce que J'en suis

fran, os Slt ties &apin, babilemeni vai ne Le D

coûtent pas beaucoup plus de BLUO NeoMastos
ont beaucoup d'e ce qui es (Marque déposée Con.)
ssi fort appréciable, donnent Preconfortcertain. ones on LISEZ CETTE
Il y a Jo seal, que tout le monde CONFIDENCE

connaît et qui s’imite parfaitement
en lapin, il y a le castor, de lapin
ou de mouton, et avec le ‘spin non
rasé, on fait, après teinture, une confidence de

fourrure qui rappelle le rat mus- femmes ot de jeunes filles.
qué. Naturellement, il ne rivalise § ans d'études« d'exséri-

pas, mais il est idéal pour les per-
sonnes de modeste.
Le modèle tuxedo, évidemment

convertible, est de ceux qui plai-
sent le plus. La nouvelle silhouette,
aux manches volumineuses, & vrai-
ment du chic et, quand notre oeil
y sers définitivement habitué, nous
nous en rendrons encore mieux

Lèvres gercées,

rudes, sensibles?

 

 

 

 

   

  

   
© Des lèvres rudes, gercées sont dous!
louseuses et s'infectent facilement: |
Soulagez-les vite! Lypsylles protège, les
sdoucit. En vente partout en bâtonnets
commodes. Achetez Lypsyl avjourd’buic

="apide béconfat
deps le THE TENDER LEAFFoe.

 

 

   

 

Fatigué? a bout? Serves.
vous sur le champ une

tasse de réconfort. Voici
wa régal..un bon the!

Le Thé Tender Leaf est
célèbre pour sa saveurs.
En paquets commodes..
eussi en sacs à thé
FILTRE améliorés.

  

 

‘WHat ot
‘empaquels 96 Sansa 
 

| Quelques Gouttés
dans chaque narine soulagent

rapidement de

l'enchifrènement du CATARRHE
Cette médication spéciale agit rapidement

A la source-méme du mal—Facilite la respiration!

merveilleux soulagement de l’enchifrénement pénible, et des

U' causées par le catarrhe aigu, se produit rapidement,

dans les fosses nasales, diminue

 



  

  

    

C'est un d'audace tota Claire Gagnles dans sonconsorts
de lundi dernier. Audace quant au
nombre de shansons ou d'‘airs” in-

rétés da seul amme,
nls aussiquant au 5e x de ces

| ido ao. Cost ihSpt Lo8 TAT vusoul.“ Jin endutanss, colts haleire est sesndlable &.uns det d'eutres are compo ;yy um à Un Donne pre |ERi
Suis qui revient (monter en récital, bien Qu'il lui

a

       

    

¢ eroire qu'il reste profitable de les affronter
u du “boss”. dans JA s privées. Les Chan-

, même tradui-
“poétique” des

 

  
de l'as-reporter doit alors feire face à une foule de complications eu Pintérét

 

  

  

  

  

 

  

plus eu mains di ! Parmi distribution le j '
aSmet) et bormarie,

&

Wtuibod apesDonesky iete mire arddom ol

uh

poudo relief aux rôles qu’ile Île y parviennent azses ely à ps Pi FovienClaireCols dit, ajoutons qu'en trouve a: Sana

oo

film, dea Gagnier rachète ces déficiencessoinse qui no manquent pas de giétercoque, sable eu Les aur les |par de remarquables dispositions miquedeigte la main... A pour Je jou de scène. Cécile Pré-PALACE—“Aleng Come Jeneu” ; entalne, sccompagnatricsa3 pe
Gory Cooper oot devons “ et voilà de première détioneP* :
FESTimedeSeorsbopt ane Seee fliedtouiremidreproduction personnels. Mois of pc

wie

pos Ethol Barrymore he
combats do begs à n'en plus finir, ne o @mie dans son fimde ve jama baad

 

 Nouvelle revue Studio rouverthéros ne sait manier HOLLYWOOD, 3. — Ethel Bar -— La réouvertere
au Café Savoy atEtoile L'on Len ces Toon

°
habilement qu’une seuls arme: oon coeur, qui réussit à » Qui uré da usieurscolué de , la gré du terrible bandit Monte filmedosdis 162 Taycinéma

vues
  

Jarred {Den Duryea). Il faut œusci signaler les prises de ’ à l'écran — en derniers on résomos des journesont fert bien réussies. Et tout ocje constitue Unfi"intéressent e Kilebope versapasnonplus dans ue24RE asses unebells listes et dalyperenne veer]
mime paptivont. ls film “Some Must Watch", de 1a soirée, met cotte semaine une nouvelle occasion, lo sr nhLOEW'S—“A Thousand end One Nights” RKO Radio. ’ Fore A Taffiche, Apris “Meet Ma o1 the Camarades™ à été projets sur
end “Où n’estpas par superstition, Savor, mettant on vedette Le tran A Thess,dodesLas films de Tentairie sc sont faits rares au cours dus cinq ou sis id neme vois Jassur Is eeot wereprésenté AUX pom ympathiques

dernières années. guerre fournisesit ous 'innombred| LX ¥ on de preux rulaire café =
rare & pen Tuo lee eH ont me voir À l'écran", explique 18 GurmainsolrlundL'ocate va vare Sain

  

  

  
  

 

lespréférées aux histoires qui n'avaient pour objet de divertin On t

|

vedette.dire Le cinéma defantaisie fait ou rentrés cette semaine, au Lowu's, neavec

la

présentation

de

“A Thousand and One Nights”, bande cinéma- |® Raymond Bernard tourne pré-eine

i I is
t

    tographigus pl d » de comédie et de couleur. Cette version |sentement un film avec Danielle ne a une mervetmoderne ou, plutôt, cette adaptation du conte d'Aladin ot de se lampe

|

Darrieux comme vedette. bn acrobate dotagite vous dé-merveilleuse plaire certainement à ceux qui recherchent le dans concerters. Jeff Conrad, le barytonles apectacles légers. Cette histoire du vagabond qui veut obtenir la AU SYSTEM la voix dor, eb jus Joiles Gacasumemain de la fille du sultan n'est évidemment pas jeune, mais elle est icitraités avec originalité. L'atmosphère créée auteur des personnages 2prineipa

 

   

   

 

ux— at hère de turbans multicolores, de cost i :de chéteeux austeintes tendres = plait beaucoup àPondLansgraphie s'avère excellente, de même que la figuration,

  “YOU BELONG TO M&*
Barbara Stanwyek, Henry Fonda

‘MURDER IN THE BIG HOUSE’
Faye Emerson, Van Johnsen
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Au’ Rockhead Paradise ed Tutt et

HOLLYWOOD, 3. — Une dou-'
iaine de pigeons merveilleuse.
ment entraînés ont tourné der-
nièrement une acèse du film.
“Cross My Ice”. de la Pars.
mount, en compagale de Sczay
Taft,

Pendant que lo jovial Tuft est
assis A son bureau, le groupe de]
Digeons pésètrent dans l’apparte-|
ment ei viennent manger do
“popcorn” dans les mains de
l'acteur. |
Ce fut tout un travail que d’en-

traîner ces pigeons. Le talentueux

 

    SAMEOI, DIMANCHE SOIRS
“PENNIES FROM HEAVEN" |:
MERCREDI, JEUDI, VENDREDI
“TO HAVE AND HAVE NOT
Humohrey Gegart, Lauren Ba

“ICE CAPADES REVUE”
Ellen Drew, Richard Denning

| REPRISE: “Lest Morissn”, Ronald
Colman,

   
  
  

  

    

 

     
  
   

  
   
    

       
    

  

   

 

  
   
   
     

  

  Barba ta k, rede
Lionel Comport en a fait son af. cette momieaChile SystemJ | faire. dans le fihn “You Belong to Me",

 

          

 

  
  

  

Où irons-nous tous les dimanches soirs?
AUX

VARIETES DU MARCHE ST-JACQUES
ONTARIO ot AMHERST

  

     
Des assistances d'un millier de personnes comprenant nec famiies ea.
nadiennes-françaises asslutent aux epoctacies du marché Ot-Jnaques te
dimanche. En accompliseant cette benne nction elles aident ia Jeunesse
à ce divertir et s'amusent certainement mieux,

Ce soir, dimanche 4 novembre, & 8 heures
Les pages, tes sacs los Milles, les mires so dirigerent ensemble vers
le MARCHE GT-JACQUES où Me 6e divertirent on famille,

3 GRANDE FILMS PARLANTS — SPECTACLE OR 4 HEURES
Enfants, au Hou do flâner dans les rues, venez voir LE ROI DU RINK

JOE-E. BROWN dans "LE GLADIATEUR”
“LA VENGEANCE DE TARZAN"avec J. Weismuller
Ria-fin-fin dons "LES GRIFFES DES SAUVAGES”“THE LOVE RIDER 1STsricevm

Prix: 88s, 40c.—~Biflets à la perte seulement. Tél.: CH. 6167
Après € h dimanehe, FR. C00B--Org. Samoen .

 

rs
“Le colonel James Stewart ne
tournera aucun film avant le mois
de janvier. Il veut se reposer un
pet
© Barry Sullivan sera lo parte
Raire de Belita dans le film “Gla.
mor Girl” de la Paramount,
———

      
   

 

       

       
  
  
  
  
    
         

 

  RIER TELEPHONIQUEGRATUIT |
Bies-vous maître votre personnalité? Persédes-vous um entier contrôle sur  

de
tous les netes of vements de membres, de uacies,

Ey 57Etno-voue maitre de -

 

    
   
   

CULTURE PALA RT BonLane DU MENTAL
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A

Bwifty ot Helen Tuylor, on vedette mardi soir in au marehd
tae, dane la prendsrevue Blane oir”, présentée par

Lo jeune soeur
de Maureen O'Hare
débute à l'écren
HOLLYWOOD, 3. — La jeunt

soeur de l’actrice américaine Man.
reen O'Hara fera ses débuts au
cinéma dans le flim “Hotel Re.
serve”, de la R. K. O.

Son véritable nom est Clare
Hamilton, mais elle jouera pro.
bablemesnt sous va peeudonyme
qu'on fera conpaître plus tard.

Clara joue présentement sur je
Brosdway dans la fameuse pièce
d'Erie Ambler “Epitaph for a
Spy” tandis que ss soeur termine
le film en couleurs “The Spanish
Main” au côté de Paul Heoreid.

AU THEATRE ARCADE

Goorges-Armand Robert, rmpre-
enrie of sdministratenr de le
Société Casavant, sentera en
primeur, à Montreal, la famille
von Trapp. ¢ [Auditorium du
Platenu, ls 24 jenvier prochain.
Cot ensemble renommé par ses

tions d'eeurres chorcles
de tring of de J.-S. Bach,
ons que pour ls folk-lore tyre-
Ken, interpritora, & [occasion do
oe récital, des oeuvres on tro
longues: on frauçauw, eu angio

at en allemand.

ARCADE
MAINTENANT A L'AFFICHE

 

Sutte,

BOTOIMETTE GIROUE io La, Course & FiasbonslA à l'affiche du théâtre Arcade 
nen LETONDAL

\ “SENSATION
DE 1945”

TAPS BROWN, maître de cérémonie,
PRESENTR

Directement des meieurs clube
de nuit de New-York

GENEVA RILEY, chanteuse — “JELLY.
DEAN” JOMNSON, comédien excentrique —
L'exquise ANITA WILSON, “la poésie en
mouvements” — PAUL BLACKMAN, “un

orchestre entier à lui seul”, et autres gran-
des attractions, ÿ fucius LES ST-MICHE.
LETTES

Le meilleur apectacie de couleur
à Montréal

2 REPRESENTATIONS PAR BOIR= 10 H. 30
a MINUIT ET 20

# LLOYD DUNCAN et son orshestrs &

ck ST-HICHSL
TN, mode bs Bde.s M0. 0590

= ae =

of _sommerriale.
Prag. Courval & Belisle

1082 et. ree Ste-Catherine
n  

  

  

   
  

      
      

  
  
   
   
  
    
  
  

    

     

sait} +

~ “

~HORRIK?
HI ASANTE 3!

usst Wife”, 11 1
The Adverts:

  
+18, 1 woe,ore awieaii Mesuone”, 14.60. Bdt, Bu

BinBTE CEMEShen
cherche ia “vérité”, 1.43, Lia, EWA.

AuxVariétés Montcalm
L'organisation des Variétés Montes/m,

de MM. Lortie et Si-Jean, étant dans
l'impossibilité, à causs de circonstances
Incontrôlables, de donner des spectacles
le dimanche, a décidé d'offrir à m
nombreuse clientéle une grande soirée
de variétés le mercredi soir, à compter
du 16 novembre.
Les personnes qui désirent se procurer

de bons billets peuvent dés maintenant
prerhind leurs piaces en sppelant TA.

  

Maitland Farmer &
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Belle artiste
qu Gayety
Val de Val, le
nouvelle sensa-
tion Now-
York, qui sat en
vedette dans la
revue “The Jazz
Hat”, dès lundi
en matinée, eu

Gayety.

 

g ;

ment par le verneu: néral, le chant à l’église St. George's &

eomte de pme donner Montréal et de plus, directeur de

un récital d'orgue à l’église St. l’enseignement de l'orgue à Junie la Société Casavant
Maitland Parmer, organiste de;

l'église Bt. George's, donners le,
!prochain concert dela Société Ca-
savant à l'église St Andrew and
8t. Paul, lundi, .2 novembre. M.
Parmer, né à Londres en 1904, ob-
tint sa licence en musique de I'Aca- |
démie Royale de Musique de Lon-'
dres alors qu'il n'avait que 17 ans. |
Il étudia l'orgue avec Reginaid |

| Goss Custard et devint plus tard |
son assistant à l'église St. Michael’s, |
Londres. I! étudia aussi avec,
‘George Cunnigham et Harold!
Darke et devint membre du Col-

Royal des Organistes

  
niste

à la cathédrale anglaise de ‘

niste et de maître de chant à l'&
glise St. Paul's de Toronto. Durant

re de récitals d'orgue dans cette
église, la plus vaste du Dominion

let qui possède un orgue Casavant
ge Tetrion, 108 jeux. Un de ses §
concerts fut tout à fait remarqua-
bie. Ayant été invité personnelle-

 

AU CAFE ST-MICHEL

 

Geneve Riley, sensationnelle
chanteuse du way, qui est
à Faffiche du Café St-Michel,
sree une troupe des meilleurs

| artistes du Harlem.

TIES
A L'AFFICHE CETTE SEMAINE     

. n 1929, M. Farmer vint au Ca- 1}
nada et prit la fonction d'o
! uébec.
; En 1931, il accepta ie poste d'orga-

pres de quatorze ans il donns nom. g

Paul's de Toronto, il accepta et versité McGill. La concert qu'il don-
donna cs concert le 13 Janvier | nera le 12 novembre prochain, pour
1934; plus de 3, nnes y as-; ls Société Casavant, sera som pre»

sistèrent. En 1942, M. Farmer | mier en notre ville.
était invité par Radio-Canada à ‘

vCours d'aufosuagestiondonner une série de einquante ré!
citals d'orgue, ce qui lui donna

Psychologie et psyche-analyse.
Professeur reconnu depuis 25

l'oceasion jouer une bonne par- |
tie du répertoire r of . Du-

ans. — Méthode enregistrée. —
Consultation gratuite.

rant son séjour à Toronto, il donna,
avec succès, deux récitals pour la

MME G. DU PRINTEMPS
3884 Parc-Lafontaine

 

Société Casavant de Toronto à
l’Auditorium Eaton.

Depuis le mois d'août 1944, M.    
    

  

      

    
     
     

    
 

! Salle du Marché St-Jacques
Mardi, 6 novembre 1945, à 8 h. 30 p.m.

Gérord Tremblay présente ea

REVUE “BLANC ET NOIR”
METTANT EN VEDETTE

SWI FTY LE RO! DES COMEDIENS
ET SA TROUPE

HELEN RILEY et ses GINGERETTES,
AL. COWAN,du film “STORMY WEATHER",

ot une troupe d'ETOILES de COULEUR
venoat directement de New-York.

20 — NUMEROS CHOISIS — 20

Admission à prix populaires.
Informations: CHerrier 9931

   

LE SAMEDI
2h 30 — Soir : 2 représentations

“GASLIGHT GAIETIES"”

© A PARTIR DE LUNDI ©

LA PAVORITE D'AMERIQUE

VAL DeVAL}
Feguichante per excellence

ET SA REVUE,

"JAZZ HAT”
mettant en vedette, comms m. de €,

LEE TRENT
étotle de l'écran et de ls radio

LEWIS & AMES
comiques sans pareil

“ LES DEUX BLACKBURN
quatre pieds su rytème parfait

MARVIN & HAZEL CASE
megiciens eztraordinatres i

JERRY JEROME x QUETA BRAZIL PL
uo . refiet

MANUEL DediLYA
Daryton rementiqus

© SUPEROES DANSEUSES ©  
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annuelle de l’Académie royale canadionne des Arts a = suverts vendredi ocie, Àoe
Al P l’hon. juge Joseph Thorsen, président de in sour do I'Eohiquier su Canada.
Snont assisté à cette cérémenie. Parmi les polntres de marque, on y remarqualt,

: M. ra Byonnet, secrétaire de PAcadémie reyale des Arts, Miles Flerense

maintenant ouverts au publie. (Phote du “Petit Journal”)

STAR"“The Gangs AU Ther”. Alles VILLEMAT: “Tarma and he Amo
 

 

 

  

    

 

Autres Pa: Mimnde: “Buitfighters”, ! sons”, Johsay Wesmuiler; "4 TreeGregory Gresr Carson. émekrravi Mie Derethgÿ 2ésOtatru,
RIVOLI: “They Met tn Bombay”, | relies | am Dunn

Clark Geble. Romiind Russell, “Litus | STELLA: “Le courrier de Lyon”. ! wmeTMOUNT: Volley of Dee
Mellie Kaily. Judy Garland (Ferre Blanchar Dita Pario: “Ctroons- ‘ cislen”. Oregery Peek. Creme

i ome leCon any vante, 4Henle. Michael O'Shes; ! . ‘ -
the Cosds”, Abbott et Cosalla STRAND: “A Ganguiar's Dos”. M-' (SONY “FiooeloPont”, une boss
ROXY. “Ghost Breeksr”, Bod Hops. |musd Lows. Anne Jeffreys. "Chima'e COUCH:

Pauiette Goddaré: “Federal Litge Devile™, Paul Kelly. Barry Carey.
Comédie. Spectecies. SYSTEN. "Murder tn the Big Rowse”,|
ROYAL: “They Made me & Crimioai”. Paye Emerson, san Johnsen: “You

John Garfield. “Pack Up Your Trou- Beleag to Ms”, Sorters Sienwyeh,
bie”, Laurel et Marty. denry Fonds.
SAINT-DENIS: “Jaime touteurs les VERDUN PALACE “The Carden of

femmes”, Jen Kiepuro, Dunteile Dar- Ash”, Mariege Chartes CONTRE [ER POUX : Empiopen
riens; “L'homme qui cherche le vérité”, ,Boger; “Ragged Angels”, Jesl MeCres, “PONOL" 69 vente partout

VICTORY “hie of nu”. Dépét : F.-R. LAROCNHE
Jobs Carradine. Cale ..

F

382 ree BT-NICOLAS, Montréal.
“Mim ¥ from Moucow”. Lota Lane
 
 

 

Variétés St-Thomas-d'Aquin, à St-Hearl
440. rue Ot-Antoine. près du Couvent — WE. 0008

DIMANCHE SOIR, 4 NOVEMBRE, À 8 h. 30
8. VALCOURT présente: THE GREAT RENE. serchate sur tragèse;
PETER à OLGA. secerdéon et violon: COLETTE FEANIER, chan.
teuse: T1.Z2PH of oa troupe: JRAN NOLIN ot son orehestire; ECARD
LACOMGE, me

10 numéres de vaudevilit. — Rendez-vous en toute. — WE GI.

Théâtre ROXY
1761, St-Lourent (coin Dorchester) — LA. 4352

PRESENTE

TI-ZOUNE, père

\"LE CONTE QUI NE CONTE PAS
2 — heures de spectacle sur la scène — 2
à prix populaires à 3 HEURES ce 9 HEURES
3 — représentations les jours fériés — 3

AVEC

SFFIE MACK, ALINE DUVAL, PAULINE GERMAN,
MAUD MARLY, PAUL DESMARTEAUX, GUY DB *
COURCY, ARTHUR PETRIE, ADRIEN ET AUTRES, (|
NOUVEAU VAUDEVILLE AMBRICAIN

sous la direction de
Johnay Leurendeeu et son orchestre

NOUVELLES DANSEUSES DI NEW-YIRK
30 — personnes an scène — 2

À L'ECRAN
we SOD NOPE ©

2ee man” PAULETTSee

"FEDERAL OPERATOR 9% ,2...
- ‘COMEDIE EN COULEURS ET canton
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\¥ alle, “mais je crois mériter un lim

“DANIELLE DARRIEUX AU ST-DENIS
iy   

    

  

La gentille Danislls ot le ténor Jan Ki dans le film
Les ee fonnant à Feifiohe du thdâtre Saint-
cette somains, Leo second film au ramme est “L'Homme que

cherche la vérité” avec le fameux comédien Raimu,

La gracieuse Virginia Mayo
veut des rôles romantiques

HOLLYWOOD, 8. — Virginia Mayo, maintenant Agée
de 24 ans,ont probablement la plus jolie blonde de la capitale
du film. Elle est de plus très populaire. Son frais minois,
sa grâce et son talent lui ont valu, depuis deux ans qu'elle fait
du cinéma, des succès éclatants. Jusqu'à présent, Mile Mayo

n'a tourné que des comédies en compagnie de Bob Hope et

Danny Kaye et elle voudrait bien faire un peu div.rsion.
“J'aime bien Bob et Ienny,” dit-

 

—-_—_—_—_—_—mm

romantique avec DS acteur romas-
tique.”
Jobs Wayne, Walter Pidgeon,

Cary Grant et Gary Cooper feraient
sûrement l'affaire. Cooper pourrait

fort bien être son premier parte-
maire “sérieux” si, comme tout le
Inisse prévoir, elle tient la vedette
dane “l'aconquered”, de la com-
pagnie Paramount.

Virginia Mayo — som véritable
nom est Virginia Jones — était
“chorus girl” dans sa ville saisle
de St louis quand David 0. Rels
niek fi se connaissance et lui fit
tourner un fiim d'enaui Il lui com:
srtlla d'acquérir de l'expérience
mais M. Goldwyn, apres avoir vu
Je flim d'essai. peraa tou: antre
ment et engages pans hésiter Ja
Jolie blonde, |
La vie privée de Mile Mayo est

ple cette fois-ci. Avee Wrightson,
is Heyman, accordéon:iste, José For-

 

 
| Marie-Paule Bailly

gues, soprano. la brillante pianiste Ma-
re-Paule Bailly, qui & où affirmer son
talent au Cansds aussi bien qu'à l'é-
trenger, défendre la partie musicale ds

| remission Mentionnons aussi Gérard
(Delage, Marcel Ouimet, et une troupe |
»vigtiante qui Interpréters un sketch de

Mme Léon Mercier-Gouin. Cette troupe ©
unit des artistes de premier plan, per-
mi lenquels nous relevuns les noms de
Jeanne Msubourg. Marthe Tniérz, Lyse
Prince Gaston Duauriac, Christopher
Elis, Camille Ducharme, Pené Cuuliée
et Gaétan Labréche. i.Orchestre 3e la
Victoire wr sous Ja direction du popu- y
intre et enUrainant Maurice Meerte
L'Heure de la Victuire de lundi soir pro-
chain. 5 novembre, sera diffusée sur
tous jes postes de langue française Ge
la prosince, entre ® h et 10 h.

Ramirez chantera dans
le film “TimeFor Two”
HOLLYWOUOD, 3. — Loreque

 
 

 

la Verges Moye fournores
Tatepe wa film remant ’
(“sot (à son grand Jdeor o
patrons se pr

cété de Gary (onper,

eon de la peu |
souter dans necaquered” eu | AU CRYSTAL PALACE

très paisible. Kile déclare n'avoir Carlos Ramires, qui chante présen-

Jamais été vraiment en amour. Les : tement au “Copacabana”, au Brésil

“loupe” ne ronnaissent pas som Ru- premier arrêt de sa tournée en

méro de téléphone. La jeune ac Amérique du Sud, reviendra à
(rico vit seule avec sa mère dans! Hollywood, il tiendra un rôle dans
wae Joilé maison de Beveriy Hill. (le film “Time Fer Two”, qui met

en vedette Lucille Ball et John
Hod:ak.
Ramires n été l'objet, en Améri-

que du Sud, d'une réception en-

 

 

 

AU CABARET VAL D'OR Co   
“The Three Speed Kings”, champions du patin a roulettes, ea

vedette cetle semaine au cabaret Vel d'Or, 1417, rue St-Laurent, '
près de Ste-Catherine.

 

Bain sans ticket
PARIS, 8. — Ténébreuse dans

“Le Fiancée des Ténèbres”, Jany
Holt est, dans la vie, une personne
fort enjouée,

Elle avait acheté, il y à quelques
semaines, un petit maillot de bain
d'un vert ravisrant, a la fois cor-

 

Jany Holt

rect et gracieux, mais qui offrait
cette parucularité: il iui avait ete
vendu sans ticket
Ces jour-ci, Jany Holt @ eu l'oc-

casion de l'étrenner dans l'océan.

perdre son flegme, mais qui, au
moment où elle sortit de l'eau, lui
valut un très gros succès,

+L'Ecran Français)
—

:® Le populaire comédien Noël.
Noël vient tout Juste de terminer
,*Frise.Poulet”.

© Le film “Manon 326” à défini.
tivement changé de titre. Ii s'ine
titule maintenant “Le Foire aux
femmes”. Viviane Romance en est
:à vedette.

APPRENEZ
A DANSER
SEUL À LA MAISON

Ce édition française pour 1946

   

de est si facile qu'un
enfant peut tout eo
prendre et danser en
veu de tampa Ew.
royes ble, argent ce
BON POSTAL =
Adresses :

| Prot. vACHON 3%
C.P. 104. Pustisa “CG”. Montreal

    

<r

——  

      

 

     
      
    
  
  
       

       

  

thousieste. Il y à six ans, il svait
Quitté ce continent comme un par-
fait inconnu, I! jouit aujourd'hui

 

Mais le tissu du maillot sans
ticket était de ceux qui rétrécissent

. su :avage. i
d'une grande popularité au fameux quelques brasses, Sans

caharet de nait “Copacabens”. Holt se retrouva dans un etat qua
Ramirez ne fera pas que chanter! naturel i (ria uh etal qualdans le film de 1a Metro-Goldwyn. naturel, qui ne lui fit n.loment

Mayer: il y tiendra une des pre-
mières places dans la distribution.
—

"Le femme fatale” I
réalisé par Boyer

| PARIS, 3. —Jean Boyer vient de
“donner kk premier tour de mari-
lrelie de “La femme fatale”, vne
“comédie adaptée d'une pièce d'An-
dré Mirabaux. Les cinq vedettes de
ce film sont Pierre Brasseur, Gaby1Lf
Sylvia. Jacqueline Gautier, uri- ; i
gny et Robert Arnoux. 1E

i {Détenteur du permis 85 de lo Commission des Liqueurs)

COENORE 2 | 2 — représentations tous les soirs — 2

Neuvetles connaissances ou ideal. |! ; MONROE SETON

Organisation sérieuse fondés en

1938. Inclure timbre pour détails. maître de cérémonies apparaissant
au Val d'Or pour un te engagement

he: Canodi
rs Échonge Morea, | LES 3 JERRY

"SPEED KINGS"

||

STEFANELLI
A mncyclones & chante les chansons

A que vous aimes

sur patins entendre

BLAIRE & BENNETT
couple = “N

ES val

LEN _
_
|

D'ORABLES
HOWARD

et plusieure
nutres actes

et son orchestre

Quelques leçons rtrictement privée avec
Le prof. VACHON eoffsent pour danses
partout. Pour rendes-vcus, sur Bppoen-
tement mœulement, tééphones FA. 0914
2573 EST. ONTARIO (près Frestense)

ifOuvert de SA 50 et de TA BIN

Après    
————

AU CABARET

VAL D'OR
1417, rue ST-LAURENT

(près Ste-Catherine)

 

 

  

 

Un autre grand apectacle prend

l'affiche au theâtre Crystal Pae

lace cette semaine. Le populaire

Medor Lacombe, ci-dessus, en

sere la vedette,

Théatre Crystal Palace
(St-Laurent, pris Bte.Catherine)

AUREL DUMONT, dirseteur artistique, présente 3

10 — Grends numéros de veudeville variés — 10

© CLARCK, mâchoir d'acier © LENA,‘’tap dance”*
© LINA MAIG, nouveauté © RICHARD, Mediey

WILDOR, COLETTE FERRIER, MEDOR
© JACK BAYDON, fameux jongleur, de Chicago
© AL LARRY, vos chansons foverites, de New-York

“QUI A RAISON, LA PENME OU L'HOMME ?*
“TOUT CE QUE JE VEUX C'EST TOI” — 1,000.000 DE RIRES

JEUOI SOIR — CONCOURS D'AMATEURS — PRIX EN ARGENT
ARRAS A L'ECAAN

SE
SE

RASE

BAM. — DIM — LUN. — MAR MERCRED: — JKUDI — VENDEEDE

 

 

 

 

   
pour l’automne ... |

à partir de $2.90

CHICS MANTEAUX de

FOURRURE
AUX PLUS BAS PRIX EN VILLE

an vente dans tous nes
maposine

Chez Charlebois
11 megesine à voire service
=>

 

 

de New-York
Buddy CLAYTON
et con erchoatee bombe

RENE COUSINEAU — VINCENT COTRONI, propriétaires
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2:06 CKAC:

2. CXAC: eePCT: The Weed
shedders.

8:15 CFCF: The Vogabonds.
$es8 CKAC: The Jubilaires. CFCF : Cultes

Ouverture et nouvelles.

voll
0:06 CBY. Pot pourr! masical. CBM: Be

eital de piano.
#118 CEAC: E Power Bigm CPCF:

Const te ecnat
$9 CBF:Le vunteur à cordes. CAM:

CFCF: Ma-
cage à Israël

16:38 CBM: Le jardinier ontarien. CEAC:
Legend Singers. CFCY: Beuthernai-
res.

10:45 CBM: Concert.
11:00 CRF: Récital de plana CBM: Sar

vice religieux. CKAC: Nouveiles.
CFCFP: Orchestre.

11:06 CEAC: Blue Jacket Chair. CFCF:

11:35 PCF:Bandes Song Service.
Au jardin de Im mélodie.11:90 CBF:

CKAC: Vient de paraître
Service.Sunday Song

11:45 CEAC: Cours d'anglais.
12:00 CBF: Airs d'opéras. CBM : Mouvelies.

CKAC: Heure de ia mélodie. CFCF :
Arvand the worid

13:13 CBM: Causerie. CKAC: Mode ot mu-
Sigua.

12:30 CBF: Résital de violon. CBM: Ose
cert. CFCF: Exclusive q

12:48 CBF: On peut savoir. C: Au
Cain du Fou.

1:06 CRF: Radio-Col CB: Pres
, aical CKAC Motel “Ft

és bea par

CFCF : Serenades.
1:48 CKAC: Fevie de musique Marrassa
3:00 CBY: Chefs-d'oruvre ae la musique.

île. CYCF =

il 4
A =

B}

5:65 CRM. Cauverie.
4:38 CKAC: Chases du temps.
9:00 CRF: Mistoire de ches noma. CEM:

‘Théâtre anglais. CKAC: Causerie de
FUnion Nationale CFCY: Health

9:18 CFCF: Songs without weeds. CRAC:
dimanche.de

930 CBF: Album de musique. CBM: V.
CBY. CKAC: Texsco star thester.

9:68 CFCF: Hollywoode news.
16:00 CBF: Eadio-Journal. CBM: Radios

journal. CKAC: These Wobsters.
CFCF: Musique

16:15 CBF: Actualités vmivernitaires. CRIE :

1030 Voir CBP. asd s
CFCP: Mouvelles. rique

10:05 CKAC: Intermmide musienL CPCP;

11:00 CBF: Aire & CEM: New
elles. ACha: jes aportifs.

11:30 CBF: Orehætre CRM: M a
Pacifique. CKAC VeraHoare

 

On ne badine pos
avec... le whisky !
LOS ANGELES 3. — La ve.

detts de cinéma Rens Saunders

 

2:00 or Musicheil CBM: Fe, Front : demandant le divorce d'aves son

rederioks.
CBF: Ea oe Lampe. CBM: Church
ef the Air. CKAC: Meuvellen CPCF :
Musle America loves best.
CKAC : léuène.
CBF: Rieital de plane. CBN: Radio
journal. CKAC : Family Hour. CFCF :
Gest Mews Pregrem.

62e CBF: Heure dominicale. CBM: Aw
jourd'hai dane l'histoire de la musi.

CKAC: Geme Antry. CPCF:
Hall on op

8:88 CKAC: Pres.
4:00 CBF: Prog. musieal, CEM : Le munie-

hall. CKAC: Ossie of Harriett

|

Summer Hour.
6:18 CBF: Radio-journal
0:20 Comserie. CBM: Repertage. :

Chansennettes françaisæ. as

6:48 CBF: Chansconnettes. CBM: Nouvel-
les. CKAC: Meuvelles do ches noms.

1:00 CBY: Le met s.v.p. CEM: A eo
swniquer. CKAC: Chronique parie
mentaire. CFCF: Nouvelles,

 

Quatrième mari devant le tribu.
nal de Los Angeles, accusait soa
{époux de casser toutes les bon.
teilies de whisky de la maison
lomequ'ii était en colère.

Les bouteilles étaient-elles
pleines?” demends le juge.

| Ayant reçu une réponse affir.
mative, {I accords ls divores sans
hésiter pour... “gasplilage de den.  rées rationnées”.

GRATIS - GRATIS - GRATIS

SAUTROYAL70
LesCanad:Dope
orsmmarnée de theLEhu bo
timbre! p fee: peste, d'annonce

4 d'ombaliaee. Eerives immédiatement
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L'Union nationale annonce que
deux causeries politiques serent
prononcées au poste C.KA.C., au-
Jouré'hui, dimanche, à l'occasion de
l'élection provinciale dans le comté
de Beauce.
Me Dollard Dansersas, cr, par-

lera do $ h. A 9 k. 16 et l'honorable
Dr Albiay Paquette, ministre de la
Santé et du Bien-être seclal, de
10h 302 10h 46,

—_—————

Welles dessine
pour J, Cotten

HOLLYWOOD, 3.—Orson Welles,
même lorsqu'il tourne un film, pas-
se son temps à dessiner, Il se spé-
cialise surtout dans les caricatures
de bouffons et son meilleur elient
et ami est l'acteur Joseph Cottes
dont le caprice est de collectionner
les photographies et les dessine qui
représentent dee bouffons,
Le populsire Orson Welles tour-

ne présentement “Tomorrow is
Forever”, aux studios R.K.O.
—_—

TROUBLES DE RADIO
Faites examiner votre appareil defi
radie par nes techniciens experts.

Service rapide et garanti
Appelez BE. 1156

iP. Marrazza Inc.|
308 ouset, Dte-Catherine

(à Bteury)

ECOUTEZ À C.K.AC.
LEPRO i

R

 

 

«vous lerilent À écouter lave nevresw
programmes:

“LES TALENTS
BB CHEZ NOUS!”

RADIO-CANADA
to jowd soir do 8:00 4 8:30
Cf=tloatvéel  CINC—dlow Carlisle
COV—=Quibos eve-Va Se

   

  

     

      

 

 
       
    

         

 COURS DE

MAGNETISME
Méthode enregletrée

COURS COMPLET $1.00

Retour à l'écren
HOLLYWOOD, 8, — Gavin Ger-

don fers us retour A V'écran sprie
plusieurs années d'absence, On an-
nonce en effet qu’il tiendra un rôle
important dans film “Notorious” Vendu par l'auteur
de la R.K.O., au côté de Greatee mari Borgen. OY Professeur J.-A, LENOIR
Dans le film “Romance”, tourné 268 oct, rue Ste-Cathorine

fl y a plus de dix ans, Gordon fut
le partenaire de Greta Garbo.

Electeurs de Beauce et de la province,

écoutez à C.K. A.C.

ToL: MArquette 4381 

Dis, door. Dollard DANSEREAU _
: us avocat de Montréel

Dim. door. l'hon. Dr Albiny PAGUETTE
Rrne ministre de fo Santé ot du Biea-Etve seciel
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de 9 h. à 10 bh"
*

fari WRIGHTSON, baryton
Paule BAILLY, pianiste
José FORGUES

Gérerd DELAGE - Emilie HEYMAN
Marcel OVIMET

‘ *
Un sketch de Mme Lion Mercier-Gouin

aves

Joanne MAUBOURG — Marthe THIERRY
Lyse PRINCE — Gesten DAURIAC ji
Christopher ELLIS — Camille DUCH.
René COUTLEE — Geéten LABRECHE

*
MAURICE MEERTE

dirigere
L'ORCHESTRE DE LA VICTOIRE

* .
Cette émission print

sors diffusésvurloue les poutes de
langue française de la Province.

Le Comité Madina! 6m Finance de Guerre

 

   

     

    

    
  

   

   

  

   

    
    

   

      
  



La vie‘GophomiqueDMsLA INANE PET4m78
ves qui à déferié sur le monde allié is la cessation

LisFuréa somme le plus grand Soetaie “ala reprise
dosomique. Ce fléau social a particulièrement atteint les Etats-Unis,
Y'Angioterre et le Canada, Aux Etats-Unis, on sait que les travailleurs

nt une paie de 53 heures
me le voudrait le gouvernement, sans augmentation des prix

vents. Cotte réaction ouvrière s'explique fort bien.

Les travailleurs se souviennent,

an after, que, selon les experts du
urant les années de crise

cédant aux années d'euphorie

: qui ent marqué le premier après-

| guerre, le désordre économique pro-
venait d’une surproduction anar-
ch Aussi, il semble qu’ils aient

dé de prendre des mesures ra-

dicales pour que ce phénomène ne
py pte uh Et catte décision,
iis hésitent d'autant moins à ls
prendre qu'il y a déjà, dans le

pays, ue 2,000, de
meurs et qu'on prévoit que le nom-
bre peut s’en élever À

6

où 8 mil-
Legs au Printemps prochain,
Bevan estte situation qui

vient de plus en plus tendue, le pré-
sident Truman, dans un récent dis-
sours qui ne t manquer d’avoir

des répercussions au Canada, a de-
mandé au Consell fédéral du Tra-

wall do permettre des sugmenta-

Li
¥

tions de salaires partout où les
augmentations ennes du sa-

laire horaire, s janvier 1941,
n'ont pas élévation du eoût
de a vie paireJanvier 1841 et sep-
tembre parteut encore

D il est nécessaire de rajuster les sa-
laires injuetes entre usines d'une
mime | ustrie ou d'une méme lo-
calité.

Il est à remarquer le prési-
dent, qui n'a voulo fixer de
pourcentage augmentation, ne
permet ces sccroissements de sslai-
Tes qu'à condition que la structure
de prix n'en soit pas affectée.
fe A , je gouvernement

travaiiliste, pourtant sympathique
aux sevriers, est actuel taux
prises avec une greve de débar-
dears qui menace de créer une si-
tuation alimentaire des plus cri-
tiques pour l'hiver qui s annones.
Comme aux Etats-Unis, Les où-
vriers vemlent des augmentations
de salaires en même temps qu'un
d:mingtion des heures de travail
Tour les mimes raisons, le monde
civper canadien, dans les saiai-
suns entre autres, deve des proves.
tat.one et crée des interférences
monetmico-socinies qui retardent
autant la résdaptation indus
t- elle de pays
En 1944, de Janvier à septembre.

fy a eu au Canada 160 grèves et
:xkouts concernant 70,234 ouvriers
« causant une porte de 478.989
j-ire-hommes de travail. À tout
prendre, la situation est encore
meilleure qu'an lendemain de la
proies grande guerre alers que

différends ouvriers s'élevaient
à 116 concernant 144,915 ouvriers
ot comsant une porte de 2,406,042
Jeurshommes de travail.

couses
Las chiffres prouvent d'ane cer-

t ne façon que les conditions de
| travail se sont grandement amélio-
| tres dans le pays, surtout depuis
rts

Au congrès patronel

   

  
M. JA, Forand, président de la

. Fonderie de Piecaievilie, de le
compagnie de Radiateurs Plessis
Ltée, vier-président. de la Tries
terle Bo sera l’un denconférenciers au congrès patre-
nal que l'Association profession
nelle des Industriels tendra en

EERe
leeprésiiont ghatralsdxFAP. |

ob mandations du

Résumé do lo semaine “

   

    

   

    
   

 

   

pour une semaine de 40 heures, et

eos derniers einq ans. Le giisse-
ment des précecupations unionistes,
des conditions de salaires aux hsu.
res de travail, indique bien que les
présentes réactions ouvrières sont,
eu grande partie, provoquées par
la peur du chômage. D'un autre

, on comprend fort bien que
les patrons résistent à faire aceom-

g
s
s
e

¢ leurs a ntations de sa- En
aires d'une diminution des heures »
de travail, surtout quand on leur |price S
défend de composer leurs débour- wy
vés supplémentaires par un accrois- |êt Le: +
sements des prix de vente de leurs "
produits. 1%
Les récentes mesures du prési-

dent Truman, par exemple, auront
robablement pour effet de réduire
nombre des ites et moyennes

entreprises au bénéfice des grands
moriopoles et cartelCar cen der
niers seuls, Frèce r marge Comment!
profits généralement exorbitante,
sent en mesure d'encalsser le coup. Dou
Quand aux petites et moyennes en- Le

itreprises dont les profits sont géné-
ralemest aseez faibles, les recom-

- —
e

% 1a région et des provinces voisines, |MH adap

y Dal nom seulement dans ses grandes

 | Mmbehera wiv. 1
président Truman M. à O. Paper. 16% 17% 18 17

ne seront certainement pour ‘
£ la

 

   

 

les aider dans le champ con- |autelle . . 206 7 14
eurren commerciale. Serions- Aseria .... 24 2
nous alors dans une impasse 7 Oui, Cratrat Cadillac... uu
@ nous y resterons aussi long- yewBultives as €
temps que les économirtes et [0s Kidosa ... . 1.72 200]
gouvernements refgseront de com- Bars Codtlles 3e 44
pléter, directement on indirecte- 4 15 Tel
ment, notre présent régime de sa- 2 se
lariat, faussd par les pi ès du ar ae!
machinieme, par un dividende indi- Jun
viduel gagé sur les surplus de mar- Tai a
chandises ot tiré ailleurs que de la
cainse des patrons,

Jean-Paul ROBILLARD.  Home Os) . 08 (25 400
Remevtond OH. 11% Ltée 1240 210

 

Le wagon de Roosevelt éfail une

merveille de technique moderne
 

Canada et de la World Wide Gum,

Congrés patronal
à l'hôtel Windsor
pal'AsmoclationProfessionnelle des

Industriels, recommenrendew bataille du “jesp” soit sur le point
vhôtel Windsor,à Montrésl, Je 19s'engagerAOttawa. I eee
novembre prochain, st groupers un ,

9 iexpérimentale d'Ottawa trois rwnombre imposant d'industriele de tilants “jeeps” commerciaux amé

tés aux travaux de la

de $1,200 à $1,800
OTTAWA, 8. — 11 semble que Is
 

en vue d'étudier le problème patro-

l’on posa fut: “Combien coû
ils 7" On répondit: “Si c’est usi ea
mion, $18 ol satune ne

ne agrico ,200, pare
ment, Ottawa considère jon “jeeps
comme des eamions et exige pour
eux jes mêmes droits de doudne On
sal. que, durant la guerre, le Ca-
ada fab n seu)n n'a pas riqué ui

“jeep” mais sette tâche
diaux Etats-Unis.

 

M. Horace Belvin.

lignes mais aussi dans ses réper-
cussions sur la vie nationale et pri- A v | $
vée. “Comment sauver l'entreprise| L'honorable M. Antonio Barrette,
privée”, tel serm le thème général ministre du Travail de la province
du congrès. Le sujet retiendra sans de Québec, conformément aux dis
pui doute l'attention de tous les mi-' positions de l'article 5 de la Loi de
Neux industriels, en mettant à l'&'{a eonventios colleetive (S.RQ

 
|tude deg probièmes de la plus im- 1941, chapitre 163. amendé par 1
médiate actualité, comme la négo- Geo. VI, chapitre 29 et 8 Geo. VI,
ciation du contrat collectif, Fatti- chapitre 30), donne avis par les
tude du patron devant le mouve-'présentes qu’il a reçu une requête
ment ouvrier, le fonctionnement en modifieation de la convention
d'um comité de coopération indus collective de travail relative aux
trielie, ele. Parmi les principaux travailleurs en fourrure. eommerce
conférenciers, mentionnons M. Ho-'de gros, dont ia jaridiction terri
roce Boivin, président de i'Asso toriale s'étend a lle de Montréal

12s

|

ciation, maire de Granby, président et un rayon de cinquante milles de

de la Granby Elastic Web Co. of ses limites.

L'avis de modification de cette
convention a été publié dans :a
Gazette officielle de Québec du 20
octobre 1945 de la façon suivante:

 

WASHINGTON, 8. — (Service spécial au Petit
Journal.) — la censure américaine à son déclin permet
maintenant de lever le voile sur l'existence du wagon de
chemin de fer le plus mystérieux de toute l'histoire des Etats-
Unis, et peut-être de l'univers. Ce wagon mi-voyageur mi-
bagages à été utilisé par l'ex-président pour tous ses voyages
sur le continent, et il est maintenant au service du président
ruman.

———_——mmemmnmemmimmenmennenns —
satisfaction su cours des trols der.‘

Pour démontrer que ee wagon nières années. !
sat 1e plus moderne ot le plus pra-- Connu sous Je numéro 1401, ce
tique qui seit au monde, le COTDS wagon vient du réseau Baltimore
de signsieurs de la Maison Blan- à Ohfo. De ce point, immobile où

che vient de l'exposer À la gare en mouvement. le président peut

 

Unton. On y note surtout le pré téléphoner à n'importe quelle mai-

sence d'un équipement de radio.fson où à toute automobile ou au-
de téléphone et de télégraphe des tre véhicnie muni du service radio-
plus perfectionnés et qui à denté téléphonique, aux Etats-luiu 0
— peat maintenir une conversation

au radio-télétype. par exempie en
Convocations ,code, b travers l'univers. au ryth-

‘me de 100 mots A la minute. ll

Le dimanshe du praticien, orga Peut envoyer des messages A des

nisé per le Boriété médiesie de navires an mer, ot em recevolr, soit
Montréal, aura lieu aujourd'hui, di- par radio, ou par télégraphe.

manche, à l'hôpital du Macré-Oceur.

|

L'appareNi Je pius moderne du
sous ls présidence du Dr Paul Le: edit 1 a
tondal. Il 7 aura mosse à $ LL 20, Yugon est sans contredit le radio-

en la chapelle de l'hôpital, déjeuner télétype.
et séance régulière sur la “tuber.
culoss pulmonaire”, avec préeents-
tion de malades ot communications
faites par dix médecine Tous les
médecins de Montréal et des envi
tons y sont invités \

—~— ‘
Le Conséil des Oeuvres tiendra

son assemblée annuelle mercredi

prochais.le 7 novembre. à 3 heu-
res, ep

la

salle paroissiale St-Sta-
nistes, sous la présidence de Son
Exc. Mar Joseph Charbonneau, ar-
chevêque de Montréal.

Ps

Les anciennes du ponalennat e|
Angèle, de Verdun, sont invitées à

une régnlon qui aura Îieu dimanche,
le 18 Movembre, à 1 h. 30, en la
salle @R pensionnat. Le conféren- |
cier sera Je R. P. Jean Laramée,
8.5, directeur de Collège de Pamil-
tes 207
Ca i

Un thécauserie, le premier de la
salson, aura lieu aujourd'hui, di
manche, à 8 h. 90, au Mar
querite-Bourgsoys. La eonférencière

CHMATEture, de le
comtesse de Noëllles*. ’

  
| grandes dimensions

Le sous-ministre du Travail,

GERARD TREMBLAY,

Ministère do Travail,

Québec, le 20 octobre 1948,

tte

Asourez-vous une pencien à 65 ane ou
établissez un revenu pour votre famille
de cette nouvelle manière, Moyennant
Le somme minime de $5 par mois (paie
meats faciles en 12 chèques mensucle),
sous pouvez acheter votre assurence-vie
en prenantsur votre revenu et non sur vos
tre capital, Renseignez-vous aujourd'hui

Company, M. EG. Taylor, de la
Canadian Industries Limited. le Dr
Goetz Briets, de I'université George

town, Washington, M. Eurène Gt
beau, président de Slater Shoe, M. |Conformément aux dispositions
Jean Vinant du Centres des Jeu- de ia Loi de la convention eoliec-
nes Patrons de france, et autres. tive (Statuts refondus de Québec

a Last chapitre 163), !henorable
oméo rrain, ministre intéri-

Nouvelle tablette maire du Travail, donne avis, par
: 8 es présentes, qu'une requête lu: aignifère en vente. brésupar J.Abramçnich

La “Canadian Speaker Corpora- Fur Mfg.. 1000.rue Clarke, Mcni-
tion, Ltd” annonce la fabrication réal, Leffet d'être accepiée come

d'une tablette ignifere de plus vention fecocontractanteàa_
Cette nouvel. °° * oy i TERe

Te tablette. appelée le “Heatsp LY®SUXtravailleursenfosrrure,
Jumbo Mona Ps Porae Montréal et un rayon de cinquante
emi de diamètre et wn pouce (50} milles de ses limites, rendue

paisseur. Elle produit une chaleur obligatoire par le décret numéro
Iniense et sûre qui cnflamme le bois 4743 dy 6 octobre 1944, mod:f:é
même trés humide. Elle peut trés par “arrété numéro ‘898, du 10

bien servir à faire boulllir les li mars 1945. ‘

quides ou encore A réchauffer les

matns et les pieds durant les excur-. Durant ics trente jours & compe

slons Bivernales. Ceite flamme !é- ter de la date de publication de cet

chante d'un pled de bauteur peut av.x dans la Gazette offieselle de

aussi servir à one foule d'autres Quebre, l'honorable ministre da

bats industriels. Ces tablettes igni- Travail recevra les objections que

fères, qui brûlent pendant 25 minu. les intéressés peuvent désirer fore

tes chacune, se vendent en at- muler contre ladite requête.

trayants paquets de $1 contenant

chacun six de ces tablettes. De ré,
centes épreuves ont prouvé que ja
flamme d'une tablette “Heatad”|
peut, en quatre minutes. faire boail-
lir une pinte d'eau enfermée dans
un ustensile couvert,

      

  
  

  

 

2 succursales à Montréel,

614 OUEST, RUE ST-JACQUES,

J.-Derley LeMeyne, géreat,

522 UNIVERSITY TOWER,
W.-W, Murray, C.L.U., gérent,

—
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Recrue de 17 ons
pour les Dedgors

FORT-EREE, Ont. 8. — (Spécia)
en “Petit Journal”). — Jack
“Tip” Logan, jeune athlète de 17
ans de Fort-Brié, à signé ua con-
trat pour les Dedgere de Brooklyn.
au cours de la journée de samedi.
I s'alignait pour les Fort Erie
Liens, champions juvéniles de leur

cette année. C'est Dick
Fisher, en

 

possède la vitesse, la taille. les
Less ot s'il n'est pas prêt pour les

à ajouté: ‘Nous le ferons probe
Viement jouer pour les Daytoms
Beach Dodgers l'an prochaia”.

La part des Cubs
et des Tigers

CHICAGO, 3. — Les Tigers de
Detroit ont reça $199.743 comme
leur part des recettes de la ré.
cents série mondiaio de baseball,
tandis que leurs adversaires, les
Cube de Chicago, oat obtenu
$133,162. Les Tigere ont partagé
le melon en 26 parts complètes,
donnant $6.443.34 à chaque
joueur, tandis que les Cubs ont
divisé la galette on 31 parts com-
Plates de $3,938.21 chacune.

Les Tigers ont décerné sept de-
mi-parts de $3,221.66 chacune,
dont une à Virgil Trucks, qui s'est
joint au ciud seulement 3 jours
hoa la fin de la saison régu-
ère.

Les frères Lortie
vs Alibo-Longevin

. ou St-Jacques, lundi

Le promoteur Ray Lamentagne pré-
venters un autre programme de tout

obeix lundi au marché Qt-

  

Paut, ls champion du monde des
liée teurde Juniors et son frère,

Bab. cette ronsont set oéduiée à
deux chutes de trois à finir et pre-
met de fournir de Pi du oom.
mencement à la fin, car les athiètes
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Roberl-Managoff, au Forum,
Larry Moquin, un des bons lut-

teurs eanadiens-français qui sont
en lies pour un match de cham,
nat mondial à la lutte, aura à faire
face à un de ses plus rudes adver-
saires à date, mercredi soir pro-
chain, lorsqu'il affrontera le bratal
Henry Kulkavich, l'expert du jiu-
itsu, en demi-finsle du mateh pour
titre entre Yvon kobert et Bobby

Managoff.
Moquia qui » livré bataille aux

meilleurs gladiateurs, dont Mana-
ot Savoldi, mais il n'a pas eu

chance de rencontrer ces vedet-
tes alors qu’ils détenaient le
titre. est désireux de ren-
contrer tout venant afin de se qua-
llfler pour un match de champion-

Just fait, 11 a lancé un défi à
Manageff sprès que ce dernier eut

sa couronne ww
mateh enlevant, au Forum, merere-
di dernier, mateh qui se termina
parla loidu couvre-feu, Le ro
moteur mn à cepen
accordé la préfères
& donné un rival sérieux à M

oùEales Boapp u
avec les gardez-côtes, donna une
râclée à Jean Pusie, mercredi et
il est lui-même on quête de combats

rtanta. Il reconnaît que Mo-
est un des principaux obets-
à surmonter,

“Ice-Capades de 1946”, à l’affiche au
Forum du 2 au 10 décembre, présenteront des
favoris connus et de brillantes recrues

indien. anbie

   

F 12 septembre, et Robert,
, se vit refuser un asses

 
. [way et d'Hollywood, a é1é choisi pour

sins des costumes sont exécutés par

… dans ln Ge et glorieune édition de leur

 
| proviacial Poids moyen ceatre Je

Voorn wr Were adn. gal Poi

Le retour du populaire Yvon Ro-
bert au Forum, dans un effort de
recapturer son championnat perdu
contre favoidi, en juillet dernier,
attirera probablement des milliers
d'amateore à l'amphithéätre de
l’ouest de la ville, Un grand nom-
bre d'experts sont convaineus que
Robert est encore le me:lleur des
lutteure malgré se défaite aux
mains de Savoldl, Robert n's pas
lutté au Forum depuis 8 mois, Il
perditdon titre à Savoldi, Le tjuil-

ne réussit pas re-
~ re un mateh-retour,
Bis, arriva en soène, en-
leva le diadème à Bavoldi dans un

duel d'experts de la savate,
malgré

des défis répétés,
combat avec l’adonis de Chicago,
Managoff refusait de rencontrer
notre concitoyen car il daisait qu’il
craignait une injustice de la pert
des arbitres locaux s'il se mesurait
contre une des idoles montréalai-
Robert ou Moquin.

et Managoff se sont Ja

Yvon l'emporta, Leur rivalité éeri-
vit um chapitre intéressant dans
l’histoire de la lutte, Mai ft dé-
fit d'abord Robert à Houston,
Texas, dans sa match reconnu seu-
lement plusieure mois plus tard,
comme UR de championnat, par

ter Male. fameux direstons du Broad.

diriger les “Tes-Capades™. les des.

Marco Moatedore, tandie que Jobn-
N Bouth Jr est le directeur dre cos.
tumes, Coot un des plus grande His.
blimements du pays qui est respoa-

de In parade sompluruse of
des magnifiques costumes. Ou dit que
Les directeurs des “Ice-Capades” ont
Invest! pas moine Fun dem!million

t cette Brillante trow-
pe de patineurs On avertit le public

Téserver nes billete à l'avance. afin
être décappoiniés ot d'a-

sièges.

Le rapide Jacques Larose dé
fendrs som championnat de lutte 

8

l’American Wrestling Fed
Robert était done détrôner,

Loueob pairirent. Aucourssuivirent. Au
d'une decas batailles Robert fat
tellement blessé qu'on crut qu'il ne

urrait plus jamais remonter dans
arène,I! s'était fait mal au vs

après avoir reçu plusieurs
a savate de Managoff. L'exeita-
tion fut tellement grande au sours
de eo match que le père de

perdit connaissance à cause
Fr erise cardi ue et il mourut

lques mois aprés.
“es ne fut qu'après bien des efe
forts que Robert parvint à receme
uérir son championnat, Mais e@
di qu'Yvon a toujours été une proie

ile pour les coups de sae

SEie pira su je cette Pp
maltriser mercredi. Ou
croit aussi que Managoff ne se
contentera pas seulement de 6
genre d'attaque mais qu'il sure
aussi recours à son fameux coup
de pilon, avec lequel il a gagné
ses récents combats. Robert est à
Val-Morin afin de s'entraîner pour
cs match sous Is surveillance du
vétéran Emile Maupas, Yvon est en
grande condition, ayant défait Se-
voldi en deux chutes à Ottawa, rés
comment

solr
Déliale revient dans Is métropele
après une fructueuse tournée au
Mexique et Il entend bien signaler
sou retour ici, non seulement par
use victoire, mais en même terge
par une apoctacuiaire conquête de
championnat Larose se dit touts
fois en grande condition et prêt à
repousser tous les assauts de l'ag-
pirant.

Le promoteur Sylvio famzou pré
sentera un grand match par équipes
eatre Sam Chuck et “Cyclone” Le
cavalier et les deux frères Dufres
ne, Henri ot Georgee. Voilà sn
dat au cours duquel l'action ne
Trait pas manquer. Los
miers disent qu'il y
temps que les frères
ritent d'étre mie à le raison à
se de leur arrogance dass I
Mais les frères Dufresne sos

si
H
i
l

  

   
  

Yven ROBERT
- VS =

Bobby MANAGOFF
2 do 3 chutes

B — autres bone combats — 9

Prix pepulaires: 78e, 81.00, 0260
{Tasos inetnes)

   
      



 

‘Lo Royal Jane sa Ge parfioou nou
Jours, dimanche après-midi, au Forum,
conire le Shawinigan, club-mysière

Les moilieurs compteurs du cireult. — Le Reyel e

étoiles dans vos. rangs. -— Les
Imesque Je Roys! aura disputé

sa $6 partie és 3 jours contre le

Shawinigan.Falls, su Forum, di.

manche après-midi, 11 aura com.

plété une série de 6 joutes en 9

Jours, solt une période excessive.

ment laborieuse pour un club de

hockey. Samed! soir, le Royal a

doué contfe les Cataracts. Au mo-
ment ‘d'écrire ces lignes, mous

fgnorons encore le résultat de

Gstte rencontre. Avant cette par.

tie, le Royal demeuralt invincible,

avec $ victoires et une bulle en

à casals ot {1 Mait en avast par i

trols points sur les Benators dot

-tawe on tête du classement. Pla.

gleurs experts prédisest que ce

vera “l’année du Royal” cette sal.

son. Lors des deux dernièrescam

pagnes, les représentants Ge le

métropole dans la ligue Senior 11

vrèreut de beaux duels aux autres

équipes, Mais se firent damer le

pion par les As de Québec. Cette

saison, 1e club de Frank Carlin a

es malas tous les atouts pour

remporter le championnat et c'est

ce titre qu'on lui prédit #11 n'a

pas d'accidents.

La Royal est aussi puissant ac.

tuellement qu'au moins deux

clade de la ligue Nationale de

Y'hivor dernier et !! attire des fou-

Jen à eause de os étoiles indivi.

duelles, soit les Stahan, Gravolle,

MeNeil, Riopelle, Morin, Meronek,

Smart, ote.
Dimanche, c'est le club-mystère

de Shawinigan-Foils. qui vient Lei.

Les Cataractes sont en effet tes

motne connus du cirenit Slater a

date, mals le gérant Jack Toeyis

voit à ce que le ciub consolide 908

rangs gradusilement. On devrait

assister à une joute enlevanie entre

un puissant club. lo Royal, et un

ctud qui vent faire ses preuves. los

Cataractes, dimanche syrès-midl, au :

Forum. |

Dune les snires joutes du fRenior |

en fin de semaine, le Valleyfield

jouait À Ottawa. samedi solr. ef

reçoit je même club à Valioytiolé

dimanche tdi A Québec,

manche après-midi, 1e Hal! alignaat

probablement 3 nouvesux Jonenrs,

Claude Bourges, CHIC Mausdrell

et Hank Blade. visite les As, lasts

à démarrer, cette saison, mais das

cotous, quand mêtme

LES COMPTEURS
Quatre jure sont sur sa pled

d'egaltté la late des comp

teurs de la ligue Senior. Co pont

Lade Check, Ottawa, 4-18: *Ki-

toute” Joannette, Valleyfieid, 2-35:

Gordie Kerr, Hull, 2-3-3; et “Tod

Campeau. Valleyfield, 1-45 Vien-

neat ensuite dans lo “Groe-Dix"t

Ps M , 8-1-4; Smi
RsMorin,Repel Tob Balance,

“Butch” Stahan,

joutes de le ligue Junior.
Royal; et Eddie Slowinski, Ottawa,
1-3-4, ot Léo Gravelle, Royal, 3-0-3.

CHEZ LES JUNIORS
Le président Alphonse Therrien,

de la
es plus fortes assistances aux
joutes de son circuit A date. Il eroit

quel'intérêt des amateurs augmen-
tera encore lorsqu’on réalisera que
de nombreuses étoiles évoluent dans
la ligue. Dimanche après-midi, la
ligue Junior présente une joute en-
tre le Concordia et le Verdun, deux
clubs rapides et robustes. Mardi,

ÿ aura un PT ramme double
entre le Royal et le National et en-
tre le Canadien et 9 Verdun. Jeudi
soir, le National en viendra aux
prises avee le Concordia. Chaque

igue Junior, est fort satisfait P*

- Nalleyfielé reçoit
le dub d'Offawa
dimanche après-midi

Après deux premières parties
‘ ‘ans la igue Senior

 

sans défaite,
eotte saison, ayant triomphé des
Cataractes de bawinigan- ais2

»annulé contre le puissant
Braves de vali field joueront
deux importantes joutes contre les
Senators d'Ottawa, en fin de se

ine. Le elub ds Lucien Leduc a
en effet fait face aux Senators,
samedi soir, À l’Auditorium de la
capitale canndienne et, dimanche
après-midi, & 2h. 20, il recevra
les Senators à Valleyfield.

Le club de Ledue a enthousissmé
plus de 4,000 de ses partisans nier-
credi soir dernier, quand il a an-
nulé par 8 à 8 contre le Royal lors
de l’ouvertore de ls saison, et l’im-
mense foule qui remplissait alors
l'arène de Valleyfield voudra cer-
tes assister à la joute de dimanche
après-midi, wlera tout aussi en- 

|. LEPETIY JOURNAL,4noventire17% T°

Grand marathon en raquettes
de 135 milles, le Ter février

C'est Je lor février prochain (de 27 milles, sora de Ville-@t-Lan-

 

qu’aurs lieu le grand marathon en

|

rent à Sit-Jérôme. La Ze étape, de 37

raquettes de 135 milles pour une [milles, sera de BtJérôme à Ste

bourse de $1,500 organi ar le

|

Agathe. La 3e étape, de 21 mflles,

Py rames Henri Fouereau,

de

Ste-|sera de Ste-Agathe à St-Jovite.

Monts. La lère étape, |La 4e Hape de 19 milles, sera de

po oromonou pe, milles, ont-Trem-

sux sussl

ob,

em deuxJoutes das lblant à BJorite. La Ge are, da
tour à tour les |21 milles, de St-Jovite à Ste

a les Volants de

|

Agathe, et un mille jusqu’à l'arène
de Ste-Agathe. Distance totale:
135 milles.

Les bons coureurs professionnels
qi ont donné leur inscription à

te sont, entre autres: Maurice
Therrien, Eugène Clouette, Henri
Benoit, Léo Lafrance et quelques
raquetteurs de ia Nouvelle-Angle-
terre. I] se pourrait même que le
fameux Pete Gavuzzi parte d'Eu-
rope pour tenter de venir entrer en

ei, n

Teoll,
Le gardien Johan Lascelles, los

défenses Orlande, Brennan, Mar-
chant et Robidas, et les avants
Campeau, Joanwette, Mageau,
Peer, Vinet, Boys, Paulsen et au-
tres, des Braves, ont promis une
autre victoire À leurs partisans
pour dimanche après-midi et eom-
me ils tiennent habituellement pa-
voie, il sora sûrement bien intéres-  club a fait de récentes acquisitions  levante que de mercredi der- |sant de Jes voir aux prises contre lice pour cette forte bourse dans

et promet des surprises à ses sup-

|

nier. Les Senators, en effet, sem-|les forts joueurs de Jim MeCaf-|un genre d'épreuve od il se spé

porteurs. blent aligner de ux joueurs‘ frey et d’. Smith, à Valleyfield. lcialise.

 

 
BON ORGANISATEUR

Tommy Lajeunests, un erganisateur
$ a oi eee prouves dans (0 men.

1,60 était organisateur
l'usine Charrier, 11 sera

ie À [1] [1] des
Joyeux roubadaure. “Aves hy club
St-Eusèbe, Lajeunesse dirigers les
Joueure suivants: Rishard Dosjar-
ding, Jessen Morin, Claude Robert,
Shutvooe © April, QW

re éteux,Soe ne sisson Ca ne vd

Tran [lami 

UN TANK MARIN
PROTEGE PAR UNE CARAPACE QUI DURCIT AVEC
CAGE. A LEPAISSTUR VE LA CARAPACE ON CON?
NAIT SES ANNÉES. : ht

rue Gt.André, appartement &
—
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LE CORPS DE LA TORTUE EST

 
 

  

  

SUIVONS L'EXEMPLE DE LA SAGE TORTUE

QUI RÉUSSIT À VIVRE MILLE ANS GRÂCE À

_ SAPRUDENCE, PRÉVOYEZ POUR L'AVE-

NIR, ACHETEZ ET CONSERVEZ VOS

OBLIGATIONS.DE LAVICTOIRE POUR

ENTIRER PLUS TARD L'AISANCE

ELLASÉCURITÉ.



 
5. 7 STS CO

Ps 4700 =

Le Fléau de l’Inflation vous guette: il

o'appeéite A subtiliser une bonne partie du

contenu de-votre enveloppe de paye. C’est ce

qu'il a fait après 1918, et il veut répéter

Ie coup.

Le plus étrange, c'est que mous ne pouvous

compter que sur mous-mêmes pour nous

défendre de l'inflation, où de In hausse exces-

sive des prix. C’est la dépense de notre excé-

dent d’argont qui fait monter le prix de tout

>

- Les hommes quipensent à demain

‘SE GARDENT AUJOURD'HUI DE LCINFLATION!

ce quiest rare. Une fois lancée, l'inflation
s'étend comme un feu de forêt à tout ce qui
nous est nécessaire.

Réprimans donc Ia tentation de dépenser

futilement. Plaçons plutôt notre excédent
d'argent dans les obligations de la Victoire, et
enrdens celles que nous possédons déjà.

Penses à demain . . . et vous conviendrez qu’il
ne faut pes réaliser nos obligations de la
Victoire aûn de dépenser davantage.

‘LAMAISON SEAGRAM
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NotesBlographiquessur lès joueurs des
Canadiens, champions de la ligue pour 1944-45
I Of trowvers plus bas quelques motes biographiques atnsl que des faits saillants TR

TTR

BACa

BErTIAme
BILL DURNAN: gardien de]y 8 deux ans, Maurice se distin- les professionnels en 1941-42. Le Dupuis JDLanes Beart ty fance la achepass176 Heres

buts de 30 ans, né à Toronto, gus avec 33 buts dans la campa-‘beau jeu aclentifique d’O'Connor {parties pourle elub Omaha et [Murph est un des plus agressifs af

187 livres. Bien qu’il devra faire |gne régulière et 33 de plus dans |devrait produire Gys fruits cet dans quatre joules avec les Red [Hers de la ligue, mals !l à été pour-

face à une plus forte opposition, [les détaile. TI fut alors choisi sur [biver car il aura à ses côtés un |Wings de Detroit, de la ligue Na.

|

S#ivi par la malchance l'hiver des

est hiver, on croit qu'il pourra te-|la 3e équipe d'étoiles. L'hiver der- opportunistehors de pair en la per. |ti 5 éours des à = der. [Rler. On espère que les blessures

pir son bout car 11 prouvédans |ujer, la “Cométe* fit encore |sonne du décerant Jon Benoit. Lea00 COUR C7 la laisseront on paix cet hiver. H
passé qu’il était à con mellleur lieux, réussisssat 50 buts dans |En quatre saisons avec le Tricolo- s “BOB” . aime le jeu rude et. pour cels, fl

Borsque “la soupe était chaude”. Illin saison régulière, huit points |re, O'Connor a amassé 57 buts et ROBERT “BOB” FILION: al-|est um des joueurs d'attaque les plus

m'a pecordé que 230 buts en 100 l4ans nne seule fouls, soft deux [186 assistances. Her de 34 aus de Thetford Mines, punis de la ligue, A Jélà joué peur
rties en deux saisons dans lalaonveaux records pour la ligue ; [lance de a gauche, pèse 163 li-!les Leafs, les Amerks, les Bruies

[ Sonia II's Eagad Jo tro. [BONTeRUErecords pourlague JOE BENOIT : ailler droit dé|vres, La raÿldé Robert est VBlet fait partie de la classe des Jou.
Véaina deux fois en deux s2l-| "comme ailler droit de la tare 30 ana de Bt-Albest, Alberts. Pb. |des jansurs Tex-piüs méconnus de laura quf ont compté 200 points,

Sons, et a ausai été le choix uns- se 156 livres. Ce rapidé avant slia ligue. Fillon ‘n’est ps Un layant réalisé une moisson de 67

ime comme gardien de buts sur la équipe d'étoiles et ne fut devancé [414 absent du jes depuis $ ams, à [compteur prolifique, mais il : ;

Bieire équip d'étoiles à la fin |98° per Lack dans les votes POUT jeause de sa présence dans var. rerplantes poSe aui je Pos buts, 140 asshstances. \

chaque sa soit une tenue |le trophée Hart. mée. ll était reconau comme us ldent utile. Il patine excessive. JAMES PETERS:ailier droit de
. 23 ans, né A Verdun, pbse 176 1£-

parfaite. HECTOR “TOR” BLAKE : ea. [des meilleurs afliers droits de la ment vite, fl est solide dans Ia res, Ii se joint au Canadien après

EMILE “BUTCH” BOUCHARD: pitaine de 33 ans du Canadien, |ligae lors de sa dernière saison mise en échec et peut jouer à "

ir

do défensede24ans, Me Pi He Victoria Mines, Ont. At. |avec les Habitants. En trois tai- [n'importe quelle position à l'at- avoirporté Herthafdad

ne populaires roite, Dot ilier gauche, père 181 livres, [i|soas pour le Bieu-Blanc-Rouge. |taque et même sur la défense où [évolué pour plusieurs clubs amas
IBejoueursles plus remarqua- |* plusieurs exploits A son erédit |i] 8 compté 66 bats et décrotha |i] escelle lorsque le club est Alin "icous avant de signer ches

an ler & dans la Nationale, dont les pris. [69 assistances et sa position chez [court d'un joueur ou deux. Fl-ljes professionnels, avec le Spring

acedanaFoimatesfon et |eipeux furent les suivants: Fut les compteurs s'améliorait à cha-|lion fut l’une des vedettes dulgjerd, en 1941-42, appartenant aux

ive. “Butch” possede main. [chols! daus l'équipe d'étoiles de que saison. Canadien dans les séries élimins-|amerks de New-York, dans |

b trés quatre saisons complètes |in ligue à 4 occasions, dont trois| WILBERT “DUTCH” HILLER:{toires contre les Leafs, l'hiver

|

temps. Jimmy compta 12 pis et ~

d'expérience dans la Natfonaie et, |fois sur la 1ère équipe. Rempor- ailter gauche de 30 ans de Kitche. dernier. Depuis qu'il joue pour !e

|

colta 18 assistances pour le Spring

Y'hiver dernier, il fut choisi sur la ‘ta le championnat des compteurs ner, Ont, pèse 166 livres. Hiller Tricolore, Fillon a compté 13 field et il allait faire Je saut dans

première équipe d'étoiles sprés et le trophée Hart en 1938-39. \est reconnu comme un des plus buts, accumulé 81 assistances en [ja grande tente lorsque Ja Patrie

avoir été sur deuxième équipe (Détient le record pour le plus de rapides patineurs du cireuit. A 72 joutes. . le réclama. Le Canadien a repêché

Ja saison précédente. En quatre |puinte dans les séries éliminatol- joué pour trois autres clubs de la} KENNETH MOSDELL : joueur Peters, de Buffalo, au printemps

saisons sous la grande tents, Bou-|res d'une saison, soit 18, en J945- |iigue, mais 11 semble avoir trou. de centre de 23 ans, né &- Mont dernier.

ehard a compté 18 buts, fourni 59/44. A compté 176 buts, fourni :vé ua place favorite avec le Ca-

|

réal. Li lance de la gauche, pèse 175! KENNETH REARDON: joueur

Bssietances, en plus d'avoir ree 238 assistances dans les Joutes [nadien. T1 n fait belle figure avec ‘livres. Un des plus jeunes joueurs! de défense de 24 ans, né à Winni-

tré § buts dans les séries élimina- |régulières, pour un total de 403 (ie clab l'hiver dernier, enresis.!du Canadien. Ken est un rude gall- pe, lance de 1a fauche, pèse 182

torso LAMOUREUX: joueur de points. Male su-deseds deonre trant 20 bats. Son total A vie eat|jard, qui promet beaucoup. Il dé-|livres. Avant de s'enrôler dans

défense de 30 ans, nati d'Esps. exPloits, s'élève sa épais ee dre. de 34 buts et 102 arsistances et |buta dans la grande tente pourles |l'Armée, il y a trois ans, Kenny

mola, Ont. lance de la gauche ot [tre avant tout us joneur - 111 tenters d'sttetmdre la centaine

|

Amerks de Red Dutton en 1941-42 était jugé comme un des meilleurs

178 livres. Léo est un joueur : 9uiDe”. - dans les buts, cette saison. et il réussi à compter 7 buts et à 'de la ligue dans la mise en échec.

pmITle Leon eh

|

HERDERT “rDDre OCON| witLtau eat" near HORSIESolan | foieShBnoeTA
Tricolore depuis les trois dernières [NOR : Joueur de centre de 28 joueur de centre de 27 ans de lbuié. Sa carrière fut interrompue s débu ofessi

saisons Jovear d'avant alors il ‘ans, 36 A Montréal. Lance do ls Winnipeg. Lance de la gauche,{par son enrdlement dans Morven| 3946-41 débutsprofessionnel %

évoluait cherlos (mama, La- {ganche, pèse 145 livres. Le popu- |pèse 152 livres. Devrait Mre une

|

mals il se joignit au Tricolore avant

|

commencement. En 2 saisons dans

moureux : n lo For de laire Buddy est depuls longtemps 'des mellleures recrues de Je li-|la fin de la saison dernière, parve-jla Nationale, Ken produisit 5 buts

ités come ent oe 8 jen favori du hockey local, ayant'gue. Très brillant à 'attaque et!nant A enregistrer 12 buts en 31. et 20 assistances, mais on n’a pas

Jouramoreréussicadans ja Natio.

|

Pré longtemps ches lee amp. comme organisateur de jeux.

|

parties. Les blessures l'empéchérent| tenu des records pour le nombre

nele. Cependant, la spécialité de teurs avant de faire le saut chez Il fut membre des détenteurs de 'd'évoiuer dans les détails du prin- (Suite à la page 47)

Léo est son jeu défensif solide et .

ft possède un coup de crochet déce-

want (poke-check) unique parmi

Jes joneurs de défense de la ligue.

FRANK EDDOLLS: joveur de
défense de 24 ans, né à Lachine,

Jance de la gauche, pèse 170 Hivres.
Robuate produit des patinoires ex-
térieures locales et rcconnu comme
un des meilleurs bloqueurs du cire
cuit, l'hiver dernier. Il reçut eu
sieurs votes pour le trophée Cal-
der, décerné chaque année à la

meilleure recrue de Ia ligue Natio-
nale. Avant de ne joindre au Cana-
dien, l'hiver dernier, Frankie a es
une année d'expérience profension-
nelle avee les Bears de Hershey,
dans la ligue Américaine, en 1941-
42, ooit avant son enrôlement dans
l'aviation royale canadienne.

GLEN HARMON: joueur de dé-
fenme de 24 ans, né à Holland, Ma-

| Ritoba, lsace de ln gauche, pèse
160 livres. Un des plus diminutifs
joueurs d'arrière-garde de la ligue,
srmon est capendant un des plus

puissants monteurs et ses courses

sensationnelles ont quivanisé les
spectateurs au cours des trois der-
nières raisons. Ses courses éleetri-
santes De sont pas toujours termi-
nées par des buts, mais Glen a tout

elveshy plntage, u'il a en
einq buts Precan de ses trois
saisons dans la Nationale. Il fut
pomme sur la Ze équipe d'étoiles de

» l'hiver dernier.
ELMER LACH: joueur de cen-

tre de 27 ans de N' osis, Sask,
1 de la gauche et pèse 165
ivres. T1 à connu une magnifique
saison, l'hiver dernier. Voiei ses
exploits: 11 fut en tile des comp-
teurs, eréea un nouveau recordLui

 
 

 

 
  

les ausistances, soit 54, fat
à l'ananimité comme centre du 2 RY
remilre équipe d'étolles, mécitant € XN ae
18 vetes sur 118 dans la concours X MN LS

Jor lo trophde Hart nocordé su F DRE
uy le plus utile A son club, Bon IS J]

= vie dans la Nationale est "

ErkSamtes core,Sliminatol Contribution de Je

mitoporte À BRASSERIE DAWES “BLACK HORSE"
flans ascun doute te “joueur
—nte3 194446 ot ie
Fos re la ligue dep:

Morse. Dane ère
valoeu complète dogs.leMine, À :
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Le nicilleure de toutes
» La présente saison de hecksy

de s’annencer comme à
autre parsille dane "histoire
ligue Nationale. Ainel, à Chi-
mercredi, on a aseisté à deux

D'abord, 18,677 personnes
payé le prix d'admission peur

constituer 1a plus forte assistance
À une partie d'ouverture à Chicage
ainel que la plue forte aesistance à

partie de semaine… Jusqu'ici,
icage, on à souvent enregiatré
foules de quelque 18,000 per-

nes, le dimanche, mais dans la
semaine, même lors des visites des
Canadiens, l'an dernier, !! n’y avait
souvent qu'une dizaine de mille
epectateurs… On a souvent eu f'I-

i
H

sc
i

le dimanche_ Evidemment, en ne
peut juger d'une fois... Capen.
dant, si les foules continuent d'être
très nombreuses, la semaine, Il se
peut que Chicago voit la première
ville à avoir deux clubs depuis la
suepension des franchices des Ma-
reons, à Montréal, et des Ameri-
cans, à New-York. Le fait est qu’à
Montréal, à notre avis, depuis deux
saisons at moine, l! y aurait de la
place pour deux équipes en oe sens|
que les deux clube seraient bien
encouragés tandis que les specta-
teurs auraient plus de chances d’as-
sister à du hockey professionnel
qu'actuellement peur la simple et
bonne raison que tows les billets
sont vendus pour la salsen et parce
qu'il y a aw meine, dix mille per

forcément orsonnes qui doivent
priver d'aller au Forum...

Déjè $200,000 en

coisse pour le combet

Quand Barnum a dit qu’un goge
nalssait chaque minute, 5! a été
blutôt conservateur dans ses idées,
epécialement, pourraiton dire,
quand ! o’agit de clients en pers
pective pour une attraction sperti.
ve. Ainsi, on apprend avec surprise

to premeteur Mike Jacobs, 8s
Nel-Vork « 668 4200000 on cale) ©
a8 pour des billets du combat de

 
 

 

journal, et nous n'avons pes l'in-
tention de dévier de cette ligne do
conduite aujourd’hui

Toutefois, comme on a douté de
l'authenticité de cette lettre, nous :
revenons sur ls sujet, enjourdhus,
pour ler quelques extraits d’une
nouvelle lettre qui nous est parve-
nie, cotle semaine, of qui vient de
la même personne, dent on ne peut
douter de l'existence, comme on |
jugera en en prenant connaissance

Cette fois, cependant, on ne se
sert asFn “ASCENSOIR", un
mot que nous avons été surpris de

ire écrit de cette façon, surtout
nd il ne peut être question d'une

auteei typogrePas Vraiment,
on n'écrit pas rançais sinei ni
à St-Laurent ni à Ste-Marie. Au
fait, nous connaissons bien cette
institution renommée de Ste-Meris,
car c'est là que nous y avens fer-
miné mes études classiques com-
plites pour obtenir le titre de ba-
chelior ds arts avec distinction on
même tempa que le dipléme de l'é-
cole des Sciences com J

i t politiques d med Lead« 1 sde ntrer-
sité de Montréal. pas jourur-pérent

Encore une fois, ot c'est bien la
ière, nous ne revenonspurkeau

set res qu’on « dout au-
Fhentioits de a lettre que nous
avons publiée, comme tant d'autres

ne.
Voilà dome, terminer, quel

ques extraits dela lettre que nous
avons reçue, cette semaine, et dent

i on mêmeon peut voir Foriginal
temps l'original de

la

première,
feo vadeesant § notre bu :
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oonseitions d'
Nationals, & la chambre 910, édifice SunMontréal, It se peut qu'aprés des |SPORTSMAN, eve kde

rue Joitescur, Montréai.

OPINION SUR L'ENGAGEM
D'UN NOIR AU BASEBALL

Cher monsieur Mayer:
longtemps j'attendais le mo-

propice pour écrire un article eu
“noirs” Gens le base!

régiements en français. 
Q.—J'eimerais savoir les noms des wlQuébec, du Valieyfioia,ley Shawl.

des photos concernant les sports
que des livres se rapportant aux

J.-P. JUNEAU, 1884, pus Cas-
the Qué.

 

PQ, Lusien Lesue, 6-0 de l'arène
Velleptiesa, P.Q. ot Josk

aePails, Bhowinigan-Fails, PQ. p+te : Q. 2° Votre

®
Q~—Bxiste-t-l A Montréaltenitant Ge ja vie sportive de oua   

  

k ricolore l'édition
A de asse belleappari !

Filedéja misaujenlarende...
admirateurs montréalais,

È Cauadion reçoit le bienvenue
fiance onlui jest aoorue,

Beestonon, 5h ast oe

ee Maurice Rickard dit Le Grend
son sscension trie h

6 le olause pri
Au contrat, du championne nous donnent !

Blake ob Lach sscendent ls comète
mme Île l'ont oi bien (ail jaqu'à présent,

Et Montréal sera dons content
Chantant partout: “L'Histoire se répète”,

LesStroywirrace,Flor“i© e
Bt tous les vétérans du olub ei pion 1
Qu'avec ses recrues, on gloire il !

$e notre “Canadien” de cette année

Cut Desoulaitquiremplit(ous nescoîurs,
Et dent nous restons tire l'épopée !

André RUFIANGE.
S040, douleveré Monk. Montréal.
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intéresser nes los.
ant une Joftre d'un
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ler at a été À l’université de

Angeles, en métro temps que
Robinson.

“J'at été dans ls même clause
d'histoire que lui, dans cette mé

me classe de l'histoire américaine
où nous avons entendu des confé.

sences sur la Déclaration de l'in.
dépendance, our in Guerre civile

ot sur Abraham Lincoln.
“Le jeune homme @ été tout

mimplement excellent dans tous
les sports qu'il à pratiquée. Ain.
of, of 11 se post que vous ne le ss.

ahies pas, après un pou de prati-

que, Jackie s'est rende en demi.

finale du tournoi mational des
noirs au tennis. Le première fois

Qu'il s'est servi d'un bâlon de
golf, 11 a obtenu le total de 99.

“bu 1960, l'UCLA à joué con
tre IU. of C. au baseball. La

partie à été contestée Jusqu'à la
ée manche, lorsque I'U. C. 8 sou.

» dalzement com pté plusieurs

pointe. Notre (nstructeur tenait

abeclument À la victoire. Nous

avons décidé de faire arrêter ia

partie à eause de la noirceur afin

d'obtenir ane nouvelle jonte. Ou

avertit done les joueurs de lais-

oer IU. C. compter ot compter.

“Nous n'avions plus de lan-

cours. L'instructesr peass À Ro-

binsen. 1! se réchauffa un pet

puis À la serprise générale, ti
vetira as détenu les deux premiers

frappeurs. Inutile Ge dire qu'il

fut immédiatement retiré Eu mon.

teste

“Aprhe la partie. 11 déclare,

quasd en c’informa comment 1

so falsalt qu'il était si don: “Je

D'ui pa m'en empécher”. En

tres termes, Jackie pe pou

faire autrément qu'être bri

au montieaio comme à she

  

  
  

  

Pals, as football? Eb bien, Je

pourrais parler tont te tempo. Sat

va Hutson, Qa'iarnenu, Davis et

les autres. Mails

moillens que Jackie.

“Je ase pas grand'chose

de lott e de Dixie Walker.

Maisonneuve champion
Le étud de base mere Maissanes-

ve vost noeurd je eHsamgionnat pro-

vinsiol indépendant pour la Ge an.
née coneteutive on déciaseant le st.

Mishel par 13 à 6 devant 5.008 per.

Les de Pred Trem.
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LIQUE MONT-ROYAL JR
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D'autres noirs ont brillé et

‘engagement de Jackie Robinson
1a Gfrection êu Montréal à sou-
beaucoup &e commentaires ot

fait couler beaucoup d'enere. Un
point de vue qu'on n'a peut-être pas
asses mis on vedette, ie), est celui
d'autres joueurs noirs qui ont bril-
16 on brillent encore dans le buse
ball. Parmi ces derniers, fl ne peut
que plusieurs soient appelés à si-
goer des contrats dans le baseball
organisé, dans un avenir rapproché.

—memes

(Dixie a dit: “en autant qu'il
n'est pas avec les Dodgers, je se
sais pas iaquiet.”) Walker de-
vrait commencer à réaliser pour.
Quoi on a fait la présente guerre.
11 n'arrivera Jamais à être préel.
dent d'un arrondissement, s'il
continue de penser ainsi.”

Le sergent Ganapoler a écrit
une lettre de félleitations à
Branch Rickey. Co ne fut pas la
seule, ear Branch fat vraiment
débordé de lettres de ce genre. Il
n'y eut qu’une couple de lettre
de reproches,
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Levis
Joué sousle nom de Gaston,
un receveur du ehid Hillsdals,
Darby, Pa. M était um des plus fa
meux frappeurs. Un autre n été
John Henry Lloyd, arrét-court des
Royal Giants et, dans son temps,
souvent surnommé le Hans Wagner
noir, Les partisans des Royal Giants
parlent aussi d’irvin Brooks, voiti-
geur, qui était un aussi bon cogneur
qu'on peut en trouver dans le base
ball. Alors que Satchel Paige est
jugé, aujourd'hui, le meilleur lan-
ceur ches les noirs, des anciens pré
tendent qu’étalent aussi bons
Smokey Joe Williams, des Lincoln
Giants, Cannonball Dick Redding
et Dan MoClonnan, des Phils Giants.

Parmi les autres joueurs, qui ont
des admirateurs, mentionnons: Ju-
dy Gans, voltigeur du Lincoln, Rube
Foster, des Chicago Americans,
Clint Thomas, des Black Yankees,
Jos Hubbard, des Royals, Bill Cock-
roll, des Hillsdales, Chappie John-
son, des Royals, et Bill Hollasd,
des Royals.
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Smythe, Sankey et Cie refusérent

On parle besusenp do lembay-

puttMomiokel.Onpariepar le on perle
aussiaraisons de mé-
contentement pour les joueurs de
baseball du Sud des Etats-Unis su
sujet de la présence d'un noir dans
leur ligue, À cet effet, rappelons
un qui est surveno Ày à
9 ans, seit plus précisément en
septembre 1936, Cette année-là, le
Royal, qui avait décroché le eham-
plonnat de la ligue Internationale,

saison précédente, ne s'était pas
classé dans les séries éliminatoires.
La lendemain de 1a eédule régulière,
le club demeura en ville pour dis-
puter wne joute d'exhibition contre
une quips d'étoiles de la ligue Pro-
vineiale,

C'était wa beau dimanche et
10,000 personnes étaient sur les
lieux, Tout allait bien jusqu’à ce
que lea deux clubs apparciosent sur
le terrain. La ligue Provineiale ali-

t qroiques joueurs noirs des
Fatt anthers, pour la eircons-

  

GARDEZ VOS OBLIGATIONS DELA VICTOIRE
Le Meilleur Placement que vous pulssies faire au Canade

~

 

 

les noirs en1936
tance, Et les joueurs du Royal ignée
raient Is Shee avant la partie.
Lorsque Ben Sankey, my.
the et quelques antres porte-cou-
leurs da Royal virent qu'il y avait
des noirs avee l’équipe adversaire,
Îls refusèrent de s'avanesr sur: à
terrain, La t retardée de
Plusieurs , tandis que les
arbitres tentaient de persuader les
joueurs du Sud du Royal de chan

r d'idés, Cependant, ile tinrent
r bout, ne voulant pes

contre des noirs. Finalement, on
décida d’enlever les noirs de l'ali-
gnement de l’équipe d'étoiles,
Après avoir entendu parier de

cet incident, les amateurs de base-
ball locaux ne manqueront pas de
sympathiser avec Robinson et de
lui souhaiter toute la chanee du
monde pour l'an prochain et une
plus grande eompréhension de l'es-
prit sportif ches ees gaillards
entêtés, envers les joueurs de cou-

leur,

CONNAISSEZ MIEUX LE QUÉBEC...
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A le partie Torente-Canedion

dition…
TOE BLAKE a encore été le grand héres, comme eo fut lo sas, À

Ja première joute, samedi dernier, alers qu'il enrogletrait, comme jeudi,

buts… Les véritables exploite de Blake sont d'autant plus à olgne-

ler que je sapitaine des Canadiens eet un vétéran et qu'erdinairement
Jeunes à ce mettre en sondition…

dane Ia première partie…

BILL DURNAN a susel été un grand héros de ln victoire En effet,

N à vraiment excollé, au début de la Joute ‘et nous ne savons si vous

avez pensé, mais c'est là que la partie d'est vraiment sagnée… Bi

Errnan avait Sté déjeué, disons une couple de fois, our des coups excocei-

vement difficiles et qu'il a biequée avec brie, la marche de la partie

aurait 018 fort différente et l'en aurait probaliement À exeuesr la dé

faite du Canadien. En outre, Durnan à ausoi oxcollé & la fin de la »

c'est-à-dire même dans toute la troisième période, alors que les e

talent couvent dans son torriteire, faisant tout pour compter. Veal

ment, on N'a pas entendu de plaintes sur Durnan, jeudi, et il ny avsit pas

l'ombre d'une raison d'en aveir…

MIKE MOMANON, par contre, à été la cible des amatours locaux,

librement coux de ia coction populaire. McMahon n'a pac ith trop

brillant Jeudi male, aprèe une couple d'erreure (nvolentaires, li était

terrible pression pour continuer À jouer. Qu'en se matte à ca

000. En tout css, À notre avis, McMahon est peut-être sa peu lent

mais c'est un joueur qui ait donner un coup d'épaule et, par conséquent,

qui affaibiit los adversaires. || corn certainement, jusqu'à co que les

conditions changent du moins, plus en mesure de ve faire valoir lorequ'il

vera à l’étranger… |! s’agit d’un facteur Important dans la force d'un olub

car, comme le dissit Dick Irvin, dane une équipe, 1

y

a toujours deux

groupes de joueurs, ceux qui font l'impossible devant ‘avsietanes locale,

et qui prennent les ahosss ua pou pius freilement à l'étranger, et ceux

qui donnent un bon rendement chez eux tout en excellant devant un

le étranger…
BOUCHARD, LAMOUREUX ot CHAMBERLAIN ont avesi encellé

dons los grands prix, dane Ia partie. Les deux premiers ent té des

piliers à la défonce tandis que Chamberiain a joué une de ces meilleures

Jeuant avsei bien défonsivement qu'effeneivement…

"BAZ” BABTIEN, ie nouveau gardion de buts sansdionfrancels des

Losfe, a vraiment été épatant et, 01 son club à perdu, (8 n’y a pas de re-

proches à lui faire… Bastion à été perticuilbrement brillant lorsqu'il a

ait un arrêt miraculeux sur le lancer de Bob Fillon, dane la 3e pé-

riode.… Vraiment, Bob n'vet pas shanceux.. Maurice Richard peut égale

ment vous parier de Bastien enr celui-ci lui à enlevé, une couple de foie

au Maing, 60s buts certaine…
LES LEAFS sont vraiment formidables et lis ont démontré qu'ile

une véritable bonne équipe avec laquelle iI faudra compter

dans la éourte an championnat, surtout lorsque ie fameux Syl Apps sera

de retour our l'alignement. En outre. les Lesfe ont un peu moins sccreché

ot retenu que d'habitude, l'an dernier surtout, et lle ent donnd dv

meilleur

GEORGES GRAVEL était t'erbitre… C'était la première fois, depuis

des annéca, Qu'un arbitre canadiontrançais efficiait dans une partie

Toronte-Canadien… On a fait certaine reproches à Oravei et on l'a biâmé

d'avoir lalosd passer cortoines sheses.. tl faut tenle compte du fait que

Gravel n'a pot cnevre une très grande expérience comme arbitre dane

La ligue Mationsie et ourteut, I! faut tenir compte du tait que

vraiment au blanc, dans eette joules, tout comme Frank Clancy l'a été

et Fest peut-être encore dans fes parties entre les deux clube… Mais, en

comme, à notre avis du moine, Gravei s'est bien tiré d'affaire et Ii com

tinuere de faire bien, toujours À motre avie, À condition qu'il continue

w'officieg de la même façon. c'est-à-dire en laiesant passer quelques In

fractiene eux joueurs des deux équipes parce Qu'il juge que le heokey

ue de sain Enfin, Gravel arbitre va pou
comme Chadwiek ot Cieney ot nous auront, pour une foie, cette année,

& pou p forme des règlements.

BILL KZINICKI est va joueur Qui ne semble pas devoir plaire aux

es 6e oon jeu fort rude... Cepandant, Ii a fait un

° vendu lui-même voir le ssorétaire des

buts pour faire secorder, À an plate, une aestetance à Silly Taylor. Votre

i
-

ê i

evesrvateur, À cette cosasien, lui a epécifiquement dit que le nom do!

Fayjer ne corait pas ajouté maie qu'en le sien.
va, donnes I'sssistance & Tayler, c'est lu!

JACQUES RICHARD, oa se, JOHNNY ACHESON, wa joueur

plait à le répéter, ent ausni bon,

|

en l'avenir de qui Temmy Gorman

since meilleur, que sen fameux [avait toutes les confiances, » décidé
frèce Maoriee, alore ee dernier d'abandonner la carrière du

avait 18 actuel de] hockey. Achessn, avant sen enrd-

4 réi|loment, avait démontré d'étonnan-
tes mais il nous avait
conf ‘il n'était

faire du
, dans le tempa,

intéressé du tout

-

of i

s
v
g

i
l
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répondu: “Ils seat plus gres”..
n° vouluA
GERARD CLAUDE, de Valley-

18 ct yg lt leporte levom r
Nations fait admiration 3”
séran anthe…
ont Es paillerd et il ve sert de

€

I |i ! : i iI

tout comme Mike Me

Hh if ji + | F

i

Fi I ! i| if ht li th It i

! nous l'a dit, tout simplement le trad|
tion. En effet, en dix saisons dane ie hockey majeur, If & toujours été un P

TA est un jeune athiète à
exemplaire, es

‘jambes seront assez “dérou
ipour qu'il puisse évoluer contre

08e escadrille, l’hiver dernier, et
club indépendant balays
tout sur som pasagge dans
i ties disputées sur des pafineires
l'extérieuren de la métropole.
} DEN FILION=ue se

ue son Canad
Ide In ligue Natfonale.… I] ne man:
‘ que à Denis que le poids... II tricote
sémirablement bien et s'échappe | sive du club...

piles souvent qu’à son teur grâce à
un alerte coup de patin. feu
plait au publie.
GORDON DRILLON, ascien

joueur du Torente et du Canadien.
aurait été nommé directeur des
sports su camp Debert, en Nouvel-
be-Fresse.… Est-ce que la guerre
nest pas finie?

ART ROSS JUNIOR voyage
maintenant avec les Bruina_ Il ap:
prend les détails de la fonction de
secrétaire de voyage pour le club
de Boston, fonction bien difficile a
remplir par le temps qui court…
I! ne semble pas exister de doute
que Ress senior veuille abandonner
autant que possible leu affaires du
hockey pour les laisser nous la di-
rection de nom fils, certain que
celui-ci me manquera pas de lui
faire rapport complet et de lui
demander des suggestions en eas
de problèmes.

2 CHARLESMAiE72

MURRAY HENDERSON, des
s'est vu accorder le premier;

 

it I >

 
| hoauconp de puissance & I

GERRY McNEIL est bien un des |
lus petits de bats dans;

mais cela Re

leurs. C'est lui qui 8 réussi le,

premier blanchissage de la saison

dernier...

“Kid Line” impressionnante en Bob

Balance, 21 ans, Johnny Meretich.

19 ans, ot Doug, Kerr, 21 ans. Ces

trois joueurs sont rapides as possi-

be et fournissent de jew sensation-

nel. Ils ne sont pas bien connus à
Montréal, mais ils feront vite par-

: ler d'eux, ici, commie ailleurs.

* A BOSTON, en erganise actuel-'
lement un concours pour trouver un
nouveau Rom à la ligne “Choucron-
te”… Apparamment, Schmidt, Du-

mart et Bauer n'aiment pas leur

ancien sobriquet pour des raisons
faciles à deviner et on a promis ls

 

VALLEYFIELD semble lo club lo

se joindre
| de la ligue des Etats-Unis...

LARRY REARDON, du Reyal,
est destiné à vuivre les traces de

une Stolle...
LYALL WISEMAN, avec le
yal, l'hiver dernier, est parti

soit le club junior de Galt... Wise
man appartient aux Wings.

inquiet, par le temps qui court…
Ml a promis A Dick Irvin wm bas

de soie. chaque fois que le Cana

dien doublerait le compte... Or, en
deux parties, le Canadien a doublé
le compte autant de fois... Comme
réenaliat, Germain doit déjà une

paire de bas à Dick Irvim et il

nadien continuera-minsi à doubler
Je compte, chaque partie...

JEAN BOHFMIER. ancien jour

naliste bien conne, est maintenant

vendeur de billets au Forum...

Tout le monde est heureux de re

TOMMY ANDERSON, à qui ©A Lomme de cent dollars à la personne voir Jran qui était quelque peu die-
« necerdé le trophée Hart, pour le‘ hanceuse et assez habile pour parm de la circulation...
nalosm 1941-42, comme le joueur le
plus utile à sen ciub, vient d'être‘
cavoyé au Providence dans la ligue
mineure. Voila bien une autre
preuve que ceux qui ont été en
service militaire ne reviennent pes
tous à leur condition d'avant leur
enrblement… On asit, en effet,
le trophée Hart est un des plus
précieux pour indiquer le valeur
d'un joueur.

MILT SCHMIDT, qui espère re-
devenir le grand joueur de centre
qu'il était avant son enrélement,
ne peut cacher de dire sa grande
jole à tous ceux qu'il rencontre,
"men pas autant d'être revenu au
‘pays mais plutét parce qu'il peut
s'aligner, de nouveau, avec ses
quipéere Perky Dumart et Bobby
Bauer. Rehmidt « même été jes-
qu'à dire qu'il n'y svait pas d'ex-
(pression assez forte pour. décrire
sen bonheur, bonheur qui est par-
tagé par ses coéquipiers.

IT CLAPPER s confirmé netre
opinion a l'effet que les vétérans
‘comme Schmidt, Bauer et Demart
prendraient un certain temps pear
retrouver lear condition... Clapper
a fait une déclaration en ce sens,
après le partie à Torento, samedi
dernier... 1) a aussi confirmé notre
opinion que les jeunes, comme Gal-
linger, Guidolin et Shill, repre-
naient plus facilement leur condi-
tion tandis qu'ils s'adaptaient pre
facilement aue changements dans
les règlements.
ADAM BROWN, un absent de la

ligue Natiemsle durant les dernid.
res années de la guerre, à eu l'hon-
neur de réussir le premier truc du
chapeau, pour les Red Wiags, à
Detroit, contre les Bruins, diman-

dernier...
BARRY LUMLEY, le jeune gar-

dion do buts dea Wings, à été le
11

|

premier & décrocher un blanchisss-
ge dans la Natienale… I} a réusoi
sen exploit contre les Bruins, di-
manche dernier, à
n'a eu que 13 lancers à blequer…
CAG JORNSON wtlo wim

\ e hockey qui
Tdis et maintes fois,

les journaux. Il est probable
même, pon-in 3 *t

choisir judicieusement an sobriquet
; à la femecse ligne.

HOWIE MORENZ JR attire
l'attention de tous les spectateurs

à chaque joute junior. Il —st vé.
ritablement une attraction, mais

c'est seulement le mom illustre de
sen défunt père qui le rend si pe-
pulsire… Comme joueur, le jeune

Morenz à encore bien du chemin à‘
faire pour atteindre une parcelle

du sucrès de son papa… ll ext doué

: d'une rapidité fantastique lui aussi,
mais il tourneie, tournoie, mais
semble un peu craintif… Le jeune

Howie jose au hockey depuis bien‘

longtempa, mais il ne réalise pas,
avec les années, les. progrés qu'on
s'attendait de lui, il y 8 quelques

: ssisona…. Le jeune Howie, qui aura
,19 ans aw mois de février, est en

sympathique jeune bomme.… S'il ne
s'appelait pas Morenz, il ne serait
qu'un autre joueur de hock ju-
| mbar... Mais portant ce nom cé .

il en est Tesciave et le public »'at-
; tend à de grandes choses de lui.

LE FORUM a finalement réuset
à résoudre le problème des foules.
L'amphithéêtre était plein, i Fon.
vertare, samedi dernier, mais il n'y
eut de congestion dans l'entrée
de ree Ste-Catherine, car ea
avait averti les amateurs de se
servir des entrées des rues
et Atwater... De plus, des placiers'
de la rue Ste-Catherine avaient re-
fa rendre de ne lnisser entrer que

des billets
dans les rangées
les journalistes. Et en félicite !u
direction du Forum pour l'installa-
tien des barrières dans les parties
sud de le promenade près de la

tinoire… Des placiers sont instal-
à la porte à ces barrières et

ne laissent passer que les gens qui
ont dea billets dans ces arreudinse-
monts.

LE ROYAL SENIOR a voyagé
par autebus à Hell, samedi dernier,
et à Québec, mercredi, et à trouvé
ce moyen de transport si pratique
qu’il s'en servira probablement du-
rant presque teute la saison...
MEN NAYDEN « HOWIE MO-

RENS Jr, du Canadien, JACQUES
RICHARD et LAPLANTE, du Ova
cordia, ot ROGER CABANA, de

|

Jean a

toujours le sourire, même quand il

ne peut se rendre aux pombreuers

drmandes qu'il reçoit… Mais tow

tes ses connaissances comprennent

les circonstances et sourient avec

lui en quittant Je guichet.
——a-

Noles biographiques . . .
© (Suite de la page 43)

de joueurs adversaires qu'il a fait
eulbuter par sa vigoureuse mise
en échec.
MICHAEL McMAHON: joueur

de déferine de 28 ans, né à Brock-
ville, Ont, lance de la gauche, pèse
225 livres. Il n’a joué que durant

une saison dans la ligue Nationale,

mais il possède toutefois beaucoup
d'expérience. ear il a fait partie

des meilleurs clubs seniors du pays.

Mike est particulièrement reconna

our son jeu rude sur la défense.

Ri était un des principaux artisans

du Canadien. il y a deux saisons,

lorsque le elub a remporté la coupe

Stanley. Maintenant que les ane

ciens sont revenus de la guerre, en

en grande partie, ét qu’on s'attend

à une plus vive rivalité dans la

ligue, le poids et le coup d'épanie
uste de Mike seront d'un grand

secours pour le Canadien, cette
saison.

HOCKEY
FORUM
Samedi, 10 novembre

BOSTON
— Ve —-

CANADIENS
Debout (stending room) $1.25
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La Sûreté provinciale dotée d'un système de radi Un souvenir d’orinewa ; |
 

 

  

  

   

 

  

La S0reté provinciale du Québec a Inauguré efflsiellemant, cette semaine, le premier système de radio” ; à triple direction À “modulation de fréquence” Jamais Installé au Canada. Ce aystème, dent l'instatia»j tien prochaine avait #6 annoncée en primeur par le “Petit Journal”, comprend un posts prineipai detransmission et de résoption eur le ment Royal, des postes oscondaires aux huit pente de Iie de> ve Montréal ot dans les centres importants de la provinee ot, finalement, dos pulssantes autos munies dei ; thidphones. On volt, Isl, lo directeur Josoph-Paul Lamarehe ot le directeur-adjeint Hilaire Beauregard; entourée d'un groupe d'agents, alors qu'ile allaient procéder à l'inapection d’un des postes munis d’untransmetteur et d'un récepteur. On aperçoit également trois des nouvelles autos munies de téléphones,
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M. R-i. Delorme (à gauche). eurintendant du garage de 1g Gûreté provinciale, et M. Wililam Pair, de la ESSA
”» tte, parent— Hes autes = it lise do qe ntre Silasainsieaedo

aux neuve a coma ol ou’SrfoLtaanarmeactus DEUX PARTIES EN DEUX JOURSre mo © par unEETLLite

Se

mie rns POUR LE CLUB CANADIENa em o-oo (Voir sage 6) - 212 mm

Grand marathon en raquettes de 138
milles, le premier févrierTEST (VRBO) =»

 

 

  
MANAGOFF MONTRE DES PRISES
AUX JOUEURS DU CANADIENTT me me (Voltage) = = ooo

Smythe, Sankey & Cie refusèrent de
Jouer contre des noiseen 1006——= (Volt page 8 — — em am. -

LE ROYAL JOUE SA 6e PARTIE EN 6
JOURS. DIMANCHE, AU FORUM


